
G E N E V E
• LES CAMBRIOLAGES A GENEVE

Un cambriolage a été commis la nuit
dernière au magasin de la rue Bau-
lacre, dans le quartier de Montbrillant,
derrière la gare. Les voleurs, qui ont
pénétré par effraction sur les lieux
ont ouvert au chalumeau un coffre-
fort et se sont emparés de son contenu ,
soit une quinzaine de mille francs.

• A L'UNION GENEVOISE DÈS
EDITEURS DE JOURNAUX

L'Union genevoise de journaux a
procédé à l'élection de son bureau pour
l'année 1963. C'est M. Olivier Rever-
dit!, directeur du « Journal de Genè-
ve » et- conseiller national , qui a été
nommé président de l'Union en rem-
placement de M. Jean Malche, prési-
dent du conseil d'administration de la
« Tribune de Genève », dont le mandat
présidentiel de l'UGEJ était échu.

• DANS LA CAMPAGNE GENE-
VOISE, UNE FERME INCENDIÉE :
PLUS DE 100.000 FRANCS
DE DEGATS

Vendredi, un incendie a éclaté à la
ferme des frères Luginbuhl, à Avusyn,
dans la campagne genevoise. Les nom-
breuses, têtes de bétail ont pu être
évacuées à temps. Le feu prit une
grande extension et d'importantes
quantités de fourrage ont été anéan-
ties. Il y aurait pour quelque 120.000
francs de dégâts.

*¦ BUDGET DE. L'O.M.S. PROPOSE
POUR 1964 : 33,7 MILLIONS DE DOL-
LARS. — Le Conseil exécutif de l'organi-
sation .; mondiale de la santé vient de voter
une résolution recommandant à la pro-
chaine assemblée mondiale de la santé un
budget effectif de 33.716.000 dollars pour
l'année 1964, en augmentation de 7,4 p.
100 sur le budget de 1963.

* A LA FACULTE DES LETTRES DE
L'UNIVERSITE DE GENEVE. — Dans sa
séance de vendredi, le Conseil d'Etat a
accepté la démission du professeur Paul
Collard de ses fonctions de professeur or-
dinaire d'histoire ancienne (Grèce et Ro-
me) et d'archéologie classi que à la faculté
des lettres. Il lui a conféré le titre de
professeur . honoraire de l'université de Ge-
nève.

• MM. CHAUDET ET WAHLEN AU
COMITÉ DE LA CROIX-ROUGE

M. Léopold Boissier, président du
CICR , entouré de ses collègues et col-
laborateurs, a açcueiilili hier, au siège
du Comi'tié international de la Croix-
Rouge, à Genève, le chef du Départe-
ment militaire et Mme Paul Chaudet, et
le chef du Département politique fédé-
ral, et Mme Wahlen. Les deu x conseil-
lers fédéraux et leurs épouses ont pris
un vif intérêt aux exposés sur les acti-
vités récentes du CICR qui leur ont été
présentés et ils ont visité ensuite les
fichiers de l'agence centrale:,die'1' recher-
ches. •< . ' ' . .'• ,. ¦': Xi*»',

V A U D
* LA POPULATION DE PRLLLY. —
Selon le recensement de décembre 1962,
la population de la commune de Prill y,
dans la banlieue nord-ouest de Lausanne,
s'élevait à 10.254 habitants, soit 1.121 de
plus qu 'un an auparavant. ...

Les cours de la bourse
Bourses suisses Bourse de New York

Actions suisses C. du 24 C. du 2S TENDANCE : MEILLEURE
Banque Leu 2980 2900
U.B.S. 3845 3800 C. du 24 C. du 25
S.B.S. 3295 3260 American CyanaiMd 52 3/4 53
Crédit Suisse 3395 3360 American Tel & Tel 120 3/4 120 1/8
B.P.S. . ' 2545 2465 American Tobacco 30 30
AUg. Finanzses. 550 g 545 Anaconda 44 1/2 44 3/8
Banque Com. Bâle 510 b 495 Baltimore & Ohio 28 28 3/8
Conti Linoléum 1430 1400 Bethlehem Steel 31 1/2 31 3/8
Banque Fédérale 430 g 425 d Canadian PaciHc 24 1/8 24 1/4
Electrowatt . 2560 2555 Chryslci Corp. 81 5/8 82 1/8
Transport Claris 280 g .275 d Créole Petroleum 37 • 37 1/4
Holderbank port. 1150 1125 Du Pont de Nemours 242 1/4 246 5 8
Holderbank nom. 1035 1010 Eastman Kodak 113 3/4 114 3/8
Interhandel 2980 2930 General DynamiCi 27 1/8 27
Motor Columbus 1790 1790 General Electric 78 7/8 79
Indelee 1360 1320 General Motors 62 62 3/8
Metalwerte 2060 g 2050 Gulf Oil Corp 40 3/4 40 7/8
ttàlo Suisse 760 750 I.B.M. 416 418 1/2
Sttdelektra 119 b 115 d International Nickel 64 1/2 64 5/8
Réassurance 4050 4050 Intel Tel & Tel 47 1/2 47 5/8
Winterthour-Acc. 940 940 Kenneeott Copppr 71 70 1/8
Suisse ass. gén. 2350 g 2300 d Lehmann Corp 28 7/8 29 3/8
Zurich assurance 6000 5900 Lockheed Aircraft 5012 50
Aâre-Tessin 1690 g 1675 d Montgomery VVard 34 1/4 34
Accum il Oerlikon 900 b 850 g National Dairy Prod 65 65 7 '8
Saurer 2170 g 2160 National Distillers 25 5/8 25 7,8
Aluminium Chippis 5800 5700 New York Centra ) 15 1/2 15 5/8
Bally 2050 2050 Owens-Illinois Gl. 72 1/8 73
Brown Boverl 3060 2960 Radio Corp. of Am. 63 5/8 63 1/2
Ciba 9600 9325 Republic Steel 37 7/8 37 3 8
En. Elec. Simplon 900 b 890 Rova) Du'ch 45 3/8 40 1/8
Chocolats Villars 1350 g 1350 Standard Oil 59 1/2 59 5/8
Fischer port 2130 2110 Tri-Continental Cor. 45 1/2 45 3/4
Fischer nom. 360 g 370 Union Carbide 109 1/8 109 5 8
Geigy port. 38200 37850 U.S. Rubber 44 5/8 44 5/8
Geigy nom. 19650 19250 U.S Steel 47 5/8 47
JelmoU 1880 1840 Westinehnuse Elect. 35 1,4 36 3/8
Hero 7000 ¦ 6900 Ford Motor
\5£*GT*8£CO 'TO ^d  VoiU

T
. 4.810.000 4.770.000

Lonza 2590 e ~ 2525 Dow Jones :
Globus 5790 5750 Industrielle» 676 ,99 679.71
Oerlikon Ateliers 1100 1080 Çh- de FeI\ ., J*9 -33 14!,-97.Nestlé port. 3480 3445 Services publics 13o.l6 13o,12
Nestlé nom. 2120 2085 Bâche New Vi.rk
Sandoz 9990 9800
§uSzherrd 9468°2°5 9475°o Cours des billets
Ursina 6875 6850 Actla , Vent,

Allemagne 106.50 109
.„,,„ A, , Angleterre 12 12.20Actions étranflôres Autriche 16.60 16,90
Cia 24 1/2 24 3/4 Belgique 8.50 8.75
Pechiney 178 175 Canada 3.93 4.03
Philips - ' 182 179 1/2 - Espagne 7.10 7.40
Royal Dutch . 195 195 Etats-Unis 4.29 4 .33
Sodée 86 85 1/2 F.ra,nce f!-50 89,50
Unilever 178 1/2 177 ltahe 68 71
A.E.G. 453 451 - . .,
Anilin 468 460 COUTS 06 I 0f
Demag 402 398 d
Degussa 698 687 Achat Venir
Bayer 505 501 2l> fr suisse 36 38.50
Hochster 464 458 Napoléon 34 36
Mannesmann 212 210 Souverain 40 .50 43
Rein-West ord . 629 627 20 dollars US 178 185
Rhein-West priv 595 592 
Siemens 594 594 Cours de bourse communiqués par ia
Thyssen 186 186 Banque Troillel et Cle S A  Martigny

A R G O V I E
•* CONFERENCE D'ECONOMIE AL-
PESTRE. — La conférence d'économie al-
pestre a eu lieu le 24 janvier 1963, sous
la présidence du conseiller d'Etat A. Rich-
ner, Aarau, en présence de nombreux di-
recteurs cantonaux de l'agriculture. Assis-
taient également à cette conférence M. E.
Fritschi, directeur de l'Office vétérinaire
fédéral , et les vétérinaires cantonaux.

Après avoir entendu un exposé de M.
H. Reinhard , vétérinaire , Argovie , sur
l'état des dommages dus au fluor dans le
Bas-Fricktal , la conférence a arrêté les prin-
cipes de base pour l'alpage en 1963. Ensui-
te, le directeur de l'OVF a fait un exposé
sur la situation sanitaire relative à la fiè-
vre aphteuse en Suisse et dans le Proche-
Orient.

B E R N E
-*- LE CICR OUVRE UNE DELEGA-
TION GENER ALE EN AFRIQUE SUB-
EQUATORIALE. — Le CICR vient de
nommer M. Georg Hoffmann au poste de
délégué général en Afrique Sud-Equatoria-
le, où il résidera en permanence. Son man-
dat s'exercera dans les pays suivants : Con-
go (Léopoldville y compris le Katanga) ;
Burundi, Ouganta. Kenya, Zanzibar , Tan-
gany ika , Angola, Mozambique, Fédération
de Rhodésie et du Nyassaland, Madagascar,
Union Sud-Africaine avec le territoire du
sud-ouest africain ; Basutoland , Bechouana-
land et le Swaziland, l'île de la Réunion,
l'île Maurice, les arch i pels des Comores et
Seychelles, ces derniers avec le pays dont
ils relèvent .

-* RECETTES DE L'ADMINISTRATION
DES DOUANES. — En décembre 1962, les
recettes de l'administration des douanes ont
atteint 121,5 millions de francs. Dans ce
montant figurent 19,4 millions provenant
de l'imposition fiscale sur le tabac , dont les
recettes sont destinées à couvrir la parti-
cipation de la Confédéra tion à l'A.V.S.,
ainsi que 24 millions provenant des droits
de douane sur les carburants, dont le 60
p. 100 est réparti entre les cantons , et 5,7
millions de taxe sur les carburants destinés
à financer à titre complémentaire 'es rou-
tes nationales (dès le 15 janvier 1 2).
-K- COMMISSION FEDERALE DE L'AL-
COOL. — Le Conseil fédéral a pris acte,
avec remerciements pour les services ren-
dus, de la démission de M. Henri Huber ,
conseiller d 'Etat, Berne, en sa qualité de
membre de la commission fédérale de
l'alcool. Il a nommé pour le remplacer du-
rant la période administra tive en cours M.
Erwin Hofer , conseiller d'Etat , chef de la
direction des affaires du canton de Schaff-
house.
¦* LA CONFEDERATION ACHETE DU
TERRAIN. — Le Conseil fédéral a deman-
dé aux Chambres un crédit d'ouvrage de
1.805.000 francs pour l'achat, du terrain
de 14.700 m2 dans le quartier de Mdnbi-
jou , à Berne.

Cet achat est combiné avec un échange
de terrain avec la ville de Berne. La par-
celle fait suite à celle où se trouve déjà le
bâtiment de l'administration des douanes.
Un parc public de S.000 m2 sera aménagé
au même endroit.

le melons imiis le il seniei parftiire
SUITE DE LA PAGE O

avec des dispositions annexes qui se rap-
por tant  à celle que l'on- abroge...

Cette technique nous paraît assez cu-
rieuse. Mais comme nous ne voyons pas
que le Grand Conseil pourra se pencher
sur cet objet au ceur6 de la semaine
prochaine , nous aurons- tout le lois'ir
d' examiner cet aspect .particulier.

* ¦• • ¦¦). . -. ¦ ¦
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Enfin , la Haute Assemblée devra se
prononcer sur le décret portant créa-
tion d'un poste de juge instructeur extra-
ordinaire pour les districts de Sion et
de Sierre, en exécution de l'article 9
de la loi sur l'organisation jud iciaire
du 13 mai 1960. y .

Là création de ce nouveau pesite est

Agression dons un hôtel de Genève

Plus de 500.000 îr. fie bij oux voles
^SîEBne fôuveipfegression a été coirtmil^ très"tôt Vendredi matin, à Genève

par des gangster* ;masquésy cette fois-ci; avec des bas nylon. Il était un peu
plus de 4 heures du matin quand un individu élégamment vêtu entrait dans
l'Hôtel Président, ouvert, comme on sait , l'année dernière au bord du lac, plus
exactement au quai Wilson, Le portier de service alla au-devant de ce qu 'il
croyait être un client, lui prépara une
pour le conduire à travers le hall. Il
avait fait quelques pas quand il 'sentit
dans le dos qu'une arme était dirigée
contre lui. Il avait affaire à un bandit
qui lui intima l'ordre de se rendre dans
Ies toilettes avec les deux autres em-
ployés de service, entre-temps le faux
client s'était recouvert la tête d'un bas
nylon. C'est alors que deux autres ban-
dits, masqués de la même manière et
tous deux également armés, entrèrent
à leur tour dans l'hôtel.

Les gangsters se mirent alors en de-
voir de dévaliser les vitrines-exposi-
tions qui étaient placées dans le grand
hall de l'hôtel et qui contenaient pour
plusieurs centaines de mille francs de
bijoux et de montres de valeur. Peu
après, les employés de service qui
n'avaient ' pas encore quitté l'endroit où
ils avaient été contraints de se tenir,
entendirent un démarrage en trombe. II
s'agissait de la voiture stationnée près
de l'hôtel dans laquelle les bandits
avalent sauté pour disparaître.

On apprend que les bijoux ainsi ra-
flées ont une valeur totale de 640 000
francs. En effet , il y avait dans les vi-
trines brisées des bracelets, des mon-
tres de valeur de plusieurs marques, un
collier garni de diamants el d'autres bi-
joux également de grande valeur.

Quant aux gangsters, il s'agirait d'in-
dividus au type méridional et n 'ayant
pas quarante ans.

Décidément, les hold-un à Genève se
succèdent à un rvthme alarmant, le pré-
céden t s'étant déroulé le dimanche 13
ianvier dans une anence rie chnnne à
la rue du Mont-Blanc. Leurs auteurs

Un petit dictionnaire
bancaire !

Les problèmes financiers et économiques
ont acqui s de nos jours une très grande
importance. Un large public néanmoins , en
princi pe ouvert à ces question , est souvent
rebuté par une terminolog ie à vrai dire
assez complexe et particulièrement influen-
cée par des néologismes d'ori gine étran-
gère.

Pour obvier dans une certaine mesure à
ces difficultés et pour permettre une meil-
leure compréhension de ce domaine , la
Société de banque suisse a récemment édi-
té un petit dictionnaire bancaire fort bien
présenté et très cla:r„ Il peut être obtenu
gracieusement auprès de la banque édi-
trice. Le « Petit dictionnaire financier et
bancaire » sera certainement très utile à
tous ceux — et ils sont nombreux — qui
veulent suivre la marche de notre temps.

une nécessité , ces deux tribunaux du
Centre se trouvant de plus en plus sur-
chargés.

U n 'est pas prévisible qu 'une opposi-
tion de principe se fasse jour ou ait
des chances d' aboutir.

On est', mi peu perplexe, par contre ,
sur le blanc-seing donné au Tribun-ail
cantonal quanit à la désignation du siège
du nouveau magistrat. Il nous p ara ît
que c'est là une attribution du pouvoir
lég islatif.

Celui-cf n'a pas à se démettre là où
M doit prendre 66» responsabilités. li
semble que ie juge : extraordinaire de-
vra siéger à Sion et. respectivement, à
Sierre , pour les causes intéressant les
justiciables de chacun de ces districts.

De même faudrait-il prévoir dans le

fiche d'entrée et passa devant l'inconnu

également déguisés emportaient une cen-
taine de mille francs en billets de ban-
que après avoir également tenu les em-
ployés sous la menace de leurs armes.

Republique et M) Canton de Genève
Hsi ii>r.M« tvj v

GENDARMES
] ' '

Le Département de justice et police engagera en 1963: 50 gendarmes.

Les jeunes gens actifs, capables de prendre leurs responsabilités ,
s'intéressant aux problèmes de la circulation et désireux de s'engager
dans une profession dont l'activité est variée et pleine d'intérêt ,
peuvent s'inscrire s'ils répondent aux conditions suivantes :

Etre citoyen suisse, âgé de 27 ans au maximum lors de l'inscri p-
tion, incorporé dans l'élite, jouir d'une bonne santé, mesurer
171 cm au minimum sans chaussures, justifier d'une bonne
instruction.

Les candidats subiront une visite médicale approfondie et de;-
examens d'admission (culture générale et préparation physique).
En cas de succès, ils suivront une école de formation de cinq mois.
Les renseignements relatifs aux salaires durant l'école et en cas
de nomination, peuvent être obtenus auprès du fourrier de la
gendarmerie (tél. 24 32 00) ou en consultant la Feuille d' avis
officielle du canton de Genève de janvier et février 1963. '
Les uniformes et les soins médicaux sont à la charge de l 'Etat .
Des facilités pour obtenir un appartement seront accordées.
Les lettres de candidatures manuscrites seront adressées au coin
mandant de la gendarmerie, Hôtel de Police, Genève, accompa-
gnées d'un curriculum vitae jusqu 'au 25 février 1963, dernier délai.

Le conseiller d'Etat
chargé du Département de jus tice et police

René Helg

décret que les locaux existants devront
être utilisés dans toute la mesure du
possible par le juge ex t raord ina i re , a t i n
de ne pas charger plus qu 'il n 'en faut
les communes du lieu.

D' autre part , il seiail abusif , semble-t-
il , de créer un greffe nouveau, alors que
l'on pourrait recourir à ceux

^ 
qui exis-

tent et qui ne paraissent pas manquer
de personnel auxiliaire. Aut re  chose , en
ce qui concerne la dési gnation d' un iroi-
sième greffier , qui peut se ' révéler in-
dispensable.

Telles sont les quelques réfi'.exions
que nous nous sommes autorisé à émet-
tre sur ces trois objets , eu espérant
n 'avoir désobligé personne.

C'est le hasard qui a voulu qu 'ils in-
téressent exclusivement le dicastère de
M. le conseiller d'Etat Schnyder , mais
lious sommes heureux d'avoir pu ind :-
quer par là que ce mag istrat  ne manque
pas de préoccupations et n 'est pas près
de clore la liste impressionnante de ses
réussites.

A. T.
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DIMANCHE 27 JANVIER
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MARY LONG
est SI dOUCS. •• sl douce... si douce

MARY LONG MA PREFEREE

BERNINAy C'est un fait connu dans le monde entier
que la canette centrale CB, éprouvée des

millions de fois, réalise la couture la plus par-
faite. Or Bernina vient de réussir un coup de
maître en conférant à sa fameuse canette CB
(protégée par des brevets) une perfection tech-
nique insurpassable qui exclut tout blocage.
Quels que soient le tissu, la manière dont vous
cousez, Bernina ne se bloque pas, même si vous
omettez de tenir le fil ou d'abaisser le pied de biche
en commençant de coudre. La cliente Bernina
s'assure donc deux avantages essentiels

UNE MACHINE QUI NE SE BLOQUE JAMAIS
UNE COUTURE PARFAITE

sans aucun changement de tension de fil, sur tissus
épais comme sur tissus fins, avec du fil tordu à
gauche ou à droite. Seule la canette centrale CB
Bernina garantit une telle performance.Veuillez
vous convaincre par vous-même des avantages

uniques de cette sensationnelle nouveauté. •

CONSTANTIN FILS S. A., SION ¦ Tél. (027) 2 13 07R. WARIOEL - MARTIGNY - Tél. (026) 619 20
avenue du Grand-Saint-Bernard Rue des Remparts



LES MYSTERES DE L'HISTOIRE

La mort mystérieuse
de Ch. de Foucauld

¦m m̂*-

•j-»l*.A'l*MW)WW.^

D'autres Fellagas qui avaient pénétré dans le fort , se
livraient à un pillage systématique. Enfin , les chefs du
rezzou interrogeaient Charles de Foucauld, et le pressaient
de questions. « Le marabout », reprend Paul, « restait immo-
bile et ne répondait pas une parole ». Il semble bien qu 'un
guerrier lui promit la liberté immédiate s'il consentait à
prononcer la chehada, la formule sacrée qui aurait fait
de lui un musulman. Mais l'ermite n'était pas homme à
renier sa foi , même pour sauver sa vie.

« Cette scène dura environ une demi-heure. Les bandits
avaient posté un réseau de sentinelles. Tout à coup l'une
d'elles hurla : « Voilà des soldats ! Voilà des soldats ! »
Ce qui était exact. Deux soldats indigènes provenant de
fort Motylinski, arrivaient tranquillement , se dirigeant
vers le fortin et ne se doutant de rien. Immédiatement, ils
furent attaqués. Seuls deux Touaregs restèrent auprès des
deux prisonniers, Charles de Foucauld et Paul. <

Se servant du fossé du fortin , comme d'une tranchée,
les Fellagas ouvrirent un feu de salve sur les arrivants.
Ceux-ci ripostèrent courageusement. Mais l'un d'eux, Ben
Aïcha tomba presque tout de suite. L'autre Boudjesa Ben
Brahim battit en retraite. Il n'avait pas parcouru soixante
mètres qu'il fut tué à son tour. L'arrivée inopinée de ces
deux soldats français avait apporté le plus grand trouble
dans les rangs des Senoussistes.

Peut-être crurent-ils que ces deux hommes furent envoyés
en éclaireurs, et qu 'un gros de tirailleurs allait prochainement
déboucher. Voici les propres déclarations de Paul : « Le
Targui qui était près du marabout porta la bouche du canon
de son fusil près de la tête de mon maître, et fit feu. Le
marabout ne bougea ni ne cria. Je ne le croyais même
pas blessé. Ce n'est que quelques minutes plus tard que je
vis le sang couler, et le corps glisser lentement en tombant
sur le côté. Il était mort... »

(Copyright  by Cosmopress . Genève)
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c i c p  D c 7 li messe, sermon.j  ¦ E i\ n t 8 h messe, sermon.
Locanda. — Dancing ouvert jusqu 'à 2 h. 9 h 30 Grand-messe
Ermitage. — Ouvert jusqu 'à 2 heures. H h messe, sermon.

17 h en la crypte, messe pour les Es-
C l  Q K I  pagnols.
•* w 19 h messe, sermon.

Cinéma Arlequin. — (Voir annonce) . En semaine, messes à : 7 h., 8 h., et le
Musée de tu Majori e - Musée permanent *oirJ» " .*• 15. le» mardi , mercredi, jeudi
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dG Ser"iCe' ~ zimmermann' Chapelle de Champsec :le ¦ " l J Dimanche messe avec sermon le soir à
Médecins de service. — Dr Aymon Ger- n n. 45 et jeudi matin à 6 h. 45.

main, jusqu 'à samedi 26. à midi, tel: : r_,a quête de ce dimanche se fera en fa-
2 16 39. Pour le chirurgien s'adresser direc- veur du chauffage de l'église.
ie
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Arts - Exposition Léo PAROISSE DE SAINT-GUERIN
Andenmatten jusqu 'au 31 janvier. Dimanche 27 janvier 1963

Chœur Mixte du Sacré-Cœur. — Diman- Troisième dimanche après l'Epiphanie
che le Chœur chante la messe. Sion-Uuest :

Chœur mixte de la Cathédrale. — Di- Messes à 7 heures, 9 heures et 18 heures,
manche le Chœur chante la messe. Confessions : samedi soir dès 18 heures

Cours de danses de In Fédération Datai- et _dimanche matin , dès 6 h. 30.i^ours ae ""*""•? "¦ niiianrhp prochain En semaine : messe tous les matins à 6sonne des costumes. — °1̂ |_c
t™M

p
a
r
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1
ès- heures 45, ainsi que mardi soir à 18 h. 1527 Janvier, a la salle de Sainte-Marie des vendredi soir a 18 h. 45.Anges, dès 10 heures Le port du costume ch Ue de chateauneu/ .folklorique est obligatoie. Dremier Messes à 8 heures et 9 h. 30.Conseruatoire çautonat Fin du premier Dimanche soir à 19 heures, chapelet ettrimestre, samedi 2 février. bénédiction.

C.A.S. — Course de janvier — WeeK-end En sem8ine : messe le mercredi, à 11 heu-
avec dames à la cabane de Thyon. Samedi res et le jeudi soir_ à 19 neures.
soir, soirée familière à la cabane Diman- 

DDOTXCTAIVTTTche crêtes de Thyon et ski dans la région. EGLISE PROTESTANTE
Prièrp rie s'inscrire auprès du chef de Dimanche 27 januier 1963

course Gabriel Constantin , à Sion. Télé- SIERRE. — 9 h. 30 : Culte.
nhnne - 2 22 7' MONTANA. — 9 Uhr : Gottesdienst.

"Sténo-Club '— Section de l'Association io heures : Culte,
sténographiqùe suisse Aimé. Paris. Entrai- SION. — 9 h. 45 : Cu'.te.
nement tous les mardis à 18 heures, a ; ,N — 9 heures : Culte.
Fanclén hôpital (1er étage à droite), en vue —vY . _ 10 h. 15 : Culte.
dS concours officiel qui aura lieu le 1S MONTHEY. 9 h. 45: Culte._ .__ i c<n„ . ̂ .iv^iiiit. — 9 heures : Culte.mars, à Sion | '"-»»• - » ««>"« . »-"««=•

Soirée du cercle des Hérensards — Re*- M A R T I G N Y
taurant de la Matze le samedi 26 fevuer. 

Clnema CoTSO (te, e 16 22). Voir annonce.
Loto du Foyer de la protection de la jeu- Cinéma Etoile (tél. 6 11 54) Voir annonce,

ne fille. — Hôtel du Cerf , des la heures. Petite Galerie — Avenue du Simplon,
SION _ Hôtel du Cerf et snack-bar, sa- °^erte l'après-midi. Exposition perma-

medi 26 janv ier dès 16 heures
^ 

loto orga- jj™ ^ 
 ̂

do sert,.ice, _ Du samedi 12 jan-
nisé Par : Chœur de Dames cnoraie sea 

^^ &  ̂ fc 3Q  ̂ samedi lg janvier a
noise et Mannerchor Harmonie n h 3Q . pnarmacie Lovey. place Centrale.

ArtnON Cécilia. — Samedi 26, répé- Tél. : 6 10 32. Le jeudi après midi , seule la
«•tv.ii eénérale à 19 heures précises. pharmacie assurant le service de nuit restetition gen ouverte.

PAROISSE Médecin de garde. — Docteur Lugon, tel
nt I »  6 13 30.

„.JISra AI c Bibliothèque. — Ouverte de 16 à 18 hCAlrirJJKALr. Croix-Rouge. — Loto au Casino-Etoile .
Dimanche 27 janvier M O N T H E Y
Troisième dimanch e p la"a ' téI- « 22 80> v°" <""""" *•

après l'Epiphanie Montheoîo (tel 4 22 60) voir annonce
Médecin de seruice. — Pour les diman-

6 h 00 messe (des-; .ches et jours fériès-î No 4 11 92.

%tkT^ * SScv ' HSA|NT-MÂU*ICE
7 h 00 messe,.,*j *r- .'- y  cineina Roaru — '."Tél. » (privé) 3 64 84.

mon. », v* Voir nuv annonces.Voir aux ' annonces.
Fédération des chanteurs du Bas-Valais.

r-, Dimanche 27 Janvier , à la salle ,de l'Hôtel
des Alpes, à Saint-Maurice , réunion des di-
recteurs et des chanteurs de la Fédération
du Bas-Valais. Conférence musicale de M.
Charly Martin. Invitation cordiale. Venez
nombreux. . > , .

Samaritains. — Lundi 28, cours de soins
aux blessés. Lundi 4 février , cours de soins
aux blessés. Mardi 5 février : examen final .
Jeudi 7, remised es certificats à l'hôtel de
la Dent-du-Midi , à 20 h. 30.

Soirée annuelle du C.A.S. — La soirée
annuelle des membres du Club Alpin. grou:
pe de Saint-Maurice, aura lieu le samedi
26 janvier à l'hôtel des Alpes des 20 h.

8 h 00 messe ' d e s
Ecoles, ser-
mon.

9 h 00 hL Me s s e
(sermon al-
lemand).

10 h Office paroissiaL Sermon , commu
nion.

11 h 30 messe, sermon, communion.
18 h 30 vêpres.
20 h messe, sermon, communion.
Eglise du Collège :
10 h 30 messe pour les Italiens.

PAROISSE DU SACRE-CŒUR
Dimanche 27 janvier 1963

Troisième dimanche après l'Epiphanie

Par Patrick Q U E N T I N  
L3 U G l i l-  QU * I G C IG

Juste avant la proposition de Raines et Raines , Linda commença - fa isant de 1 auto-stop. La maison des Fisher toute  proche , élar.

son chan 'aqe avec - ênreg istrement sur bande magnétique. « Divorcer ; indiquée pour essayer le magnétophone. Resta, a savoir M

rf°aW Ro: et énousez-moi Sinon... » D' autres types, Brad , par ; l' electncite etatt coupée... Non , sans doute , puisque les propriétaires

exemple auraient pu marcher. Gordon Moreland , jamais. Il é tai t  ! ne passaient que deux mois eo Californie. Mai* un autre  enfant

taillé dans le granit , comme le vieux Mr. Carey. Lâcher son épouse pourrait  aller s en assurer, demain. « Oui avec un peu de chance ,

et sa collaboratrice renoncer à une luxueuse respectabilité pour je pourra , entendre la bande chez les Fisher , demain , songea John,

une  névrosée sans ' un cent ? Jamais. Avait-il essayé de gagner Je serai alors fixe , et il ne me restera plus... »

du temps ? Certainement ! L'apparition spectaculaire de Linda au - ... Comme vous me l aviez dit, j  ai ouvert  la fenêtre , nus la

dîner d'anniversaire de Vickie n 'était pas seulement destinée à machine dehors et referme la fenêtre.  Apres ça , je suis sorti par

humilier son mari. Linda était plus compliquée que cela. En racontant la grande porte et j  ai dit a ce vieux nigaud de Géorgie : « Alors ,

à ses « Chers amis » que John refusait une situat ion inespérée , elle monsieur le pouceman ? Je suis reste là -dedans plus de cinq minutes ,

s'adressait directement à Gordon Moreland. n^t-ce pas ? J' ai visite le prermer étage, et tout, et tout... A vous
«Tu vois i John donne sa mesure. Si je n 'arrive pas à le faire de payer, m a i n t e n a n t ! »  Le plus rigolo est que mon Géorgie m a

revenir sur sa décision insensée je me détourne d'un autre côté. donné la dime. Sérieusement, John, c'est bien ce que vous vouliez ?
Te voilà averti » J 'ai n reuesi m0Q C0UP. hein ? Dois-je retourner la-bas ? A

Moreland avalf. compris l' avertissement, et pris ses dispositions votre service , patron 1
pour supprimer le « danger » en profi tant  d' un concours de circons- — Non , Buck. C'est tout...
tances particulièrement favorables qui lui donnait toutes les chances John consulta sa montre. Il étai t  près de vingt  heures :
de faire endosser son crime par le mari. — H  vaut mieux que tu rentres maintenant .  C est plus prudent.

Au bout d'un moment , John fut t i ré  de ses réflexions par un — Mais , John...
ioveux sif f lement  Déjà I Buck était parti depuis moins d'une demi- — Non , Buck. Merci un million de fois . Tu as ete sensationnel,
heure

'
et

" il revenait avec le magnétophone sous le bras. Mais, maintenant , il faut  rentrer chez toi. Reviens demain matin et
Le qamin s'arrêta de siffler en prenant un air faut if , puis f i t  son apporte-moi si possible quelque chose pour mon petit déjeuner,

rapport à voix basse. ^dhn hésita à charger le gamin de passer chez les Jones pour
_ Sans me vanter , j ' ai été un as ! Le vieux Géorgie , s'est laissé dire aux filles de ne pas venir. « Non , «ongea-t-il. Mieux vaut avoir

rouler comme un vieux chapeau. Il fumai t  une cigare'.te dans sa !Angel sous les yeux, et il faut que je me raccommode le plus vite
bagnole. Bien. Je m'amène et je lui dis : « Alors, c'est vous qui possible avec Emily. »
gardez la maison du crime ?? » — «C ' est bien ma chance d'être vissé Buck parti , il porta le magnétophone et l'écrin de Linda dans
ici jusqu 'à m inu i t  », soupire Géorg ie. Et la conversation se poursuit : la grotte. Puis il s'allongea sur le lit d'Emily, dans l'obscurité, car
«Ça  ne vous donne pas la chair de poule d'être seu'l ici ? Des fois la second e bougi e était  consumée. Mille pensées l' assaillirent aus-
que le fantôme de la morte reviendrait.. .  D — «Tu me prends pour sitôt , et le doute revint. Avec tant  de preuves contre lui , suff i ra i t - i l
un gosse, moucheron ? »  — « Un gosse peut avoir du cran ! Tenez , d'offrir une  bande magnétique aux policemen ? Que prouverait cet
on parie une  dime que j 'entrerai  là-dedans, que je visiterai toutes enreg istrement ? Que Linda avait  une liaison , avec Gordon peut-être ,
les p ièces sans me presser, et que je n 'aurai pas la frousse. Chiche ? » Mais l ' infidélité de sa femme ne risquerait-elle pas d'être retournée

« Tope ! di t  Géorgie en riant. Attrape la clef. Je parie une dime contre lui , comme le reste ? Il n 'était pas tiré d' affaire .  Loin de là.
que tu sortiras de la maison dans moins de soixante secondas , Pour s'en sortir , il faudrait  trouver autre  chose, att irer le vrai
en courant comme si tu avais le diable à tes trousses. » J'ai pris coupable dans un piège...
la clef et.... Les idées stériles tourbillonnaient encore dans sa tête , longtemps

John s'étai t  assis par terre et il avai t  ouvert le magnétophone. après , quand les fill ettes revinrent.
Il l'examina a t t en t i vement  pendant  que le héros de l'aventure — John ? Vous êtes là , John chéri ? roucoula Angel dans la
racontait  son histoire. Trois lampes étaient  cassées : mais c'était  le nui t  noire.
=eul dégât apparent et il avai t  en poche de quoi les remplacer. — Qui.
Demain , un des en fan t s  irait  acheter des lampes à Pit tsf ield , en <à su ivre)
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Sur nos ondes
SAMEDI 26

SOTTENS 700 Soufflons un peu. 7.15 Informations.
7.20 iPremiers propos. 7.30 Ici Auto-

radio Svizzera. 8.30 Route libre. 11.00 Emission d'en-
semble. 12.45 Informations. 12.55 Le comte de Monte-
Cristo. 13.05 Mais à part ça. 13.10 Demain dimanche.
13.40 Romandie en musique. 14.10 L'anglais chez vous.
15.30 Plaisirs de longue durée. 16.00 Moments musi-
caux. 16.15 Chasseurs de sons. 16.40 Per i lavoratori
italiani in Svizzera. 17.10 Swing-sérénade. 17.40 Bon-
jour les enfants. 18.15 Carte de visite. 18.30 Le micro
dans la vie. 18.45 Championnats du monde de bob
fe deux. 19.0 La Suisse au micro. 19.15 Informations.
19.25 Le miroir du monde. 19.45 Villa ça m'suffit.
20.05 Un souvenir une chanson. 20.30 L'auditeur jugera.
21.20 Samedi-variétés. 22.30 Informations. 22.35 Entrez
dans la danse. 24.00 Hymne national. Fin.

SECOND PROGRAMME J,?-00 0̂
ssi

°n d;ense
rble. 20.00 Vingt-quatre

heures de la vie du monde. 20.15 Le comte de Monte-
Cristo. 20.35 Disques pour demain. 20.50 On con-
naît la musique. 21.20 Les jeux du jazz. 21.30 Les
grands noms de l'opéra. 22.10 Le français universel.
22.30 Air d'Hollywood. 23.00 Hymne national. Fin.

TELEVISION 170° Seul contre tous. 17.25 La
Croix-Rouge de la jeunesse à l'ac-

tion. 17.50 Les métiers du rail. 20.00 Téléjournal. 20.15
L'amour n'est pas un péché. 21.45 Attachez vos ceintu-
res. 22.10 Dernières informations. 22.15 C'est demain
dimanche. 22.20 Téléjournal. 22.35 Fin.

DIMANCHE 27 janvier

SOTTENS 7'10 Salut dominica1' 7- J 5 Informations.
7.20 Sonnez les matines. 8.00 Concert

dominical. 8.45 Grand-messe. 10.00 Culte protestant.
11.15 Les beaux enregistrements. 12.15 Terre roman-
de. 12.30 Musique de chez nous. 12.45 Informations.
12.55 Disques sous le bras. 13.25 Panorama. 14.00 Au-
diteurs à vos marques. 15.00 Reportages sportifs.
17.10 L'heure musicale. 18.25 Vie et pensée chrétienne.
18.35 L'actualité catholique. 18.50 Les championnats
du monde de bob à deux. 19.0 Les résultats sportifs.
19.15 Informations. 19.25 Le miroir du monde. 19.35
L'alphabet oublié. 20.05 Musique de divertissement.
20.30 Le corsaire noir. 22.30 Informations. 22.35 Roman-
ce. 23.00 Musique... spiritueuse. 23.15 Hymne national.
Fin.
SECOND PROGRAMME gf -̂g-  ̂zLt
grandes heures du Lied. 15.40 Folklore musical. 16.00
H était une fois. 17.00 Le temps des chansons. 17.30
Escales au cirque. 18.00 Sur les bords de la Tamise.
18.30 Disques sous le bras. 19.00 Dîvertimerjto. 20.00
Routes ouvertes. 20.25 L'orchestre Raphaël. 20.55
Provence en espadrilles. 21.05 Semaine de la musique.
22.10 Poètes de l'étranger. 22.30 Hymne national. Fin.

TELEVISION 14 - 45 Corso f!curi dc San Remo - 15- 35
Compéition internationale de nata-

tion. 16.30 Coupe Emile-Allais. 17.15 Images pou r
tous. 19.00 Sport-première. 19.20 Papa a raison. 19.45
Présence protestante. 20.00 Téléjournal. 20.15 Les
sentiers du monde. 21.25 L'aube du monde occidental.
22.00 Sport. 22.30 Dernières informations. 22.35 Télé-
journal. 22.50 Méditation. 22.55 Fin.
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M^MHHJ'iBr in Du beau meuble

Ne décidez aucun achat avant de visiter

Pour les amateurs de meubles de style grand choix TRlSCONI - MEUBLES " MONTHEY

GARDE-MEUBLES GRATUIT — FACILITES DE PAIEMENT Entrée libre

LIVRAISON FRANCO — REPRISE DE VOS ANCIENS MEUBLES Avenue de Fronce - Route de Collombey Téléphone (025) 4 12 80 '

¦ OFA 4095 L 

Le point majeur: une beauté
qui toujours demeure!

Considérez une Mercédes-Ben z d'âge respectable,
par exemple un véhicule datant des années vingt. Sa
ligne racée ne vous donne-t-elle pas envie de monter
et de prendre la route immédiatement? Ce fut depuis
toujours l'une des grandes forces des Mercédès-Benz :
ses stylistes ont su réaliser une ligne répondant au
goût esthétique sans faire de concessions aux fan-
taisies passagères de la mode. C'est ainsi qu'après
des dizaines d'années, ces véhicules font toujours la
fierté de leur conducteur. Et parallèlement , vous ne

sauriez rien souhaiter de mieux que l'une des splen-
dides Mercédès-Benz d'aujourd'hu i — d'autant plus
que leur longévité s'harmonise avec l'éternelle
jeunesse de la ligne.
Plus de 75 ans de progrès dans chaq ue Mercédès-Benz
Importateur pour la Suisse:
MERCÉEJÈS-BENZ AUTOMOBILES S
ZURICH/BERNE
Nombreuses agences dans tout le pays
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Offres et demandes d'emp lois * Offres et demandes d 'emp lois *

£^AI AG

APPRENTISSAGE
Notre entreprise engage des apprentis darls les professions su ivantes  :

mécanicien
mécanicien-électricien
monteur-électricien
serrurier de construction
dessinateur de machines A

DURÉE DE L'APPRENTISSAGE : 4 ans
empl. de laboratoire D (métal lurgie)
dessinateur en bâtiment
menuisier

DURÉE DE L'APPRENTISSAGE : 3 ans
maçon

DURÉE DE L'APPRENTISSAGE : 3 ans et demi

Conditions :
entrée en apprentissage : 1.8.1963
âge d' admission : 15 à 18 ans
examens d' admission : mars 1963
clôture des incriptions : 8.3.1963

Une séance publique d'Information destinée aux parents aura lieu aux
Laminoir, samedi 9 février 1963 à 14 heures.

Renseignements, formules d'inscription aux examens d' admission par notre
Service d'apprentissage, S.A. POUR L'INDUSTRIE DE L'ALUMINIUM,
CHIPPIS. P 276-1 S

Nous cherchons pour notre entrepôt à Martigny un
collaborateur pour le poste C

adjoint au
chef d'exploitation

Après un temps de formation dans quelques entre-
prises-sœurs, cette personne devra pouvoir assumer
progressivement des responsabilités dans des domaines
d'ordre administratif et technique. Elle devra égale-
ment coordonner l'activité de nos contremaîtres et
spécialistes professionnels, organiser et diriger l'acti-
vité du personnel de nos entrepôts.

Si vous avez une formation technique, des connais-
sances touchant l'administration, un caractère solide
et un esprit dynamique, faites-nous vos offres de ser-
vices manuscrites. Elles seront examinées avec atten-
tion et discrétion.

Vous serez mis au bénéfice d'avantages sociaux
exemplaires, d'un salaire "intéressant " et vous aurez
la possibilité de vous créer une situation enviable
dans un avenir rapproché.

i SOCIÉTÉ COOPÉRAT IVE MI GROS VALAIS
Chef du personnel, Case post. 148

M A R T I G N Y - V I L L E

La Banque nationale suisse à Zurich
cherche pour son service d'études et pour son secrétariat général deux

secrétaires
de langue maternelle française et de nationalité suisse. La préférence

sera donnée à des candidats ayant  obtenu le diplôme d' une école de

commerce publique ou fait  un apprentissage de commerce.

Prière d' adresser offre s manuscrites avec photographie, copies de certi-

ficats et prétentions de salaire à la Banque nationale suisse, bureau du

personnel , Zurich 22.

P 5936 Z — 5 Z

Inst i tut ion pour caractériels cherche_ pour la mise en
service de ses nouveaux locaux au pr intemps 1963

EDUCATEUR DE GROUPE
(MARIÉ-INTERNE)

pour 10 garçons et fi l les de 9 à 12 ans.
NOUS DEMANDONS : Dip lôme d'éducateur spécialisé

ou plusieurs années de pra t ique
en ins t i tu t ion  spécialisée.
Sens de l' organisation et ou
¦travail individuel .
Engagement de longue durée.
Part icipation active de la femme
cle l'éducateur sur le plan af-
fectif .

NOUS OFFRONS : Appartement spacieux
Pavillon indépendant  de con-
cept ion moderne et originale.
Collaboration avec équipe de
spécialistes dans un cadre en
plein développement.
Conditions de travail  rég lées
par la convention collective.

Faire offres manuscrites en jo ignan t  curriculum vitae,
copie de cer t i f ica t s  et photo à M. Strohbach , directeur
de « Chez Nous », Ins t i t u t  médico-p édagogique , Le
Mont-sur-Lausanne. P 31081 L — 129 L

Nous cherchons pour l'un de nos départe
ments de vente une

Sténodactylo
de langue maternelle française , ayant  une
bonne formation commerciale. Nous offrons
travail intéressant et varié ; occasion d' ac-
quérir de bonnes connaissances en allemand.

Prière d'adresser votre offre de services
avec copies de certificats et photographie à

OFA 0904001 SCH

1 ' ¦' ,- ». :—:—F
.... . s ¦- ¦ '-  : -f ¦

Important bureau à Sion cherche pour entrée
immédiate ou date à .convenir

comptable très qualifié
ainsi qu'une

secrétaire expérimentée
NOUS OFFRONS :

• travail intéressant et varié
• place stable et bien rétribuée
• conditions de travail agréables
0 avantagea sociaux et semaine de

« 5 jours

NOUS DEMANDONS :
• apprentissage ou études scolaires

, équivalentes
• aptitudes pour travail exact, propre

et rapide
O bonnep connaissamces de l'allemand

exigées pour le comptable et désirées
pour la secrétaire.

Adresser offres écrites et détailléep avec préten-
tions de salaires et photos, pous chiffre P 181 1 S
à Publicitas, Sion.

Institution pour caractériels cherche pour la mise en
service de ses nouveaux locaux au printemps 1963

EDUCATEUR DE GROUPE
(INTERNE OU EXTERNE)

pour 10 garçons et filles de 13 à 15 ans.

EDUCATRICE DE GROUPE
(INTERNE)

pour 10 garçons et Mes de 7 à 9 ans.
NOUS DEMANDONS : Dip lôme d'éducateur (éducatri-

ce) spécialisé ou plusieurs an-
nées de pratique en institut ion
spécialisée.
Sens de l' organisation et du
travail individuel.
Engagement de longue durée.

NOUS OFFRONS : Grande chambre moderne.
Locaux de groupe neufs pour
les grands , entièrement rénovés
pour les petits. Vie indépen-
dante.
Collaboration avec équipe de
spécialistes dan s un cadre en
plein développement.
Conditions de travail réglées
par la convention collective.

Faire offres manuscrites en joi gnant curricuiuim vitae ,
copie de certificats et photo à M. Strohbach, directeur
de « Chez Nous » Institut médico-pédagog i que , Le
Mont-sur-Lausanne. P 31080 L

Garage spécialisé dans la ré parat ion de6 poids lourd s
cherche

COMPTABLE
connaissant le système Ruf et pouvant  teni r  seul les
livres , établir les comptes AVS , ICHA , etc.
Françai s et allemand. A gréable ambiance de travail ,
semaine de 5 jours . Caisse de retraite.
Entrée en fonction au plus vite ou à convenir.

Adresser offres avec curr iculum vitae,  copies de certi-
ficats , photo et p ré ten t ions  de salaire au GARAGE DU
PONT-DE-LA-MORGE S.A., Case postale 154, Sion l.

M O T O R V A L  S. A. - MONTHEY
Atelier de rectiifiage et de réalésaWe pour tou s moteurs ,

cherche

3 MECANICIENS

très qualifiés, avec expérience sur moteurs diesel et

benzine. Travail assuré et bien rétribué.

Entrée de suite ou à convenir. Tél. (025) 4 25 52.

P 1947 S

On cherche

2 bonne
effeuilleuses

Gage : 420 francs ,
voyage compris.

Faire offres à
D. COSTE « Petit
Dézaley », R i v a z
(Vaud).

ON ENGAGERAIT

conducteur
de pelle-grue sur pneu « Fuchs 301 »,
pour le 15 février 1963.

Tél. : (027) 5 18 73. Tiefbau S. A.
à SIERRE P 439-21 S

Orchestre n c'1erc 'ie pour tout de suite une
libre sommelière

pour le bons gains. Congés hebdomadaires , ainsi

CARNAVAL .„„„
2, 3 ou 4 musiciens.

Tél.: (021) 25 35 84 femme de chambre
P 30975 L ou éventuellement une

122 L fille de cuisine

Apprenti S'adresser à Arthur  Reichenbach , Hôtel-
de-Ville , Rossinière (Vaud). Téléphone

coiffeur (029) 455 40.
pour d a m e s  et
messieurs est de-
mandé pr le prin- TEA - ROOM LA RIVIERA

à MARTIGNY - VILLE
cherche une bonne

sommelière
ainsi qu'une

jeune fille
pour le ménage .

Entrée à convenir.
Téléphone (026) 6 10 03

P 90114 S

temps ou date à
convenir chez V.
CHITRA, diplômé
maîtrise fédérale pr
dames et messieurs,
membre actif du
Club artistique de
Paris.

Tél. 6 3881
Av. du Casino 34
Montreux

Département de l'instruction publique

Ecole supérieure technique - Genève

Mise au concours
d'un poste de
préparateur :

EXIGENCES : cert ificat fédéral de capacité de méca-
nicien-électricien avec quel ques années de pr at ique.

SALAIRE : traitement légal .

Entrée en fonctions : selon entente.

Poste mis au concours jusqu 'au 10 février 1963.

Le cahier des charges peut être obtenu au sec ré ta ra t
de l'Ecole des arts et métiers , 4, rue de la Prair ie ,
Genève, tél . (022) 33 48 60 '

Les offres sont à adresser a M. Louis Huguenin, direc-
teur , 4, rue de la Prairie , Genève.

Le conseiller d 'Etat chargé du
Département de l ' ins t ruct ion  publ ique  :

André Chavanne

P92103 X — 40 X
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SALLE DU CASINO ETOILE
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cuirs imperméables contre les
taches d'eau et protège vos pieds
de l'humidité. Le produit convient
bien aussi pour des vestes en cuir
daim, des valises cuir, etc.
TOBLER Si-Test Spray
pour cuirs délicats Fr. 4.20

TOBLER Si-Polish, la crème
imprégnante pour les soins
quotidiens

Pot Fr. 1.40

PS. TOBLER Si-Test a fait ses preuves sous
les conditions les plus rudes aux explorations
des Andes 1959 et Dhaulagiri (Himalaya) 1960.

• • •Viande à saler
II s'agit  de la marchandise de première qualité de vache»

grasses âgées de 5 à 7 ans. Prix très avantageux.

Veui l lez  demander  nos prix courants détaillés.

Boucher ie  Hans  Riesen . Liebefeld-Berne. Tél. (031) 63 44 63.

mw

LOTO FROMAGES
organisé par la société de musi que « LA MARCELLINE »

Ml
MARTIGNY
Tél. (026) 6 06 99
non-réponse 6 14 76

E SCHMOCKER-GRILLET
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CAFE DE LA POSTE
Dimanche 27 janvier 1963

Organisé par le F. C, à partir de 15 h

Ecole cantonale valaisanne
d'infirmières et d'infirmiers

en psychiatrie
Hôpital psychiatrique de Malévoz
MONTHEY — Tél. (025) 4 21 91

Ecole formant de^ infirmières et in-
firmiers en psychiatrie , selon les di-
rectives de la Société suisse de psy-
chiatrie.
Age d admission : 19 ans.
Formation théorique et pratique en
psychologie , psychiatrie , soins aux
malades. Durée des études : 3 ans.
Préparation au diplôme de la Société
suisse de psychiatrie, reconnu par la
Croix-Rouge.
Début du stage de formation : 1er
avril 1963.
Formation entièrement gratui te .  Ré-
tribution intéressante dès le début.
Pour toute demande de renseigne-
ment et inscr ip t ion , s'adresser à la
direction de l'Hôpital psychiatr ique
de Malévoz , Monthey.

Grand loto
Reprise dès 20 h. 30

Tous les tours 1 carton.
En soxée :

Abonnements : Fr. 35.— les deux caries
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GRONE - HALLE DE GYMNASTIQUE
80 pièces du pays à raclette

le 27 janvier 1963 à 19 h. 30 précises _ n . . „ • , .. . „„ ,' e 20 séries, prix de I abonnement 20 francs

valeur réelle 40 francs.

Quand £ota de &Un£aisaace
place sous le patronage des communes des districts de

Martigny - Saint-Maurice - Entremonf
Renseignement aux caisses dès 12 h. 30

CROIX-ROUGE ET COLONIE DE VACANCES

La VW 1500 roule plus de 12 mois !

La YW 1500 1963 est déjà livrable

Ce véhicule est parfaitement au point, son comportement
est irréprochable par tous les temps et tous les chemins.

m> ELLE EST SENSATIONNELLE

Un essai vous convaincra

Garage OLYMPIC
ALFRED ANTILLE

i| ;f)'J-Agence générale du Valais
S I E R R E  S I O N
Tél. 5 1458 - 5 11 13 2 35 82

SOUS-AGENCES : MARTIGNY : Garage Balmaz — ORSIERES :
Garage Grand-Saint-Bem--' . »B CHABLE : Garage Droz — SAXON
Garage Vouillamoz — Garage Hiltbrand.

¦ ¦
j5ï La Compagnie des montres Longines , à Sain't-Imier , cherche à engager : em

: OUVRIERES =__ 
E3B

— pour t ravaux faciles. Formation en fabri qua

B
Faire offres par écrit au Service du personnel qui donnera  tous rensei gnements utiles »__



SAMEDI ET DIMANCHE :
LE GRAND DERBY DE LA MAYA !
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Les trophées en ieu

Avec nos vétérans
Dimanche 27 Janvier aura lieu sur la pa-

tinoire de Lens un match humoristique qui
opposera Hameaux vétérans à Lens vété-
rans. Comme par le passé, un grand nom-
bre de spectateurs viendra applaudir nos
•i du patin...

J OUONS LE JEU

Ça n'a pas rate!
On l'aurait parié à mille contre un.

A ce rythme de bêtises, de coups tor-
dus et de tout ce que vous voudrez ,
auquel nous ont habitués quelques
gros pontes du hockey sur glace hel-
vé tique, il était iacile de prévoir que
le pauvre Hervé Lalonde se f erait  tôt
ou tard « matraqué » par ceux-là
mêmes qui sont allés le chercher
dans l'espoir qu'il eilacerai t d'un
coup d 'épongé leur incapacité si long-
temps éprouvée.

Certains n'ont même pas cru devoir
attendre les champi onnats du monde
de Suède pour entamer une besogne
f lussi.dinistre. Ils se sont déjà mis à
ç.'iaper .dans le paquet » avec lâcheté
et né s'arrêteront pas en si bon che-
min, soyez-en bien sûrs. On les con-
naît suff isammen t pour savoir qu 'ils
ne f ont que commencer et qu'il va
être nécessaire de les contrer avec la
dernière énergie si l'on ne veut pas
que la situation devienne à tout ja-
mais irréparable.

On vient, en ef f e t, de me mettre
sous les yeux un hebdomadaire spor-
tif romand dans lequel ont paru celte
semaine les premières attaques por-
tées à. rencontre de l'entraîneur-ca-
nadien de notre équipe nationale.
Rassurez-vous, ces f lèches empoison-
nées n'ont pas été tirées par l'un ou
l'autre rédacteur du journal en ques-
tion. C'est le f ameux et beaucoup trop
célèbre policier bernois Wenger qui ,
avec son habileté coutumière, a su
prof iter d'une interview pour cra-
cher son f iel et découvrir partielle-
ment les montagnes d'orgueil qui se
cachent en lui.

Avec iin sang-f roid méprisan t, ce
monsieur accuse déjà Lalonde de
paxti>-p ris, lui qui, sans sourciller,
eut le ' culot de prof i ter des champion-
nats du monde de Colorado pour of -
f rir '— sur le compte du hockey suis-
sel . — un merveilleux voyage à J'é-
quipe presque complète du HC Berne.
Pire encore et en se limitant à des
sous-entendus il s'acharne sur un
ancien joueur (mais qui n'a pourtant
que 20 ans I) de ce même HC Berne,
un joueur qui est en train de devenir
un « monsieur » dans la vie et dont
les yeux se sont ouverts assez vite
pour qu'il se libère du joug d' un en-
traîneur tel que Wenger et aille spon-
tanément f rapper à la porte d'un au-
tre club.

C'est ce qu on appelle le courage
et la sincérité. El ce sont sans doute
des qualités de ce genre qui ont va-
lu au policier Wenger tant d'avance-
ments sur le plan de notre Hockey sur
glace. Ajoutées à celles d' autres diri-
geants dont on a assez parlé ici pour
ne plus être obligés de les nommer,
elles ne pouvaient que conduire ce
beau sport là où il est aujourd'hui.

Mais avant de réclamer la tête de
Lalonde , l' opinion publique et tous les
gens sensés sauront exiger des comp-
tes de ces f ossoyeurs restés trop long-
temps impunis.

J. Vd.

- .
' ¦ '
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AVIS AUX SPECIALISTES
DU SPORT-TOTO

A l'instar deg sociétés anglaises, le
Sport-Toto suisse s'est vu contraint de
prendre des mesures exceptionnelles.
En effet , pour le concours n" 22 du 2
février, les résultats des matches ren-
voyés ou interrompus seront 'tirés au
sort. La société du Sport-Toto commu-
nique ce qui suit, à ce sujet :

« Prenant en considération les condi-
tions atmosphériques, qui pourraient en
perturber, une fois encore, le déroule-
ment normal des concoure de pronostics,
la société du Sport-Toto, en application
de l'article 20 et du paragraphe 4 du
complément du règlement, a fixé les rè-
gles suivantes pour les concours qui
pourraient ne pas se dérouler normale-
ment :

Pour ious les matches renvoyés ou
interrompue, un tirage au eort, sous con-
trôle d'un notaire ou d'une autorité com-
pétente, sera fait (1 x 2).

Le tip juste pour les matches inter-
rompu s ou renvoyés sera fait à l'aide
d'une liste dite de « tendance ». Cette
liste, connue à l'avance, sera établie par
des spécialistes. Si un tirage au sort
s'avère nécessaire, celui-ci aura lieu
après que tous les bulletins aient été
contrôlés et filmés.

DE TOUT UN §EU
Allemagne bat Finlande

Match international à Bad Toelz :
Allemagne occidentale — Finlande 7-2
(1-1 1-0 5-1).

Sienne ne résiste pas
au champlan

Championnat suisse de Ligue natio
nale B, groupe Est : Bienne - Grasshop
pers 2-6 (0-1 1-3 1-2).

Genève H.C. (L.N.B)
finaliste de la Coupe suisse
Demi-finale de la Coupe de Suisse

Genève - CP. Zurich : 4-2.

Matches de barrage fixés
HOCKEY-SUR-GLACE * Pour au-
tant que le HC Servette soit cham-
pion du groupe ouest de ligne natio-
nale B, les matches de barrage contre
les Grasshoppers ont été fixés comme
suit par la LSHG :

20 février : Servette-Grasshoppers. —
24 février : Grasshoppers-Servette.

Bienne remplacera
Grasshoppers en Israël

FOOTBALL # Le comité du FC Bienne
vient de conclure, pour sa première
équipe, une tournée en Israël. Le dé-
part aura lieu le 5 février et le retour
est prévu pour le 18. Il est prévu de
disputer 4 à 5 matches contre des équi-
pes israéliennes.

Lens - Air-Boys 5-9
Arbitres : Clovis et Gély Bagnoud, excel-

lents ; glace très bonne.
LENS : M. Briguet, G. Praplan , Bétri-

sey, G. Nanchen , P.-A. Emery, Bonvin, B.
Bagnou d, C. Emery, F. Bonvin.

Le H. C. Lens recevait en match ami-
cal la sympathique équipe de l'aérodrome
de Sion. D'une correction exemplaire, Air-
boys présente un très beau jeu. Lens, quoi-
que inférieur , eut le mérite de jouer avec
ardeur, tout en gardant le jeu ouvert. Nul
doute que cette partie amicale aura été un
précieux entraînement pour les gars de
Lens qui se déplacent vendredi à Ayer.

La Suisse a-t-elle trouvé le descendent1 digne de Roger Stanb ?
(de notre envoyé spécial

à Mégève et St-Germain)
En dépit des conditions d'enneige-

ment exceptionnelles et du ciel vérita-
blement azurin dont bénéficient actuel-
lement les stations de Haute-Savoie,
quelques journaliste s suisses accrédités
à la Sème semaine internationale du
ski alpin de la saison 1963, faisaient gri-
se mine jeudi soir à l'issue du slalom
spécial féminin , disputé à St-Gervais...

Leurs compatriotes avaient certes, ob-
tenu un classement d'ensemble qui leur
permettra de faire valoir de précieux
points lorsqu'elles revendiqueront leur
place de départ pour la saison pro-
chaine.

Cela peut sembler essentiel dans l'im-
médiat mais ne suffit pas à prendre
des garanties excessives quant à l'avenir
du ski féminin helvétique. Y compris
celui de Thérèse Obrecht, les temps
réalisés paraissaient bien obscurs et, ce
qui est plus grave encore, aucune de
nos sélectionnées n'avait su témoigner
de cet acharnement et de cette volon-
té de vaincre sans quoi les plus beaux
talents ne deviennent qu'illusoires.

Notre formation masculine appelée à
s'aligner vendredi matin sur la terrible
descente de la piste Emile Allais, réus-
sirait-elle à mettre un baume sur nos
ambitions prématurément déçues ?

A moins d une semaine de nncompre-
hensible débandade du Hahnenkamm,
on osait trop y croire, tout en persis-
tant à faire la plus entière confiance
aux méthodes de préparation et à la
poigne de Georges Schneider.

PLAISIRS ANNEXES
Il est vrai que pour tout le monde

l'atmosphère ne pouvait être qu'à l'op-
timisme, surtout après la fondue gigan-
tesque dégustée jeudi soir chez Jac-
queline Martel , la sportive épouse du
non moins sportif maire de St-Gervais,
dans les salons duquel nous avions d'ail-
leurs pu bavarder tout à loisir avec un
Jean Jourden resplendissant de santé,
probablement déjà prêt à repartir sur
les tracés de son maître et protecteur
Jacques Anquetil.

Et comment ne pas vivre dans un op-
timisme euphorique, alors que toute la
presse sportive réunie à Mégève, a vécu
l'occasion d'assister hier matin au ma-
riage prétendument intime, mais publi-
citairement orchestré de façon prodi-
gieuse entre Sacha Distel et Franchie
Bréand, l'ex-pin-up de l'équipe de
France ?

Sion - Saint-lmser

• ••

Pour leur dixième match de champion-
nat, les Sédunois rencontrent Saint-Imîer
ce soir, sur la patinoire du Vieux Stand. .

Inutile de préciser que cette j oute de-
vrait être, en fait , une simple formalité
pour les gars de la capitale qui se doivent
de se surpasser. San* doute pour.ront-ils
créer l'écart nécessaire avec leur rival Le
Locle et prendront-ils de ce fait la tête du
classement.

On sait que les poulains de l'entraîneur-
joueur Bagnoud ont fait merveille tout au
long de ce championnat et que les Sédu-
nois sont revenus victorieux, une fois de
plus, de Gstaad qui donnait quelque in-
quiétude aux diri geants .

Le H. C. Sion devrait triompher, une
nouvelle fois, ce soir sur la patinoire du
Vieux Stand, encore qu 'il faille toujours
se méfier des « retours de flammes ».

Ce soir, à 20 h. 30, rendez-vous à la pa-
tinoire !

But,

Charrat - Saas-Fee
Pour son dernier match de cham-

pionnat, le CP Charrat recevra dans
son fief l'équipe haut-valaisanne de
Saas-Fee.

Les hommes de Lulu Giroud seront
privés de deux de leurs meilleurs élé-
ments, soit : André Dondainaz et Ra-
phy Moret, blessés lors de la confron-
tation contre Champéry.

Nous profitons de l'occasion pour ap-
porter à ces deux sympathiques sportifs
nos meilleurs vœux de prompt et com-
plet rétablissement. Si le premier nom-
mé pourra reprendre la compétition
d'ici quelques jours, le second, par
contre (clavicule cassée) ne pourra plus
jouer cette saison, ce qui sera un lourd
handicap pour les finales.

Cependant, malgré cette défection
due à la fatalité, nous sommes certains
que les « bleu et blanc » mettront tout
en œuvre pour offrir à leurs fidèles sup-
porters un hockey digne de ce nom.

Donc, tous à Charrat, ce soir, car il
y aura du beau sport en perspective.

Coup d'envoi à 20 h. 30.

Nous vous faisons grâce des détails
d'une cérémonie sensée être dirigée par
M. le maire de la station, mais jouée et
rejouée plusieurs fois à la demande d'u-
ne centaine de photographes et caméra-
mens dont ce fut sans doute l'un des
plus beaux jours de gloire. Coincés que
nous étions personnellement entre Re-
ventura et le champion de tennis, Jean
Noël Grinda , ne nous demandez surtout
pas ce que nous avons le plus apprécié ,
des yeux tendres de l'ex-fiancé de Bri-
gitte Bardot — il ne manquait plus
qu'elle — ou du manteau de satin blanc
doublé de vison de la nouvelle Mme
Scoubidou. Quoi qu'il en soit , cette jour-
née de vendredi avait merveilleusement
commencé...

UN FAMEUX DESCENDEUR
Et elle allait encore mieux finir , du

moins pour nous dont le sport à l'état
pur restait bel et bien la préoccupation
majeure de ces journées savoyardes.

Georges Schneider et Francis Corbaz
auront désormais le droit de regarder
un peu haut les méprisables détracteurs
qui les accablaient avec tant de mé-
chanceté après la descente de Kitzbuhl.
Le jeune espoir davosien, Joos Minsch,
venait de leur apporter la justification
de leur méthode et de prouver à tous
les connaisseurs sidérés que la Suisse
disposait de nouveau d'un descendeur
de la classe de Roger Staub ou de Willy
Forrer...

Finir à 2 centièmes de seconde de
Karl Schranz et battre avec une telle
aisance toute une brochette de cham-
pions éprouvés qui n'en revenaient pas
de voir cet intrus les reléguer dans l'a-
nonymat, voilà qui va réchauffer les
cœurs du pays et les convaincre que
nous aurons nos chances en 1964 à Inns-
bruck.

Sans compter que selon le verdict
indiscutable des chronométreurs Oméga,
d'autres jeunes comme Schmidt et
Reto Giovanoli ont de surcroit prouvé
que la formation helvétique n'était plus
loin de constituer, elle aussi, une fort
jolie masse de manœuvre.

Arrivé la veille au soir, Adolf Mathis
pensait peut-être à la consécration d'au-
jourd'hui à Lausanne, où le conduira
Georges Schneider dont le dévouement
est incommensurable, mais il pensait
encore plus, si nous en croyons ses con-
fidences, au slalom spécial de demain au
cours duquel il a donné rendez-vous à

GRAND PRIX
BE VERCORIN ET MARTINI

La troisième édition du Grand Prix
de Vercorin et Martini se disputera le
dimanche 3 février et non le 27 janvier,
tout d'abord prévu.

Cette syrnpathique course se dispu-
tera dès 11 heures dans un parcours
nordique ; il comprendra : pour les
OJ, 4 km.; juniors, 7 km. 500; élite et
seniors, 15 km.

Un challenge pour chaque catégorie
et de nombreux prix récompenseront
les coureurs.

Les inscriptions sont reçues auprès
de Rudaz Edmond, à Chalais, jusqu 'au
vendredi ler février à midi. Tél. (027)
5 03 53.

Le Trophée de La Brentaz verra sa
huitième édition se dérouler les 16 et
17 février, avec 15 challenges en jeu.

laperitif aux plantes des alpe

Le premier pas d'un bon repas...

Périllat et Ludwig Leitner pour une re-
vanche étourdissante.

Mais de cela nous en reparlerons lun-
di en même temps que de la descente
féminine de ce matin à St-Gervais où
nos filles se doivent de faire oublier leur
trop modeste comportement d'il y a
deux jours... j . va.

Voici les résultats de la descente :
1. Egon Zimmermann (Aut) 2'24"60
2. Jean-Claude Killy (Fr) 2'28"90
3. Karl Schranz (Aut) 2'30"07
4. Joos Minsch (S) 2 30"09
5. Pepi Stiegler (Aut) 2'30"30

puis :
12. Paul Schmidt (S) 2'33"42
14. Gian-Reto Giovanoli (S) 2'33"89
20. Bruno Zryd (S) 2'36"48
30. Adolf Mathis (S) 2'41"80

PROGRAMME
DU PROCHAIN WEEK-END

BOBSLEIGH — Championnat c_
monde de bob à deux à Inns-
bruck.

— Championnats suisses sur neige
à Montana.

CYCLISME — Cyclocross interna-
tional à Lausanne (sa).

— Cyclocross national à Boningen.
FOOTBALL — Coupe Romande, pre-

mier tour :
UGS—porrentruy
Bienne—La Chaux-de-Fonds
Vevey—Sion

— Coupe Tessinoise.
— Championnats à l'étranger.
GYMNASTIQUE — Eliminatoires du

championnat suisse au Brassus,
Moudon, Romanshorn et Schwan-
den.

HIPPISME — Courses Internationa-
les à St~!Morit7

HOCKEY SUR GLACE — Matches
internationaux :
Suisse B—France, à Yverdon (sa)
Suisse B—France, à Moutier

— Match d'entraînement :
Suisse A—Swiss Canadians, à
Wetzikon

— Championnat suisse : i
L N A :
Viège—Zurich (sa)
Davos—Berne (sa)
LN B, groupe Est :
Coire—Winterthour (sa)
LN B, groupe Ouest :
Lausanne—Servette (sa)

LUGE — Championnats du monde à
Imst (Aut).

NATATION — Meeting internatio-
nal à Bâle.

PATINAGE ARTISTIQUE — Cham-
pionnat suisse de danse à Flims.

SKI — Grand Prix féminin de St-
Gervais.

— Grand Prix masculin de Mégève.
— Semaine internationale de saut ,

concours d'Unterwasser.
— Championnats régionaux à St-

Cergue, Leysin, Wengen, Wagital ,
Schwyz et Giinsberg.

— Mémorial Toni Mark à Saalfelden
(Aut).

— Coupe des Trois communes à Or-
tisei-Selva (lt).

ASSEMBLEES — Association suisse
de tennis à Berne.

— Association suisse de football à
Montreux.

DIVERS — Distribution des mérites
sportifs 1962 à Lausanne (sa).



grande et double victoire des patrouilles françaises
la Suisse se classe treisièse devant l ilaiie décevante

(de notre envoyé spécial Ry)

21ERMATT — Malgré un froid très vif ,
de nombreux spectateurs ont assisté à
l'épreuve principale de ce championnat
international des gardes-frontière. Les
courses par équipes restent toujours très
spectaculaires. L'effort collectif , l'esprit
d'équipe et surtout les forces équili-
brées des quatre concurrents, sont dé-
terminants et le résultat final nous a
prouvé, une fois de plus, qu 'il ne sert
à rien de disposer de deux super-ve-
dettes alors que les deux autres équi-
piers sont de valeur sensiblement infé-
rieure. Les Italiens, avec Franco Nones
et Marcello De Dorigo, ont été les
grands battus de la journée et pourtant
ces deux coureurs portaient un paque-
tage plus lourd (8 kg.) afin de déchar-
ger leurs deux collègues Busin et Piller
qui de ce fait auraient dû tenir le
tempo imposé. Il n 'en fut  rien et après
un tour déjà , l'équipe de France A avait
pris une légère avance pour l'augmen-
ter au fil des kilomètres. Malgré un
mauvais tir , les Tricolores parvinrent
à maintenir leur avance jusqu 'à l'arri-
vée, alors que pendant quelques minu-
tes on craignait qu 'ils seraient devan-
cés par leurs camarades de l'équipe B
meilleurs tireurs, qui bénéficièrent d'u-
ne bonification de 8 minutes contre
5 minutes 20" à la formation A.

Jean-Pierre Pellouchoud, chef de l'é-
quipe suisse, imposa un train d'enfer
dès le début du parcours et, après neuf
kilomètres, les Suisses occupaient le
4ème rang. Ils poursuivirent leurs ef-
forts et après la première boucle mena-
çaient déjà sérieusement les Transal-
pins. Allions-nous assister à une grande
surprise ? Nous n'osions le croire tout
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Slalom spécial et combiné alpin sont
revenus a Léo Lacroix.

en espérant un peu , ce d'autant plus
que nos représentants se devaient de
faire honneur à la réputation helvétique
au stand de tir. L'équipe suisse effectua
son programme d'une manière impec-
cable en ne concédant que 20" au maxi-
mum de la bonification prévue et en
grignotant ainsi une minute à l'Italie.
Sur la dernière boucle, Busin, de l'équi-
pe italienne, dut changer la pointe de
son ski, perdit quelques secondes qui
devaient lui coûter la troisième place
au bénéfice de l'équipe suisse. Pellou-
choud , Obérer, Boillat et Burga effec-
tuèrent donc une brillante course et
méritent de sincères félicitations. Cette
victoire sur l'Italie nous réjouit d'au-
tant plus qu 'elle est obtenue par des
amateurs sur des professionnels puisque
De Dorigo nous déclarait encore hier en
toute franchise que la « squadra » s'en-
traînait  neuf mois de l'année et que
durant le reste .de l'année elle jouissait
de vacances payées au bord de la mer.

S. ' v -}
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La Suisse A grâce à Jean-Pierre Pellouchoud. Hans Obérer, Roland Boillat et
Christian Burga , s'est classée br i l lamment  au 3cme rang. Qui aurait pense qu elle

aurait battu l' un des arands fauoris, l'Italie ?

LE CHAMPIONNAT INTERNATIONAL DES GARDES-FRONTIERES A ZERMATT

Le brillant résultat obtenu par nos re-
présentants confirme donc que les pos-
sibilités de nos athlètes sont identiques
à celles des étrangers mais que les
moyens d'entraînement et de prépara-
tion de nos coureurs restent bien in-
férieurs.

Les Français sortent grands vain-
qeurs de cette course de patrouilles qui
s'est disputée dans des conditions abso-
lument parfaites. La renommée des Ma-
thieu , Arbez, des frères Mercier et au-
tres n'est plus à faire puisque ce sont
tous des coureurs internationaux qui
ont souvent fait parler d'eux, même
lorsqu 'ils étaient opposés aux grands
spécialistes du Nord.

L'Allemagne A n'a pas brillé et elle
fut même battue par la deuxième for-
mation helvétique, d'où la seconde sur-
prise de cette matinée. Enfin, les Autri-
chiens ne sont pas des spécialistes de
ce genre d'épreuve et les coureurs pas-
sèrent la ligne d'arrivée très fatigués,
certains étaient même épuisés. Us comp-
taient pourtant 11 minutes de retard
sur le vainqueur.

Nouve au succès français au slalom spécial
Un nombreux public assistait, à la

dernière épreuve comptant pour cette
semaine internationale des gardes-fron-
tière. Le slalom spécial, deux manches
avec respectivement 64 et 61 portes, fut
piqueté par le grand expert en la ma-
tière, Gottlieb Perren, ancien champion
suisse.

Léo Lacroix, déjà vainqueur du sla-
lom géant, ne prit aucun risque inutile
tout en effectuant le premier parcours
dans un style impeccable. U fallut du
reste attendre le dossard No. 18 pour
enregistrer un temps inférieur, réalisé
par son compatriote, Louis Folliguet, la
révélation tricolore de la présente sai-
son. Quant à l'Allemand Gunter Os-
terrieder, il réalisa également un temps
honorable, maïs fious devions apprendre
qu'il avait' « sauté » une porte, d'où sa
disqualification, tout comme du reste
le troisième Français, Yves Bienvenu
qui aura été le seul à nous décevoir
côté français.

L'Italien De Tomaso, causa la grande
surprise puisqu'il vint s'installer immé-
diatement après les grands favoris tout
en précédant un Sepp Behr (Allemagne),
un Keckeis ou encore Fercher (Autri-
che).

On attendait avec impatience la se-
conde manche, plus rapide, pour voir
si Lacroix devrait finalement succom-
ber à la fougue de son camarade Folli-
guet. Le No. 2 du ski français ne l'en-
tendit pas de cette oreille et, faisant
preuve d'une maîtrise absolue en évi-
tant les piquets d'un rien, Lacroix aug-
menta sensiblement son avance et c'est
en grand vainqueur qu 'il termina son
parcours. Folliguet, malgré tout ses ris-
ques, ne parvint pas à réduire l'écart
qui le séparait de son rival, mais le
but visé était atteint : le doublé des
Tricolores.

De Tomaso confirma sa belle valeur
et prit une troisième place bien méri-
tée, alors que Perrot vint compléter le
triomphe français. Autrichiens, Alle-
mands et Suisses étaient battus a plate
couture. Au combiné, la domination
française est moins nette.

Si la victoire du Français Léo Lacroix
ne fait pas l'ombre d'un doute, telle-
ment la supériorité de ce coureur était
grande sur tous ses autres rivaux, la
supériorité française n'est pas si impor-
tante au classement du combiné alpin.
En effet , parmi les cinq premiers, nous
ne trouvons plus que Perrot Gaston.

Ci- dessous les résultats avec la boni-
fication pour l'exercice de tir , passages
aux km. 9, 13, 22.
1. France I (Mathieu Félix , Ar-

bez Victor , Mercier René,
Colin Luc) 37'55", 54'24",
93'25". 1.50'28" (bonif. 5'20") 1.45'08"

:> . France II (Mercier Francis,
Romand Paul, Mercier Gil-
bert, Lesîrand Serge) 38'05",
55'35", 95'07", 1:53'38" (bo-
nif. 8') 1.45'38"

3. Suisse I (Pellouchoud Jean-
Pierre. Obérer Hans, Boillat
Roland , Burga Chr.) 39'10",
55*38", 96'10", 1.53'29" (bo-
nif. 7'40") 1.45*49"

4. Italie I (Nones Franco, De
Dorigo Marcello, Busin Da-
nilo. Piller Aldo) 37'55",
55'05", 1.54'01" (bonif. 6'40") 1.47'21"

5. Suisse II 1.51'27"
6. Allemagne I 1.51*40"
7. Italie II 1.52*16"
S. Autriche I 1.56'02"
9. Autriche II 1.59'3r

10. Allemagne II 1.59*42"

Les patrouilleurs français ont remporte un « doublé » sensationnel. France A, avec Félix Mathieu, Victor Arbez, René Mercier.
et Luc Colin.

L'Italie trouvera une belle consolation
de son échec à la course par équipes,
puisque De Tomaso prend la seconde
place du classement général des deux
épreuves alpines. Voilà une performan-
ce qui nous prouve que le ski italien
trouve petit à petit une relève dans les
disciplines qui lui conviennent guère
depuis quelques saisons.

L'Autrichien Keckeis fut également
régulier dans ses prestations tout com-
me son camarade Fercher qui occupent
finalement des places d'honneur.

L'ACTE FINAL DES

CHAMPIONNATS INTERNATIONAUX

Celui-ci se déroule sur la patinoire
zermattoise en présence d'un nombreux
public. La distribution des prix se fit
sous la présidence de M. Lenz, direc-
teur général des Douanes suisses qui
ne manqua pas de remercier les offi-
ciels, la commune de Zermatt, l'Office
du Tourisme et les concurrents des
cinq pays, tout en soulignant particu-
lièrement le magnifique esprit sportif
qui n 'a cessé de régner durant ces bel-
les journées passées au pied du Cervin.
U eut également une pensée pour les
hôteliers qui ont logé tout ce monde
d'une manière absolument parfaite et
qui ont , de ce fait, grandement con-
tribué à la belle réussite de ces joutes
sportives qui , l'année prochaine, auront
lieu en France.

Décidément, depuis quelque temps, ça
« cloche » sérieusement dans le domaine
de la presse. Nous ne nous expliquons
pas la raison de déléguer un chef de
presse depuis Berne, lorsque ce mon-
sieur n'est pas à même de convoquer
une seule conférence durant tout le
championnat. Quant aux résultats et

CHAMPIONNAT SUISSE
DES GARDES-FRONTIERE

Voici les résultats des championnats
suisses des gardes-frontière, disputés
dans le cadre des épreuves internatio-
nales do Zermatt :

Catégorie lourde
(20 Ton., 530 m. de montée, tir) :

1. Gardes-frontière V (cpl. Er-
nest Oguey, cpl. Luc Rausis,
app. Henri Niquillè) 1.30'02"
(13' de bonification)

2. Gardes-frontière III' 1.30'45"
(15' de bonification) . .

3. Gardes-frontière IV 1.33'34"
(15' de bonification)

Catégorie légère
(13 km. 500, 370 m. de montée, tir) :

1. Gardes-frontière V (cpl. Louis
Fellay, app. Alfred Wuest,
g-f. Alexis Aubry) 59'56"
(14' de bonification)

2. Gardes-frontière III 1.01*16"
(14* de bonification)

3. Gardes-frontière III 1.01*19"
(14' de bonification)

classements, il était préférable de les
calculer soi-même, c'était plus rapide.
Voilà un monsieur qui n'a pas renié
son origine bernoise-

Classement da slalom spécial
1. Lacroix Léo (Fr) 43"9, 48"2 92"1
2. Folliguet Louis (Fr) 43"5, 49" 92"5
3. De Tomaso G. (It) 45"3, 49"2 94"5
4. Perrot Gaston (Fr) 45"3, 52"! 97"4
5. Fercher Ger. (Aut) 46"1, 51"6 97"7
6. Keckeis Elmar (Aut) 97"9
7. Zagonel Rinaldo (lt) 100"4
8. Glueck Peter (Aut) 110"8
9. Bosin Michelangelo (lt) 102"4

10. Kaponig Hermann (Aut) 102"6
ll. Osterried Adolf (Al) 104"4
12. Behr Sepp (Al) 106"9
13. Buergi Josef (S) 109"5
14. Jenny Georg (S) 110"9
15. Thoma Paul (S) 112"7
16. Naef Bruno (S) 117"4

Combiné alpin par Nations
1. AUTRICHE 249,51
2. FRANCE 279,02
3. ITALIE 507,81
4. SUISSE 676.38

Combiné alpin individuel
1. Lacroix Léo (Fr) 0
2. De Tomaso Gualtiero (lt) 55,64
3. Keckeis Elmar (Aut) 66,44
4. Fercher Gerhard (Aut) 72,96
5. Perrot Gaston (Fr) 96,58
6. Behr Sepp (Al) 103,34
7. Glueck Peter (Aut) 110,11
8. Osterried Adolf (Al) 111,59
9. Kaponig Hermann (Aut) 115,40

10. Zagonel Rinaldo (lt) 122,81
11. Folliguet Louis (Fr) 182,44
12. Buergi Josef (S) 184.28
13. Thoma Paul (S) 242,48
14. Jenny Georg (S) 249,62
15. Bosin Michelangelo (lt) 329,36
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Louis Folliguet, la révélation 1963 du
ski français, a sérieusement menacé son

compatriote Léo Lacroix.

Ke CHAMPIONNAT ROMAND
DE SKI P.T.T.

AUJOURD'HUI ET DEMAIN
C0LL0NS-SUR-THY0N

Rappelons à tous les amis skieurs
que les pentes magnifiquement en-
neigées des Collons-sur-Thyon seront
aujourd'hui et demain le théâtre du
IXe Championnat romand de ski PTT.

Près de 100 participants se sont
annoncés au comité d'organisation
qui, malgré ce surplus de travail, ten-
tera de contenter chacun. Sa tâche
sera du reste beaucoup facilitée par
l'amabilité des frères Theytaz qui ont
collaboré à la préparation des pistes
et qui mettront leurs installations de
remonte-pente à la disposition des
coureurs.

Ces journées seront rehaussées par
la présence des autorités cantonales,
communales, ainsi que par les repré-
sentants de la Direction générale des
P.T.T. et des différentes Directions
d'arrondissement romandes.

A tous, rendez-vous aux Collons,
cet après-midi, à 15 h., pour assister
à la course de fond sur 15 km.

Crise cardiaque
en pleine course

BOBSLEIGH -* Le spécialiste allemand
de bobà deux, Karl Emperle, âgé de
trente-quatre ans, a succombé à une
crise cardiaque sur son engin, alors
qu'il effectuait une descente d'entraî-
nement sur la piste du Kônigsee, en
Bavière. Le coéquipier d'Emperlï par-
vint toutefois à maintenir le bob jus-
qu'au bas de la piste.



La Jeunesse conservatrice-chrétienne sociale de Sion vient de
publier, en une élégante brochure intitulée forum, le compte rendu de
la journée d'étude du 25 novembre. Le « Nouvelliste du Rhône »,
conscient de Vimportance du rôle des forums tels qu'organisés par la
jeunesse de Sion et souhaitant que Venseignement donné se concrétise
par des réalisations aux divers échelons de la vie sociale, se propose de
publier d'importants extraits des conclusions tirées des différents
carrefours.

En effet , « aux formules d'hier, ' codifiées dans le détail doivent
succéder des lignes d'action autour desquelles se développeront des
modalités d'application souples. »

C'est notre vœu sincère que l'intelligente entreprise des jeunes de
Sion et de leur dynami que comité, emmené par Rémy Zuchuat , soit
vraiment comprise et mise en pratique par tous ceux décidés à donner
un accent humain et chrétien à cette ère nouvelle dans laquelle nous
sommes entrés.

L E S  C A R R E F O U R S
Politique économique et sociale

Le parti pense, comme l'encyclique « Mater et Magistra », que les progrès
techniques et l'augmentation de la population rendront toujours plus complexe
la contexture de la vie sociale, qu'il importera plus que jamai s de régler les pro-
blèmes économiques et sociaux selon une juste échelle des valeurs.

Pour bien ordonner la société et l'économie, il faut que toutes les branches
de l'économie et toutes les parties du pays se développent harmonieusement,
que tous les secteurs professionnels bénéficient également de l'accroissement
du bien-être et aient leur part de responsabilité dans l'économie. Cela signifie
pour la Suisse que l'agriculture soit soutenue et que se renforce la participation
des salariés à l'appareil de production.

Les arts et métiers sont menacés aujourd 'hui autant par le processus de
l'intégration que par le développement des grandes entreprises et la concentra-
tion économique. D'où l'importance toujours plus forte d'une autodéfense fondée
sur une organisation concertée de la concurrence dans les arts et métiers.

Les allocations de naissance, des allocations pour enfants et des allocations
de ménage demandent encore à être développées. La législation fédérale doit en
garantir la généralisation et assurer en même temps une compensation entre les
diverses régions du pays.

La situation de fortune, insuffisante en dépit de l'accroissement du revenu
national de la majeure partie de notre population, rend nécessaire une contribution
plus forte de l'Etat à la sécurité sociale (vieillesse, invalidité, maladie). Si l'éco-
nomie privée n'y porte pas remède, il faudra changer la structure de l'AVS
pour faire de cette institution plus qu'une simple assurance de base.

dirigé par M. Henri Roh,
directeur de la Société de recherches économiques et industrielles.

L'homme a des besoins matériels et
Immatériels à satisfaire. Pour faire face
à ses besoins, l'homme doit exercer des
activités économiques, qui sont des acti-
vités de production, de circulation, de
répartition et de consommation.

C'est ainsi que l'économie politique
étudie ces réalités, tandis que la poli-
tique économique va tenter, pour des
raisons diverses, de les modifier. Il
s'agit ici essentiellement d'une action
de l'Etat qui va tâcher de coordonner
les intérêts opposés des producteurs et
des consommateurs ou des agents de
production.

Dans cet ordre d'idées, il y eut deux
théories principales diamétralement
opposées :
t— le libéralisme du « laisser faire,

laisser passer » prônant jusqu'à
l'absolu la liberté individuelle,
l'initiative privée et la propriété
privée ;

>— le marxisme qui relègue l'homme
à son rôle fonctionnel au profit de
la masse.

Il existe évidemment diverses théo-
ries intermédiaires et il ne fait aucun
doute qu'aujourd'hui ces deux pôles
recherchent un rapprochement. Souli-
gnons qu'ils sont tous deux très éloi-
gnés d'une économie fondée sur une
conception chrétienne de l'homme et
de la société.

Le rôle de l'Etat s'est d'abord limité
â l'instruction, à quelques travaux
publics, & la police et à la défense
nationale pour s'étendre par la suite
à une quantité d'autres domaines tels
que l'importation et l'exportation, etc.
Les grands facteurs de cette inter-
vention ont été la guerre, la démocra-
tie, le progrès scientifique et tech-
nique. L'Etat devient alors fabricant,
commerçant, protecteur de certaines
classes...

La Révolution française qui a en-
gendré la démocratie et la révolution
industrielle avec l'apparition de la
machine ont transformé radica-
lement les structures de base. En
Suisse, la politique économique tradi-
tionaliste maintenue dans les cantons
campagnards a été fatale aux cantons
ruraux, pendant que les cantons indus-
triels profitaient au maximum des
nouvelles conditions. Il y eut à cette
époque un glissement du secteur pri-
maire vers les secteurs secondaire et
tertiaire. Les paysans furent attirés
par la ville, et la politique libérale en
vigueur alors ne fit que favoriser
l'exode rural. Ainsi à titre d'exemple
entre 1850 et 1950, Bâle vit sa popu-
lation augmenter de 561 % tandis que
le Valais n'augmenta que de 95 %,
le Tessin de 49 %. Entre 1950 et 1960,
l'excédent d'immigration est important
dans les cantons comme Zurich, tan-
dis qu'en Valais c'est à un phénomène
contraire qu'on assiste et ceci en dépit

L'harmonie du territoire avec la vie de l'homme

Seuls les plans d'aménagements du territoire national et régional permet-
tront d'harmoniser le paysage dans les régions industrielles. La Confédération
devra faire beaucoup plus que jusqu'ici pour lutter contre la pollution des eaux.

De même les cantons et les communes doivent prendre des mesures efficaces
pour lutter contre le bruit.

Le développement extraordinaire de la circulation routière réclame aussi
des solutions nouvelles. Il faudra protéger
la route en coordonnant mieux les mesures

dirigé par M. Zimmermann,
i— Qui dit harmonie du territoire, dit —

règlements et lois qui se traduisent
par des plans d'extensions.

des politiques touristique, agricole et
industrielle intelligentes. De la sorte,
le fédéralisme s'affaiblissait et s'affai-
blit encore aujourd'hui par l'hémor-
ragie de population que subissent les
cantons campagnards au profit des
centres urbains.

Les structures sont en pleine trans-
formation ; il faut par conséquent
savoir s'adapter. Le paysan ne gagne
plus suffisamment dans les conditions
actuelles ; il faut donc rationaliser et
se préparer pour des professions nou-
velles. Malgré le rôle majeur que joue
aujourd'hui déjà le secteur secondaire
(industrie et métiers) dans notre can-
ton, il convient de l'étendre encore.
Même en la période actuelle de sur-
chauffe, il faut développer en Valais
le secondaire. U faut que les cantons
sous-équipés puissent profiter des
périodes d'expansion. Et tout ceci doit
se réaliser selon un plan bien défini.

On se rend compte aujourd'hui mal-
gré tout des inconvénients de la concen-
tration. C'est ainsi que les considéra-
tions d'ordre purement économique qui
seules présidaient à la localisation des
entreprises laissent aujourd'hui une
place également à des argument pure-
ment sociaux et humanitaires.

De l'exposé de M. Roh et de la dis-
cussion qui s'ensuivit, le carrefour est
arrivé à la conclusion suivante : nous
pouvons et nous devons améliorer en-
core sensiblement le niveau de vie de
notre population valaisanne.

C'est réalisable, à l'échelon du can-
ton, par une action d'études et de
recherches et par la rationalisation
du secteur primaire (agriculture), en
vue de promouvoir le tertiaire (services,
tourisme...) et de développer le secon-
daire qui occupe, aujourd'hui déjà, le
plus grand nombre de personnes et
procure le plus grand revenu global.
Sur le plan suisse, l'action de la
Confédération, pour le soutien de la
décentralisation industrielle, devrait
être renforcée.

L'aspect social — sous-jacent dans
l'exposé et la discussion — n'a pu être
abordé directement faute de temps.
Nous ne ferons donc qu'introduire la
question en citant le R.P. Lebret : « Le
social et l'économique ne peuvent être
séparés ; il ne s'agit pas de plaquer un
social correctif , palliatif , sur une éco-
nomie engendrant de soi le mal
humain ; il s'agit de préconiser et de
chercher à mettre en place un régime
économique intégralement social et
intégralement personnaliste dont l'ob-
jectif soit la « montée humaine uni-
verselle », c'est-à-dire, selon l'expres-
sion chère à François Perroux, de
« tout l'homme » et de « tous les hom-
mes ».

Le rapporteur :
Victor Zuchuat.

encore plus la vie des usagers de
de toute sorte existantes.

architecte cantonal.
Jusqu'à nos jours, les plans d'ex-
tensions n'ont existé que dans le
cadre communal.

LE CONTACT AVEC LE REEL :
Préoccup ation maj eure de la science

p olitique et de la science économique

Que comporte un plan d'extension ?
Des alignements, des zones, des
gabarits, etc.
Difficultés d'application : la pro-
priété privée et ses intérêts parti-
culiers.
Remède utilisé (Angleterre) : n'ac-
corder qu'un droits de superficie
durant un nombre limité d'années.
Le cas des communes valaisannes :
les règlements communaux sont
limités aux frontières de la com-
mune. Nécessité actuelle : extension
du plan communal sur un plan
régional (problèmes des autoroutes
qui influencent chaque organisme
communal).
But du plan d'extension : tenir
compte des problèmes humains, des
mœurs et genres de vie des habi-
tants. La planification atteint tous
les domaines ; d'où nécessité d'une
étude en commun de différents spé-
cialistes : techniciens, économistes,
hygiénistes, etc.
Planification et architecture mo-
derne : elle crée un cadre en archi-
tecture. Il ne faut pas craindre l'ar-
chitecture moderne mais l'intégrer.
Nous avons des traditions à sauve-
garder. Les bâtiments de valeur
architecturale sont à restaurer. Nous
devons réaliser suivant nos possi-
bilités et nos moyens financiers.

FORUM :
Question : Les plans d'extension évo-

luent rapidement sous l'influence des
besoins nouveaux qui les rendent très
vite insuffisants. Pourquoi ne pas voir
tout de suite assez grand et même
d'une manière exagérée ?

Réponse : Oui il. faut de l'audace,
bous devons rhoaifièr en tenant compte
des besoins. Pour cela il faut compter
sur le dynamisme des jeunes.

Question : Pourquoi créer des plans
régionaux, s'il n'existe pas des plans
cantonaux ? Souvent l'intérêt privé
influence les aménagements locaux.
D'où nécessité de créer un plan canto-
nal mais assez souple pour convenir
aux besoins propres de chaque commu-
nauté.

Réponse : Problème délicat : le Va-
laisan est très individualiste. D'où né-
cessité de créer un esprit nouveau,
communautaire chez les enfants déj à
(école primaire). Cet esprit existait
déjà dans les consortages et coopéra-
tives.

Question : Ne faut-il pas aussi coor-
donner les services de l'Etat qui sont
trop cloisonnés '

Réponse : Effectivement, il y a beau-
coup à faire dans ce domaine. D'ailleurs
ce besoin s'est déjà fait sentir dans le
Département des travaux publics.

Question : Y a-t-il déjà eu réunion et
travail dans ce sens ?

Réponse : Oui, mais c'est un travail
de longue haleine. Le Valais est vaste
et différent.

Programme :
— Vallée de Conches : un groupe est

actuellement formé qui étudie cette
région parce qu'elle représente le
Valais en petit ;

— Martigny - Saint-Maurice, 12e étape;
— Martigny - Brigue, 13e étape.

Question : Pourquoi ne pas diviser le
territoire suivant les activités humaines
(zonification) : agriculture, industrie,
administration ?

L'on devrait planifier selon les be-
soins et selon l'ordre d'urgence.

Ces trois éléments seraient à centra-
liser hors de la configuration géogra-
phique.

Réponse : La zonification n'exclut
surtout pas l'urbanisation. Mais faut-
il centraliser l'industrie ou la mainte-
nir dispersée (vallées) ?

Réponse délicate, car le Valais est
particulier par ses besoins et par sa
géographie.

CONCLUSIONS. Il faut créer cet
esprit dans le peuple par une informa-
tion en profondeur.

Mais nécessité d'un pouvoir cantonal
pour opérer la synthèse.

Nous souhaitons poursuivre la dis-
cussion avec les autres forums vu que
l'urbanisme touche à tous les domaines
et que cet échange de vues n'a fait
qu'effleurer ces nombreux problèmes.

Le rapporteur :
Pierre Schmid.

Fonction sociale de I entreprise

n s'agit dans l'entreprise de donner un nouvel et véritable sens à la dignité
du travailleur. II ne suffit pas pour l'ouvrier d'être correctement traité. Il faut
aussi lui reconnaître le droit d'être renseigné sur les principales décisions inté-
ressant l'entreprise et ne pas lui refuser l'accès aux promotions.

Les rapports sociaux doivent être réglés en première ligne par les contrats
collectifs. La protection de l'ouvrier par l'Etat ne garde pas moins toute sa valeur
lorsque les contrats collectifs n'existent pas ou sont insuffisants. Le parti conti-
nuera à veiller à l'amélioration des conditions de l'ouvrier par les contrats
collectifs et par la législation et à soutenir à cet égard les efforts des syndicats
chrétiens.

dirigé par M. Sylvain Salamin, secrétaire syndical.

Une entreprise n'est pas seulement
une collection plus ou moins heureuse
d'individus travaillant ensemble dans
un milieu donné. Sa fonction, son but
dans une société occidentale, à régime
capitaliste, se résume en trois points
principaux :
1° créer des richesses en "réduisant

tous les biens utiles à la vie des
hommes ;

2° faire vivre toutes les personnes
dépendant de l'entreprise ainsi que
leur famille respective ;

3° rétribuer les services rendus par le
capital.
D'où deux éléments très importants :

— le CAPITAL, c'est-à-dire les bail-
leurs de fonds, ce capital a droit
à des avantages proportionnés aux
services rendus d'une part, et aux
risques courus d'autre part ;

— le TRAVAIL, qui n'est pas une
marchandise, mais une activité dé-
ployée par des personnes humaines
allant du directeur au plus petit
des manœuvres.

C'est au patron qu'incombe le rôle
d'harmoniser les intérêts combinés du
capital et du travail. Sa mission est de
commander, prévoir, organiser et coor-
donner. Les relations entre toutes ces
personnes, travaillant ensemble, doi-
vent contribuer à la bonne marche de
l'entreprise.

Jetons maintenant un coup d'oeil
rétrospectif sur l'histoire ouvrière et
d'emblée nous constatons que les ou-
vriers n'ont pas toujours eu la place
qu'ils occupent aujourd'hui. Au début,
l'ouvrier était livré à lui-même, seul
devant un patron qui lui, était tout-
puissant et qui pour ainsi dire s'arro-
geait tous les droits. Le travailleur
n'était ni plus ni moins qu'une simple
matière première à payer le moins
cher possible. Dans les usines et les
fabriques, les ouvriers trimaient dure-

Population de montagne
et cantons financièrement faibles

Le parti réclame justice pour Ta population de ces régions et une plus large
péréquation financière intercantonale. Il faut à cet effet intensifier l'aide écono-
mique et sociale à la population montagnarde et la décentralisation industrielle.

dirigé par M. Joseph Moulin, ancien conseiller aux Etats
Une constatation. n
— Le développement économique ac- a!

tuel, qui a élevé le niveau de vie f".6
d'une partie de la population en si *•'
peu de temps, n'a pas pénétré dans .
tous les milieux, ni atteint toutes les n:
régions du pays. Q

— Certains villages ou hameaux de *,'
montagne ne sont pas ou peu tou- ï:
chés par l'essor actuel. Le seul re- 5!
venu agricole ne permet plus à l'ha- E
bitant de vivre convenablement, ce A
qui provoque une exode de la popu- Qlation de montagne vers les pôles
d'atraction : la ville, les régions
industrialisées.

— Pour éviter cette désertion, diffé-
rents moyens ont déjà été utilisés ~
jusqu'ici. ™

QU'A FAIT LA CONFEDERATION ? 6
I. Péréquation financière des cantons.

La Confédération a établi une clas- Bsification financière des cantons, selon *»
l'échelle ci-après, basée sur le rende- . .
ment de l'impôt de la Défense nationale:
a) cantons financièrement forts ;
b) cantons moyennement forts ; A
c) cantons financièrement faibles, dont

le Valais.
H. Subventions accordées sur la base
de cette classification.
— Subsides differenciels pour les amé-

liorations foncières.
— Subventions spéciales aux caisses-

maladie de montagne.
— Allocations familiales aux paysans

de la montagne (étendues actuelle-
ment à certaines catégories de la
plaine).

— Subventions pour l'assainissement
des appartements.

— Logements de montagne à caractère
social.
— Subventions pour transport de mar-

chandises.
— Allégement des tarifs des transports

publics en montagne.
j— Vente de produits à prix réduit

(pommes de terre, fruits).

ment sans sécurité ni protection.
C'était l'époque du libéralisme écono-
mique qui a engendré la révolte ou-
vrière et le manifeste de Marx en 1847.
L'entreprise n'avait alors pas d'autre
but que d'accumuler des richesses au
seul profit d'une certaine classe sociale.

Un autre aspect de la fonction sociale
de l'entreprise ; c'est la place qui
revient au travailleur. Il faudra à
l'avenir associer davantage les facteurs
hommes et machines. La marée des
nouveaux processus de production nous
oblige à examiner sans plus tarder
quelles sont les mesures à prendre
pour s'adapter progressivement à l'ex-
tension extraordinaire de l'automatioa
Cette nouvelle technique qui s'étend
rapidement à travers les frontières,
dans les bureaux et les usines, nécessite
des changements imminents et les hom-
mes sont appelés à résoudre des pro-
blèmes sociaux et économiques de plus
en plus complexes. Le problème de
demain, face à l'évolution des entre-
prises est de pouvoir déterminer quel
sera le rôle effectif joué par les tra-
vailleurs à tous les échelons, droit qui
ne se bornera pas seulement à faire des
employés et des ouvriers des collabo-
rateurs, mais peut-être aussi des asso-
ciés étroitement liés au pouvoir de
décision. Il faudra alors que les tra-
vailleurs, qui pour l'instant n'y atta-
chent que peu d'importance, partagent
à leur tour les responsabilités au sein
de l'entreprise ou de la profession et
aient d'autres préoccupations que celles
se rapportant directement aux amélio-
rations matérielles.

Pour atteindre ces objectifs, il fau-
dra donner la priorité aux valeurs
humaines et morales sur les valeurs
économiques.

Le rapporteur :
René Bornet.

TU. Un taux différentiel est également
appliqué par le canton pour les diffé-
rents subventionnements selon la situa-
tion financière des communes (instruc-
tion publique, hygiène, péréquation fi-
nancière intercommunale).
QUE POUVAIT-ON FAIRE ENCORE
POUR PERMETTRE AUX HABI-
TANTS DE LA MONTAGNE DE CON-
SERVER LEUR DOMICILE CHEZ
EUX ?
A. Occupation.
O Création d'emplois nouveaux sur

place pour faire un milieu économi-
que viable (préoccupation actuelle
de la Société valaisanne de recher-
ches économiques).

O Utilisation maximale de toutes nos
possibilités touristiques.

O Déplacement quotidien de la popu-
lation de son domicile vers les lieux
de travail.

B. Habitation.
O Augmentation des subventions pour

l'assainissement des logements (ac-
tuellement 50 % du coût des travaux
mais au maximum 10 000 francs).

O Relever les niveaux maxima prévus
pour l'obtention de ces subsides (ac-
tuellement 6000 francs par couple
+ 600 francs par enfant , ce qui ne
correspond plus au minimum vital
de l'heure).

O Subventionner non seulement son
propre appartement , mais également
ceux destinés à être loués.

O Subventionner aussi la construction
d'appartements ou de maisons d'ha-
bitation pour les jeunes voulant se
mettre en ménage.

Conclusion.
Chaque mètre carré de notre canton

prend toujours plus de valeur.
Retenons, par tous les moyens, notre

population montagnarde et paysanne
sur son sol natal , pour qu 'elle soit la
première à bénéficier de la hausse des
valeurs de son patrimoine.

Le rapporteur :
Denis Ballestraz.



au Salon
de
Bruxelles

1963

-̂ -é

O Le Salon de Bruxelles commence l'an-
née des expositions internationales. A ce
premier Salon 1963 la Fiat partici pe avec
ses propres stands dans les secteurs voitures
et dérivés tandis que les véhicules indus-
triels (camions et autobus) sont présen-
tés sur les stands des concessionnaires Ca-
trabel et Van Hool.

La Fiat occupe actuellement plus de
120 000 personnes, et sa production auto-
mobile qui est en premier plan parmi ses
secteurs « terre mer ciel » est en augmen-
tation continue. " ,

La gamme des. ̂ njbdèles Fiat est une des
plus va riées et dès plus complètes de la
production européenne : depuis les utilitai-
res 500 et 600 et la 1100 D renouvelée, les
voitures moyennes 1300/1500, les 6 cy lin-
dres 1800 B et 2300, jusqu 'aux voitures
sportives 1200 et "1600 S cabriolet et aux
voitures grand tourisme 2300/2300 S
coupe.

L'assistance à la clientèle , avec la garan-
tie portée à 12 mois (ou bien pour 15 000
km.) est d'un grand apport à l'expansion
automobile.
¦* STAND VOITURES

Tous les modèles sont exposés : de la 500
à la 2300 S. L'intérêt de la clientèle inter-
nationale pour les voitures Fiat est effica-
cement résumé dans le slogan : DANS
LA GAMME FIAT, LA VOITURE POUR
TOUS.

— FIAT 500 D BERLINE à toit ouvrant.
L'utilitaire brillante,, la « seconde voi-
ture » à la mode. Moteur 499,5 cm3,
puissance 22 CV (SAE). Refroidissement
à air. Vitesse : plus de 95 km/h.

— FIAT 500 JARDINIERE dérivée de la
500 D. Double usage : personnes et
choses. En rabattant le dossier du siège
arrière on obtient un vaste plan de
charge. Moteur de 21,5 CV (SAE), pla-
cé horizontalement sous le plancher . Vi-
tesse : plus de 95 km/h.

— FIAT 600 D BERLINE. Un grand , un
succès européen continu. Moteur arriè-
re de 767 cm3, puisance 32 CV (SAE).
Refroidissement à eau. Sièges avants
à dossier inclinable et réglable. Vitesse :
110 km/h environ.

— FIAT 1100 D. Présentée récemment au
Salon de Turin , die rénove l'esthétique
et l'efficience de la 1100. Un modèle
dont le presti ge est proverbial et re-
connu par tous. Moteur 1221 cm3, 55
CV (SAE).

FIAT 1100 URAN1A. Berline 4 portes ,
4-5 places, montée en Bel gique. Les mê-
mes caractéristiques techni ques que la
1100 D : moteur 1221 cm3, 55 CV
(SAE).

FIAT 1300/1500. Modèles de réputation
internationale en raison de leur classe
technique, de leur élégance, de leurs
prestations. Un succès constant et una-
nime. La 1300 : moteur 1295 cm3, 72
CV (SAE). Vitesse plus de 140 km/h.
Freins à disque sur les roues avant. Elle
est également produ ite dans la ver-
sion familiale. Un groupe de démonstra-
tion , de la 1300 fonctionnant et section-
né, est également exposé. La 1500 : mo-
teur 1481 cm3, 80 CV (SAE). Vitesse en-
viron 150 km/h. Freins à disque sur les
roues avant. On a exposé également la
version familiale de la 1500, très mo-
derne station-wagon qui possèd e les
mêmes qualités mécani ques et de con-
fort  que la berline mais avec un plus
vaste espace interne.

Une Taunus 12 W! sport

FIAT 1800 B e 2300. Ce sont les «6
cylindres» Fiat de haute distinction do-
tées des dispositifs les plus modernes
pour le maximum de confort du voyage.
Freins à disque sur les 4 roues avec
servo-frein hydro-pneumatique. Venti-
lateur du moteur à enclenchement élec-
tromagnéti que.

La 1800 B : moteur 1795 cm.3, puissance
97 CV (SAE), vitesse plus de 145 km/h.
Sur demande, embrayage automatique.
La 2300 : moteu r 2279 cm3, puisance
117 CV (SAE), vitesse 160 km/h. Sur
demande , embrayage automati que, ou
bien multi plicateur (qui réduit les tours
du moteur et en augmente le silence).

Ces modèles, également , possèdent leur
version familiale , à la ligne élégante et
fonctionnelle. Ils offrent le maximum
d'espace et possèdent les mêmes per-
formances que les berlines.
FIAT 1200 ET 1600 S CABRIOLETS.
Voitures pour la conduite sportive, brill-

Cologne vient d' annoncer la version sport de la Ford Taunus 12 M

introduite l'an dernier , au mois de septembre.
La Taumus 12MTS est sportive et élégante , pourvue du n  moteur V-4
de 1 5 litre à quatre cylindres développant 55 CV. Les sièges avants
sont ' séparés et l'intérieur est personnel et de bon goût. Toutes ces
améliorations font  de la Taunus 12 M une TS véritablement confortable
et rapide. L'équipement sport ainsi que les accessoires sont  obtenables
sur demande.
Les performances exceptionnelles , la construction moderne et robuste el
la silhouette de la Taunus 12M , dont 50 000 un i tés  ont  déjà quit té  les
usines de Ford à Cologne , étaient tout indiquées pour une version plue
rap ide de ce modèle. Le moteur de 1,2 litre V-4 à quatre cylindres d' une
résistance à toutes épreuves fut  porté à 1498 cm3 grâce a un alésage
de 90 mm au lieu de 80 mm. Le moteur V-4 de 1 ,5 litre a t te int  ses 5S CH
à 4500 t/mn. Le moteur consomme 8.5 litres d' essence super aux 100 km
(70.030 en DIN). D' ailleurs , l' accélération de la TS est impressionnante :
de 0 à 100 km en 17"8. .
Sièges avant séparés, recouverts élégamment de tissiis et vinyl combinés ,
tapis moquette sur toute la surface du plancher de la voiture , ciel en
viny l , pare-chocs avec éperons, phare de recul , enjo l iveur s de Tours.
encadrement des fenêtres latérales en acier inoxy dable e* le signet « TS »
sur le coffre. .. pour ne citer que quel ques-unes des part iculari tés de la
nouvelle TS. Tous les conducteurs individualistes recher chant ce K je ne
sais quoi » à l'époque de la fabrication à la chaîne en seront enchantés.
Cette voiture rapide , sportive et confortable es; le rêve de chaque
automobiliste

Iantes , rap ides. Idéales pour la clien-
tèle qui aime les voyages «à ciel ouvert».

La 2300 : moteur 2279 cm3, puissance
(SAE), vitesse, environ 145 km/h. La
1600 S : moteur 1568 cm3, 100 CV
(SAE), vitesse environ 175 km/h, 2
carburateurs à double corps et ventila-
teur à enclenchement électromagnéti que.
Freins à disque sur les 4 roues.

- FIAT 2300 et 2300 S COUPES. Voi-
tures de grand tourisme, très élégantes,
aux prestations sup érieures. Moteur
2279 cm3, puissances respectives de 117
CV (SAE) et 150 CV (SAE). Vitesse :
plus de 175 km/h pour le 2300 et plus
de 190 km/h pour le 2300 S. Freins
à disque sur les 4 roues avec servo-frein
hydro-pneumati que. Les coupés ,2300 et
2300 S, dont on a récemment commen-
cé l'exportation , ont obtenu partout

accueil le plus enthousiaste de la presse
spécialisée et de la clientèle la plus
exigeante.
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Miel la boîte 1 kg. 3,60 - 7% 3,54

In Florida ia boue % kg. 2. 7% 1,86

importé la boîte % kg. 1 ,05 - 7% 0,98

VdliJ Miel français « Toutes Fleurs »
la boîte VA kg. 3,45 — 7% 3,21

a 
la MIEL DU MEXIQUE

; 
-̂  « Yucatan » extra la boîte 1 kg. 3,30 — 1% 3 07 NETSourc» ! '
p'PQff NET
U w*l Sucre Candi 250 g. ie paq. o , so - 7% 0,47

A|M|M Thé noir « Lipton »> 25 sach. ie paq. 2.— 7% 1,86

Thé « Infré » sans théine 20 sach. ie paq . 1 ,95 - 7% 1,82
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Combipack ! . /•"̂  *fT°
p 122-32 S

¦—~~——^^^— ' .̂ —  ̂ 1 m Possesseur de Land-Rover avec ou sans
manœuvres cherché

Demandé à acheter à Sion ou environ s  - WanspOnS réÇjUlierS

• ..,- • ¦'- - '¦' ¦ i - - ¦"¦'. ' 2-3 j ours par semaines.

m-mt.mgme-mmm m  ̂ " Ecnre sous chiffre P 2014 S à Publi- 7

IBi ï GiO cit« Sion.
' . - i . 
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.
'

(vigne ou pré) . , :t- ,a ' A vendre
pour construction entrepôts-caves, ou locaux existants , .v'"
éventuellement à t ransformer.  Echan ge contre ter ra -n  traCtCUT flCUt
arborisé aussi possible. n i -  n „„ ,. „ .H Murlmiann D 90, roul e 8 jours , remorque

de 5-8 tonnes , 1 re main.
Faire offres écrites sous chiffre P 2010 S à Publicitas, S,on Ecrire  ̂ chiffr£ p 2Q15 s . puba.

citas , Sion.

TAXI LOYE CHARLES A VENDRE Le poste du

Tél. : appartement : TAX.-GARE 
CharNOt chgf COmptable

a moteur
2 26 71 2 49 79 est a rePourvoir dans l'Institua fédéral

agricole , Saudan • de recherches ' en matières de réacteurs
mm̂ m,__

m̂ mmmm„»____^mmmmmmmmm_mm— Basco. Ayant  roulé à Wiirenliingen (Argovie).
3 ans, remis en

^^^^__ parfa i t  état . Cabine Nous cherchons un candidat capable
__ l̂mwj t J gf ^îam^̂ f nml
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s imple  

et échelles d' assumer ce t te  fonction et de diriger
ff l̂ ^ E f3ft—Jl BBaâ

~
i à fo in .  Pr ix  très le personnel de noire bureau de comp-
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H f r ¦ < avantageux. tabilité. Ce poète comprend les activités

I à l  i | Q| I W**B '"\\ su ivantes : compta bilité financière et
KJ 1" li à]} „ ,i,ii te"11 ' . i i i ' 1» S' adr. à A. Ruppen d' exploitation ,' surveillance du magasin
^^^^^^ m̂̂ _^—im̂ ^^^  ̂ atelier mécanique , central , administrat ion de la caisse et

Veyras des inventaires •très étendus de nos ate-
n c u n n n n r e  n e c n i t i  iiiTrr T.., -.,- ,.„ liers st nos laboratoires, élaboration desREMORQUES BASCULANTES ra sieeo. offres. De plUs H Mt prévu d-a,Uachfr

,n 10 , mmmm*—- à ce poste certaines fonctions spéciales1U-1^ tonnes _ ... ._i.IL » r
Eail-de-ViS intéressantes

PA DC PAMIflMC fi l» mnrr Nous exigeons une formation complèteCARS - CAMIONS ae marc de compta9bIe avec une pratique étemjlje
REMORQUES JEEPS (lG bon"IBS connaissances de l' allemand

CMy.ria.vie et ^
es no,fion s d' ang la i s , âge minimum :

Neuts el occasions . .. environ 30 ans.
rja MA

Les intéressés sont priés d' adresser leurs
achète , payement offres accompagnées des documents

FELIX TERCIER au comptant. usuels (pas de certificats orig inaux  s. v.
pi.) au chef du personnel de l ' Inst i tut

Représentant  Silvain L. Dreyfus , fédéral de recherches en matière de réac-
Etraz 16 Zurich 8/32. teurs , Wii renliingen (Argovie), en ajou-

tan t  « K »  comme référence.
LAUSANNE Tél. : (051) 24 24 78 P 7 ZB
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Avenue de la Gare SION L/GnUëTS JOUI S •

Notre li quidation totale ÏIHGUX fJÎ IQ CJfiS
approche de sa fin ! *
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Chapeaux
CM E «A |f- Chemises Résista Fr J°;Z ,5-

| !¦¦ WB !¥l" IWB™ et divers articles de qualiu

B P 1997 S
I —„ 

On cherche a ache-
ter

Jeep
Willys

n 'importe quel état ,
traction 4 roues, of-
fre avec prix par
écrit sous chiffre P
1884 S à Publicitas
Sion. P 1884 S.

A vendre
tour pour

mécanicien
en parfait état de
marche, boîte à vi-
tesses, entre pointes
env . 1000 mm man-
drins , etc. prix fr.
850.—
Tél. heures de bu-
reau (026) 6 33 38.

P 1885 S

Fami'Ile genevoise
cherche à louer

chalet
ou logement de va-
cances pour le mois
de juin , mi-confort ,
ensolleilllé , tranquil-
lité. Altitude ma-
ximum 1500 m.
VACHOUD,
28. Cror.et,
GENEVE.

P 103554 X
37 X

Sensationnel
1 lot de DUVETS

dès Fr. 29.—
1 lot d' OREIL-
LERS dès Fr. 7.50
1 lot de COUVER-
TURES, grandeur
150 x 205 cm.

dès Fr. 20.—
Envoi partout.

M. PESSE
Meubles

MONTHEY
Tél. (025) 4 22 87

P 158-24 S

A louer a Sion
avenue du Midi

bureau
au ler étage.

Libre de sbite.
¦Tél. No 2 18 90

P 1944 S

Electro-
Mobil

1,5,- 1,8 , 1. Largeur
1,2 trt.ÀCabine et
pont inclus, station
de chargement.
Prix Fr. 2400.—

Otto KOLLER,
Herblingen SH
Tél. (053) 5 43 30
avant 9 h. le matin.

ofa 09 555 03 Sch.

Ofa 25 Sch

C A P O T E S
tuni ques, pantalons
militaires , officiers ,
CFF, PTT, panta-
lons équitation ,
manteaux et vareu-
ses militaires,, CFF,
PTT, pèlerines, sou-
liers militaires , sport
montagne, ski, mo-
lières , bottes cuir et
caoutchouc, jambiè-
res cuir , ceinturons ,
sacs à poils, casquet-
tes et bonnets - mili-
taires, gourdes, ga-
melles, manteaux de
pluie militaires hors
service, bâches, vê-
tements cuir et si-
mili , bandes molle-
tières, gants moto,
couvertu re laine,
vestes ski et fuseaux ,
windjack , complets ,
vestes, pantalons ,
manteaux hiver , mi-
saison , pluie , patins
vissés artisti que et
hockey, patins à vis-
ser, chapeaux feutre ,
pantolans impermé-
ables , pullovers, che-
mise et sous-vete-
ments , salopettes,
anrès-ski , sabreta-
ches. souliers de
footbal l, guêtres of-
ficier , sacoche moto,
sac touriste , casques
moto, couteaux mi-
litaires , serviettes
cuir , valises, cartou-
chières, etc., à ven-
dre, bas prix.
PONNAZ, rue du
Crêt 9, côté Ciné-
ma Moderne, près
gare de Lausanne,
Tél. (021) 26 32 16
VENTE - ACHAT

ECHANGE
ofa 838 L

ff le «s^ta#f «¦»«»« m amm S HT• PRM I* '
VENEZ FAIRE UN ESSAI
DU NOUVEAU MODELE 1963

Voiture équipée des toutes dernières nouveautés techniques. Son prix ,
bieu en-dessous de sa valeur réelle : Fr. 7250.—.

Agence officielle :

GARAGE DE ROCHE (VD)
G. ROGIVUE — Tél. (025) 3 51 60.

P1I-9 L

1

Expositions
d'habitations finlandaises

BATIVIT S. A.
représentation exclusive pour PUUTALO OY Helsinki (Finlande)

vous présente un type de maison famil ia le  de conception f in landa ise ,
montée et adaptée selon les exigences suisses.

« FINNFORM » SAINTILEGIER-sur-VEVEY

vous présent e l ' intér ieur  moderne f in l anda i s , ainsi que de6 objets d' arts
décorat if s  et des textiles.

à Fribourg
quartier de Moncor , route Fribourg-Lausanne

(face à la station Mi grol)

ouvert chaque jour de 14 à 18 heures

j â ^  Société de construction
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A vendre dans la
plaine de Chamo-
son, magnifi que

propriété
1 ha., prête a être
arborisée.
Accès facile.
Prix intéressant.
Ecrire sous chiffre
P 1980 S, à Publici-
tas, Sion

A vendre dans vi-
gnoble, à Chamo-
son,

1 champ
prêt pour la mise
en vi gne, 4.000 m2
environ.
Accès facile .
Affaire in téressante.
Prix t rès abordable.
Ecrire sous chiffre
P 1981 S, à Publi-
citas, Sion.

SALLE
A MANGER

magnifi que, modèle
de luxe, comprenant
un grand dressoir
avec bar , argentier
grille laiton et ver-
re fumé, 1 superbe
table noyer 2 ral-
longes, pieds colon-
nes et 6 chaises très
cossues.
Le tout à enlever :

Fr. 1.200.—

K U R T H
Riv. de la Morges 6

MORGES
Tél. : (021) 71 39 49

P 1533 L
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N O U V E A U !  modèle 1070 L 1 A en 2 m. 30 de
large - Basculant - Potis total 17 800 kg - Livraison
rapide.

Agence officielle pour le Valais

GARAGE DU SIMPLON - CHARRAT
Tél. (026) 6 30 60

P 372-1 S



L Histoire secrète par J. R. Tournoux
Le goût du public est, a l'heure actuelle , marqué par le roman noir où l'on

fabrique, dans des récits d'aventures à main armée, une espèce de surhomme
dont l'idéal peut fort bien se cristalliser sur un aventurier comme Hitler. Il est
évident que le roman noir (ainsi d'ailleurs que les westerns) exaspère chez le
lecteur moyen le goût de la violence et de la surpuissance ; d'où, sur un autre
plan, le succès de livres comme « Ils arrivent » de Paul Carrel , et du « Jour le plus
long » de Cornélius Ryan, édités tous deux chez Laffont , du « Débarquement du 6
juin » de Georges Blond, chez Fayard, et surtout de « Le 6 juin à l'aube » qui les
précéda sur cet événement aux Presses de la Cité. Parallèlement au roman noir
les livres d'histoires violentes triomphent où sont contés Verdun, La Marne, la
guerre navale du Pacifique, et d'autres où prend relief le culte de la force :
l'«Histoirc des groupes francs » et l' « Histoire de la Résistance en France » (aux
Presses universitaires) l' « Histoire du FLN » (à la Table ronde) ou l'« Histoire de
la Gestapo (chez Fayard).

De la même famille , voici le nouveau li-
vre de J.-R. Tournoux : « L'Histoire se-
crète », qui vient de paraître chez Pion.

J.-R. Tournoux , c'est Monsieur-Secrets :
le secret mis à la portée de tous , mais c'est
aussi un historien lucide qui s'efforce d'être
impartial , ce qui est délicat et difficile
lorsqu 'il s'ag it d'histoire moderne. Ceci
conditionnant cela , fait  que J.-R. Tournoux
n 'a pas le faciès de renard que l'on pour-
rait imag iner sur le titre de ses livres ,
mais une bonne tête de bourgeois fran-
çais, intelli gente et honnête , dont le sou-
rire photog éni que garde l'amertume accep-
tée des déceptions. Ses dédicaces sont élo-
quentes : « Pour mes enfants contre la
haine » («Secrets d'Etat »), et « A ma
femme » (« Histoire secrète »). Son premier
livre portait déjà le mot « secret » dans
son titre : « Carnets secrets de la politi-
que » que Pion édita en 1958. Son second
livre « Secrets d'Etat » s'est vendu à plus
de 120.000 exemplaires , et voici paraître ,
également chez Pion , son troisième volu-
me : « Histoire secrète », où Tournoux con-
firme ses redoutables dons d'explorateur
du secret en politi que .

« Secrets d'État », c'était l'histoire exp li-
quée du désastre français en Indochine ;
c'étai t aussi Ben Betla , l'expédîtion de Suez,
la Cagoule, et surtout l'explication des évé-
nements qui amenèrent le retour du géné-
ral De Gaulle au pouvoir. On comprend le
succès d'un tel livre qui permet au Fran-
çais moyen de comprendre comment les
événements s'imposent non seulement par
l'incapacité des politiciens à les diri ger
dans le bon sens (mais chaque pays tirant
à lui le bon grain , les événements finissent
par prendre des pani ques de moutons tra-
qués) mais aussi par la dictature d'un sys-
tème d'idées préconçues sous le signe de la
grandeur nationale quand ce n'es't pas sim-
plement de son commerce.

Ainsi , dès le 27 mars 1946, le général
Leclerc, commandant du corps expéditio-
naire français en Indochine , se rend comp-
te de 'Pimpossibi'lité de reconquérir le pays
ravagé par l'occupation japonaise ; il ne
dispose que de 48.000 hommes ; il en fau-
drait dix fois plus ; il câble donc à Pa-
ris que mieux vaudrait accorder à ce pays
perd u l'indépendance. Chose étonnante , on
J'écoute ! On fait venir Ho Chin-minh à
Paris où il arrive le 2 juin , mais les im-
Îtératifs patrioti ques obligent entre temps

e Gouvernement français à créer une Ré-
publique cochinchinoise, ce qui , le 2 août ,
fait rompre les pourparlers d'entente :

« C'est tout ou rien , dit Ho Ch:-mmh,
la Cochinchine est vietnamienne , comme la
Corse est française ». Il est furieux : « Ce
sera une guerre entre un ti gre et un élé-
phant , dit-il à David Schoenbrun ; si ja -
mais le ti gre s'arrête, l'éléphant le trans-
percera de ses puissantes défenses. Seule-
ment le ti gre ne s'arrêtera pas, et , lente-
ment , l'éléphant mourra d'épuisement et
d'hémorragie ». Et il dit encore, cette fois ,
à un Français : « Vous nous tuerez dix

Notre photo-mystère
La route de montagne, en hiver , présente

parfois des aspects surprenants , témoin ces
Où est-ce ?

SOLUTION
DU PROBLEME PRECEDENT

Mais non , chers amis , ce n 'est pas dans
la vallée du Rhône, à Saillon ou autres

J.-R. Tournoux

hommes, mais nous vous en tuerons un ,
et c'est vous qui finirez par vous lasser. »
Cette arithméti que sanglante devait finale-
ment lui donner raison . Le général Lederc
l'avait parfaitement compris. Dès lors,
pourquoi ne fut-il pas suivi par le gou-
vernement français ? Tout simplement à
cause de la pression des U.S.A. : « Si vous
abandonnez l'Indochine, le communisme
s'y installera ». C'était l'évidence. Plus
tard , Robert Schuman qui dirigeait alors
les Affaires étrangères de la France, finira
par avouer : « Nous étions très dépendants ,
trop dépendants peut-être ». Depuis, les
U.S.A. ont pris la relève des Français dans
le Sud Viet-Nam et l'on peut déjà mesurer
l'échec de cette tentative de sauvegarde,
tentative qui n 'a pas l'excuse de s'appuyer
sur, .ce que j'appelle les impératifs pat rio-
tiques pour lesquels sont morts, dans la
grandeur ou le dédain , tant de Français
survoltés.

Le mérite de J.-R.. Tournoux est d'éclai-
rer la mécanique des événements au mo-
ment souvent malencontreux où l'engrena-
ge se dérègle. Dans « L'Histoire secrète »,
Tournoux revient sur da mystérieuse orga-
nisation de la Cagoule. Dans le peuple, on
n'a jamais pris au sérieux ces consp ira-
teurs du pouvoir , sans doute à cause du
bonnet ridicule qui les coiffait au fi guré.
Cependant on estimait qu 'ils étaient 12.00C
dans Paris et sa banlieue, mieux armés que
la police, possédant même des mitraillettes
dont la plus grande partie de l'armée était
encore privée. Cette organisation avait su
rallier à elle beaucoup d'hommes entichés
de patrie el d'honneur, rêvant tous d'une
France débarrassée du communisme , à ce
point exaltés que certains d'entre eux de-
vinrent pro-AIlemands lorsque l'Allema-
gne eut déclaré la guerre à la Russie !

stalactites suspendus telles des epees au
dessu s des carrosseries des automobiles.

endroits , mais à Haute-Nendaz , a « Tzam-
perroz » exactement , que notre photogra-
phe avait pris cette magnifi que image.

Bravo à Claudine et Eloi Rossier , Crans-
sur-Sierre et Francis Lambiel, Châteauneuf

Semblabl e aux émigrés français d'après
1789, comme aux émi grés russes d'après
1917, ne voyant dans la défaite de leur
pays qu 'un moyen de rachat , un bond vers
la renaissance, Eug ène Deloncle, chef de
la Cagoule, en arrive à se ré'ouir de la
défaite française de 1940 puisqu 'elle conduit
Pétain au pouvoir ! Le 10 juillet 1940, il
écri t à sa femme : « Je te récris aujour-
d'hui plein de joie dans la douleur , la Ré-
publi que n'est plus ! J'ai vu aujourd 'hui
ses pantins se suicider. J'ai assisté à leur
agonie , moi qu 'ils avaient persécuté. Mon
rêve est à demi réalisé... Je ne puis te dire
mon rôle dans l'affaire , tu dois comprendre
à demi-mot , il n 'a pas été nul, je te le
dis ».

Lorsque , après la Cagoule, le Front po-
laire , Vich y, Londres, le Deuxièm e bu-
reau , Tournoux en arrive à ce qu 'il appelle
ooétiquement « les soldats des ténèbres »,
et qui sont les soldats trompés d'Algérie.
Il se garde bien de donner la couleur de
son cœur ; il reste impartial. C'est au lec-
teur de juger . Tournoux n 'est pas un juge ,
et l'histoire qu 'il nous peint est encore
trop neuve pour être jug ée sur les méri-
tes ou les défectuosités de son fonctionne-
ment. Tournoux ne procèd e pas, comme un
historien normal , par l'étude d' un docu-
ment, mais par l'exposé de sa révélation.

Dans son souci d'impartialité , M va jus-
qu 'à écrire : « Un esprit libre ne se satis-
fait pas de l'explication sommaire qui con-
siste à voir , d'une part le communisme
sous les traits de l'homme au coutea u en-
tre les dents, d'autre part , le fasciste sous
la forme du tueur frénéti que. Les catilinai-
res sont habités aussi par une idéolog ie. Il
arrive que les possédés aient une foi. »

Pierre Béarn.

Notre éminent cellaborateur. le chanoine Marcel Michelet. hôte
de la Radio romande

Lundi soir , 28 janvier , à 22 h. 10,
l'émission d'Yvette Z'Graggen «Ro-
mandie, terre de poésie » présen-
tera le chanoine Michel Michelet,
de l'abbaye de Saint-Maurice, no-
tre éminent collaborateur . Ce I e
émission est commentée ainsi dans
le dernier « Radio - Je vois tout » :

A propos du dernier recueil de
Marcel Michelet , « Accor ds et Dis-
sonances » , publié à Fribourg en
1962, Ernest Dutoit a écrit : «A un
poète , comme à tout artiste au de-
meurant , il est naturel que l' on
demande la just i f icat ion de son
œuvre et qu 'on la demande à
l'oeuvre elle-même. A l'oeuvre
donc, à ces chants cadencés el ri-
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HORIZONTALEMENT

Ne poussent guère à la compassion ce-
lui qui les entend.
Rendra fertile les déserts - Pauvre,
n'est pas du tout désiré.
Permettra d' aller plus vite et plus loin.
Symbole - Perdue, on commet des bê-
tises.
Acide sulfuri que en partie déshydraté -
Jup iter grec.
Signes de notation eng lobant plusieurs
notes - Note.
Ouvrage de défense.
Alliance de caoutchouc et de souffre -
Conjonction.
Entreprise de transmission - Colère.
Substances azotées de la fève de Cala-
bar.

VERTICALEMENT

Guitare ou mandoline.
Ordre de chevalerie.
Sur la table le dimanche - Il y a main-
tenant celle du « Marché commun ».
Traitements attribués à certaines fonc-
tions.
Vaste étendue - Se concentre.
Gît sans tête - Partie de jeu.
Quand on en a jusque par-dessus la
tête - Négation.

mes selon les règles de la proso-
die traditionnelle , à ces poèmes
en prose et à ces versets claudé-
liens de nous dire leur raison d 'ê-
tre. Lyre ou violon d 'Ingres ? E-
xercices et gammes, ou Chant d' une
âme qui devait s 'exprimer ? Si
j 'interroge les poèmes de Marcel
Michelet , il me semble que, loin
d 'être gratuits , ils ont dû vérita-
blement s 'imposer à leur auteur
et qu 'il lui f a l lu t  en venir à jouer ,
avec ici et là, un humour tout près
d 'être triste, ces jeux du ciel el
de la terre -, à traduire dans une
f orme poétique son drame à lui et
qui est celui de l 'homme «double » ,
action et intention , rêve et réali-
té.» Ce sentiment d'une duplicité
de l'être, le poète l 'a sans doute
éprouvé avec une acuité d'autant
plus grande qu 'étant prêtre , il
aspire plus vivement à réduire à
l'unité les « pièces toutes d if f éren-
tes » dont il se sent composé : c'est

croises
8. Elle est sèche lorsqu 'il y a obligation

de s'abstenir de boissons - Préfixe.
9. Action d'aller à l'aventure - Période.

10. Moitié de canalisation immerg ée pour
le transport du pétrole - Mènent à
l'aventure.

SOLUTION DU PROBLEME No 117
HORIZONTALEMENT. — 1. Coadju-

teur. — 2 Lisière - Ne — 3. ES - As -
Nain. — 4. Percussion. — 5. Ta - Osai -
Né — 6. Où - Pou. — 7. Détente — 8.
Amuser - Ire. — 9. Ni - Stables — 10.
Eliées - Est.

VER TICALEMENT. — 1. Cleptomane.
— 2. Oiseau - Mil. — 3. As - Du. — 4.
Diaconesse. — 5. Jésus - Tête. — 6. Ur -
Saperas . — 7. Tension. — 8. Ai - Utile. —
9. Union - Eres. — 10. Rennes - Est.

Ont envové la solution exacte, mesdames,
mesdemoiselles , messieurs.

Antoine Martenet , Troistorrents ; Joseph
Lambiel , Riddes ; Blanche Curchod , Cor-
seaux/Vevey ; Mélanie Bruchez, Vens ; Ma-
rie Délez, Salvan ; Clément Barman , Ai-
gle : Roger Salamolard , Massongex ; Da-
n :elle Nanzer , Lens : DanieWe Maret , Saint-
Maurice ; Iules Vali quer , Praz-de-Fort ; J.
Ballevs, Villette ; Samuel Gaspoz, Sion ;
Antoinette Massy, Vissoie ; André Lugon,
Full y ; Pierre Kamerzin, Icogne ; Gustave
Besse, Cliàteldou , Puy-de-Dôme (France) ;
Marie-Thérèse Favre , Vex ; Suzanne Pan-
chard , Saint-Maurice : Madeleine Pasche,
Bex ; Germaine Huber. Isérables ; Maguy
Zi ghetti , Marti gnv-Ville ;. Georges-Chr.-
Pièrre Du Faulx, Bex : Constant Dubosson,
Troistorrents ; Janette Gaîllard , Saxon ;
lean-Louis Prap lan , Icogne ; Léonie Gilla-
bert , Troistorrents ; Lucie Paccard , Marti-
gny-Bourg ; AVce Dubosson, Champéry ;
Marie-Louise Fellev, Saxon ; Marcel Ga-
bioud, Fionnay ; Paul Mudry, Lens ; Léa
Chambovay, CoUonges ; Ida Dclgrande ,
Sion ; Robert Crettenand , Genève ; Michel-
Louis Fort , Isérables ; Robert-Richard
Monnet , Isérables ; Yvonne Cretton , Mar-
ti gny-Croix ; Rocer Lambiel, Isérables ; Si-
mone Rithner , Ch:1i-Monthey ; Julie Gran-
ges, Branson ; A. Aller, Douane La Ronde,
Les Verrières (Ge) ; Henriette Delaloye,
Riddes : Dominique Devayes, Leytron ; Ca-
mille Dorsaz, Bourg-Saint-Pièrrë ;' Fernand
Machoud , La Cure (Vd) ; Janine Raboud,
Vernier (Ge) ; Jeanne Bétrisev-Bagnou d,
Lens : Gertrude Carron , Fully ; Isaac
Rouiller , Troistorrents : Lonfat , Charrat ;
Léonce Granger, Troistorrents : Thérèse
Frossard-Roserens, Chandonne-Liddes ; An-
nv Jordan , Riddes ; Marie-Thérèse Pra-
plan , Icogne ; Cécile Amacker , Saint-Mau-
rice ; Elisée Praplan , Icogne ; Jean Veu-
they, Saint-Maurice ; Albert Veuthey, Do-
renaz.

Dix de nos fidèles lecteurs se. sont laissés
surprendre par la définition du 9/2 hori-
zontal. Si leurs noms ne fi gurent pas danfl
le palmarès ci-dessus, qu 'ils veuillent bien
contrôler la réponse qu 'ils nous ont don-
née et la solution exacte. Merci.

Parlez-lui d'amour !
Monsieurj^'dites-lui que vous l'aimez t

répétez-lui qu'eHe est la femme de votre
vie ; parlez-lui d' elle , de vous et, si
vous voulez avoir de la chance en
amour , suivez les conseils que vous
donne André Maurois (de l'Académie
française) et croyez-le quand il vous af-
firme que les femmes ont toutes besoin
qu 'on leur parle... tendrement.

Surtout , ne suivez pas le triste exem-
ple de ce triste mari qui , insolemment,
signif ia  à sa femme : « J'en aime une
autre , et si tu n 'es pas contente , c'est
la même chose ! »

C'est dans BOUQUET du 23 janvier
que vous pourrez lire le6 articles dont
nous vous parlons ci-dessus — et bien
d' autres — ainsi que les rubriques habi-
tuelles qui fon t de BOUQUET le maga-
zine préféré de la femme... et de son
mari !

UN PIANISTE
A DEUX METRES DU « SOL »

Spectacle insolite tous les soirs dans un
nouveau cabaret de Montparnasse à
Paris. Le local est si étroit que le p iano

a dû être encastré dans le mur à une
telle hauteur que le p ianiste-composi-
teur Jean Bériac doit escalader un tronc
d'arbre (véritable d' ailleurs) de près de
deux mètres pour pouvoir jouer. Notre
photo : Jean Bériac joue du piano per-

ché sur sort tronc d' arbre.

ce qui donne a sa poésie une si
prof onde  résonance.
Parmi les six recueils publiés par
le chanoine Michelet , nous avons
décidé , dans celle émission, de
nous en tenir à «Accords el Dis-
sonances » , peut-être le plus si-
gn if i ca t if  et le plus riche et , dans
ce recueil , nous avons choisi un
seul poème, «Le Pain et la Mois-
son », qui chante , en des vers
d'une grande beauté , l 'unité enlin
trouvée. Ce long poèm e, nous l 'a-
vons réparti entre trois voix, cel-
le de Monique Mani , Gérard et
André Faure, qui sauront en ren-
dre le mouvement dramatique et
le rythme. Y.Z.

Nous sommes certain que tous nos
lecteurs qui admirent le chanoine Mi-
chelet, que tous les amis de notre poè-
te valaisan, seront à l'écoute, ce lundi
soir, et pourront pénétrer un peu mieux
encore l'âme délicate de cet enfant d*
notre Valais.



Abonnez-vous au
Nouvelliste du Rhône

Je cherche

2 apprenties couturières
Entrée : printemps 1963.

Faire offres bouti que ¦< Lile '.te Couture » ,
Monthey, tél. (025) 4 28 37.

P 1942 S

RESTAURANT DE LA POSTE
MARTIGNY - BOURG

la boucherie est faite !
Atrios...
Saucisses aux choux...
Choucroute garnie...

terriers
irlandais
avec pedigree, descendance de champ, int.,
actuellement 2 mois, agréables chiens de
compagnie de taille moyenne.

S'adresser à Mme Syz, CHIPPIS.
Tél. (027) 5 13 30 . ' P 1957 S

Soirée de films documentaires
en vue de la constitution d'un CINEDOC

. (Cercle du film documentaire)
à Monthey

Mardi, 29 janvier, à 20 h. 30
au cinéma Plaza

Dans le cadre d'une brève orientation don-
née par M. Henri Maeder , collaborateur de
l'Union suisse du film documentaire trois
films documentaires seront présentés.

Trois coquillages de Tunisie
film sur trois contrées de la Tunisie, en
couleurs.

Prairie d'été
tlm primé au Festival de Cannes, en cou-
leurs.

Le continent blanc
film d'expédition au pôle sud , en couleurs.

ENTREE LIBRE
P 40-150 S.

A remettre
appartement

de 4 pièces. Tout confort , à Martigny-
Ville.

Ecrire sous chiffre P 68 S à Publicitas
Sfcr

A vendre, très avantageux,
voitures d'occasion

1 Plymouth 1959
couleur gris argent, 77.000 km., radio
et over-drive.

1 Ford 1954
couleur vert clair-vert fonce,
112.000 km.

1 Mercedes 180 1954
gris clair , 112.000 km., radio et
sièges couchettes.

1 Opel Captam 1956
couleur gris beige,
110.900 km.

1 Simca Chambort 195V
couleur noire, 35.000 km.,
avec radio.

M. MOSER. GRAND-6ARAGE
Burgernziel, Berne

60, Muristrasse. - Tél. : (031) 44 30 01
P S537 Y - 5 Y

Relais international
Montana La Combaz

à 10 minutes du télécabine des Vio-
lettes. Rendez-vous des skieurs et des
familles. Chambres tout confort .  Ex-
cellente restauration.

Café - Bar - Tél. (027) 7 13 28.
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^̂ K̂ Grand choix
Ê^ISs l'c m eublcs en tout  genre chez

''̂ '¦-18 'C spécialiste qui réunit pour

J$ÂR vous 'es modèles répondan t le

^tM 
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VO/Gf nG/l/C mieux à vos besoins et .1 vos

WF possibilités financières.

P 130-2 S
i.iONTHEY - Tél. : (025) 4 23 50

STENO-DACTYLOGRAPHE
très habile pour la correspondance f ran -
çaise et au courant de tous les travaux
de bureau ; de préférence avec bonnes
connaissances de la langue allemande.

UN JEUNE MECANICIEN
avec diplôme d' apprentissage , désireux
de se spécialiser sur nos machines cir-
cui'.ai.res pour la fabrication de chaus-
settes .

UN JEUNE HOMME
de- 15 a 16 ans, comme aide-magasimer
et commissionnaire.

Manufacture de bonneterie, A. Falbriard ,
Saint-Maurice.

P 1954 S

On cherche une

jeune fille
pour aider au ménage et s'occuper des
enfanl*

S' adresser à Mme Métrailler , photogra-
phe , avenue du Midi , Sion , tél. (027)
2 19 56.

ORCHESTRE
(LES PALANDRINS) formation six
musiciens , libre pour carnaval.

E. Matll e, régisseur, Saint-Pierre 4,
Lausanne, tél. (021) 23 75 00.

A vendre, à 6 km.
de SION, magnifi-
que

villa
de construction ré-
cente.

Disposition idéale,
confort moderne.
S i t u a t i o n  très
agréable.

Demandez prixy-fet
autres détails? sous
chiffre P 1985 S, à
Publicitas, Sion.
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Je cherche

appartement
de vacances

4-5 personnes
confortable mi-juil-

Pourquoi payer des I iet ^ mi-août 1SM.
prix astronomiques off res à F- Dinkel,
alors que vous pou- | aite Zurcherstr. 57,
vez trouver a quel- Birmensdorf .
ques kilomètres de Qf a 4 2
Sion de magnifiques m̂ ^mmmmwmm_^mmm

terrains A vendre dans la
i uflii. plaine de Chamoson
0 btltlr magnifique

à des prix raisonna- .,.,
bies. propriété
Demandez o f f r e s  1 ha., anborisée
sous chiffre P 1986 (William, L o u i s e -
S, à Publicitas, Sion. Bonne, Golden), en
mmmwmmmmmmmmmmmmmm bordure de route.

A vendre dans vi- Prix intéressant,

gnoble de Chamo- Ecrire sous chiffre
son.. P 1982 S, à Publi-

citas, Sion.
près

de 2.100 m2 +
1.600 m2 + 4.00C
m2 + 1.800 _ m2
pour mise en vignes D» quill» f.con un «IsMMIut

oit* complèr Ĵtf- l'efllwtr,
vous tndioti*— notre proap. gralou terrains à bâtir
£|U<«folier«t. Tél. 072 / 5 a 51
SMOna.Lab«r*tolr* , Sulatn/TG

Ecrire sous chiffre
P 1983 S, à Publi -
citas, Sion.

Employé de bureau
avec quelques années de pra t ique , ,
cherche

situation d'avenir
dans  entreprise commerciale ou ban-
caire. Rég ion Martigny.
Faire offres  écrite s avec conditions
de salaire sous chi f f re  P 90092 S à
Publicitas , Sion.

On demande deux
bonnes

effeuilleuses
Faire offres à :

E. Weber - Détraz ,
Savuit-Lutry (Vd).

P 4067 L
134 L

Café de VEVEY
cherche

personne
pour aider au cafe
et à la cuisine.
Entrée tout de sui-
te ou à convenir .
Tél. : (021) 51 19 15

P 2150 V
133 L

On cherche pour
printemps 1963

garçon
fréquentant sa der-
nière année d'école
ou quitté -des éco-
les, pour aider à la
campagne.
F. o n n e occasion
d'apprendre la lan-
gue allemande.
Vie de famille assu-
rée.
Gages selon entente.
S'adresser.à Stephan
H a e n e r, paysan ,
G 1 a s i, Nunningen
(canton de Soleu-
re).

Ofa. 1 A

On cherche une

Sommelière
Débutante acceptée.

Café du Barrage,
Agiez-sur-Orbe, M.
Ernest Freymond.
Tél. : (024) 7 23 59

MECANICIEN-
OUTILLEUR dési-
rant s'établir en Va-
lais cherche

emploi
avec responsabilité.
Ecrire sous chiffre
P 15281 D, à Pu-
blicitas, De-émont.

Chauffeur \
avec p e r m i s  Â
cherche place.

Colaneri Donato ,
fond du village
Ardon.

On cherche

sommelière
Débutante acceptée.
Café des 3 Chas-
seurs, Orzens.

Tél. : (021) 4 04 63

On cherche à ache-
ter, région SAXON,

1 terrain
à bâtir

de 1.500 à 3.000
mètres carrés.
Faire offres écrites
avec prix sous chif-
fre P 90122 S, à
Publicitas, Sion..

Couturière
diplômée

entreprendrait tra-
vaux à domicile
(confection et retou-
ches) et accepterait
journées chez parti-
culiers. S'adresser à
Mlle Hugiuette Che-
seaux , à Lavey-Vil-
lage. Tél. (025)
3 62 87.

Vos imprimes
à l 'Imprimerie
Moderne S.A.
Sion

f  Depuis
| 50 ans nous
1 accordons des

prêts
sans caution.

Réponse rapide
Petits rembour-
sements men-

suels. Discrétion
complète.

BANQUE
PROCREDIT
FRIBOURG

Fél. 037) 2 64 31 J

A vendre petite

FRITEUSE
A l'état de neuf ,
Conviendrait poui
petite pension ou
restaurant , cause
doubl e emploi.

Tél. (026) 6 33 59.

P 1960 S

A vendre

camionnette
te Tempo »

modèle 1960, pont
surbaissé.
Tél. (026) 6 18 06.

A: 10 kilomètres de
SION, magnifique

place
à bâtir

en bordure de rou-
te.
Eau + électricité à
proximité.
Prix intéressant.
Ecrire sous chiffre
P 1984 S, à Publi-
citas, Sion.

A LOUER
à Martigny-Gare

chambre
indépendante

meublée.

Confort.

Té-L : (026) 6 18 28

Dès Fr. 395

F. R0SSI
Av. de la Gare

MARTIGNY
Tél. :. (026) 6 16 01

Trousseaux

Confection dames

Av. de la Gare Sion

A vendre à Mas-
songex

place
à bâtir

de 2000 m2, belle
situation .

Ecrire sous chiff re
P 1912 S à Publi-
citas , Sion.

On cherche une

sommelière
Bon gain assuré.

S'adresesr au : Café
du COMMERCE à
AIGLE
Tél. (025) 2 20 74.

MD 132 L.

On cherche pour
début mars ,

jeune fille
pour aider au mé-
nage.
Vie de famille.
Bons gages.
Tél. : (026) 7 13 07
S'adresser au gara-
ge de Verbier.

LA « GUERRE DU LAIT » A SION

Un épicier le dlsirihue graïuilemem
SION * A intervalles plus ou moins
réguliers, des échàuffourées écla-
tent dans l'une ou l'autre ville de
notre bonne Suisse , au sujet de la
vente du lait.

Sion ne reste pas à l'écart de ces pro-
blèmes. On se souvient — il n 'y a pas
si longtemps de cela — des difficultés
auxquelles dut faire face un jeune com-
merçant qui avait  ouvert une laiterie
dans un nouveau quartier de la cité.
Plusieurs gendarmes avaient dû inter-
venir , notre homme ayant f i n i  par quit-
ter le local interdit pour vendre son
lait sur le trottoir !

Hier , un autre commerçant de la ville
établi dans un autre quartier neuf , s'est
mis , faute d' autorisation de vendre son
lait, à distribuer gratuitement ses ber-
lingots à sa Clientèle.

Il paraît , en effet , qui si la loi inter-
dit de vendre, elle n 'interdit pas de
donner !

Nc-us apprenons, d'autre part , que la
police a été informée du cas d'un bou-
langer sédumois qui , depuis deux ou
trois mois déjà , vend du lait à sa clien-
tèle, en l'apportant à domicile, sans qu 'il
soit en possession de la concession exi-
gée.

Il semble qu 'en ville de Sion certaines
difficultés aient jailli , ces derniers temps,
du fait que plusieurs commerçants au-

Session France-Suisse-Belgique
SION 3^c Une session professionne'.'le
pour la jeunesse rurale catholique de
Suisse, Belgique et France se déroule
depuis le jeudi 24 janvier, à Sion, à
la Maison de la Retraite.

Quarante jeunes ruraux de toutes les
professions (garçons et filles) y part i -
cipent. Ils sont venus des trois pays
pour étudier ensemble les problèmes
professionnels, pour confronter leurs ex-

REDUCTION DE PRIX
sur les lignes postales

de montagne
En vertu de l'arrêté fédéral du 16

juillet 1962 concernant le rapprochement
tarifaire sur certaines lignefi d'autobus
des régions de montagne, les prix des
billets et des abonnements ont été ré-
adaptés et sensiblement abaissés dès le
ler janvier 1963.

A parti r du ler février 1963, les billets
d'indigène ne seront délivrés que sur
présentation d'une carte d'idantité fédé-
rale à trois volets, dont l'un portera
le numéro de la région 20 qui comprend
les lignes suivantes :

Sion — Arbaz
Sion — Ayent — Rawil
Sion — Signèse — Antzère
Sion — Savièse — Sanetsch
Sion — Le Chargeur — Dixence
Sion — Veysonnaz — Clèbes
Sion — Les Collions
Sion — Les Mayens de Sion
Sion — Lens — Cran s
Sion — Erde — Derborence
Sion — Sain t-Martin — Bison
Sion — Aproz — Fey
Sion — Nax
Sion - Nendaz - Lavanthier et Peroua
Sion - Haudères - AroKa - Ferpèc'.e
Lens — Granges — Lens
Leytron — Ovroranaz.

Ces cartes de légitimation peuvent être
obtenues, sur présentation de deux pho-
tographies format passeport, au contrôle
de l'habitant, Hôtel de Ville, pendant
les heures- habituelles d'ouverture des
bureaux.

Patinoire et H. C. Sion
semaine du 26-1 au 2-2

S-medi 26 janvier :
12 h. 45 à 14 h. : entraînement Club de

patinage (jun.).
20 h. 30 : Sion I—St-Imier I (champ.).

Dimanche 27 janvier :
12 h. 15 à 14 h. : BramoisI—Ayer I

(champ.).
18 h. 15 à 20 h. 15: Club de patinage

(cours de moniteurs) .
A Zermatt : Zermatt jun.—Sion jun.

Lundi 28 janvier :
18 h. à 18 h. 30 : entraînement Club

de patinage.
18 h. 30 à 19 h. 15 : entraînement HC

Sion (jun.).
19 h. 15 à 20 h. 15 : entraînemen t HC

Sion (I).
Mardi 29 janvier :

20 h. 30 : Sion I—Gstaad (champ.).
Mercredi 30 janvier :

12 h. 45 à 14 h. : entraînement HC
Sion (minimes).

18 h. 30 à 20 h. 15 : entraînement Club
de patinage.
Jeudi 31 janvier :

12 h. 45 à 14 h. : entraînement HC
Sion (minimes).

18 h. 30 à 19 h. 15 : entraînement HC
sion (jun.).

19 h. 15 à 20 h. 15 : entraînement HC
Sion (I).
Vendredi ler février :

18 h. à 18 h. 30: entraînement Club
de patinage.

18 h. 30 à 19 h. 15 : entraînement HC
Sion (II - jun.).

19 h. 15 a 20 h. 15 : entraînement HC
Sion (II - jun.).
Samedi 2 février :

12 h. 45 à 14 h. : entraînement Club
de patinage (jun.).

20 h. 30 : Sion I—Le Locle.I (champ.).

toiisé s a vendre  du lai t  ne se canton-
nent p '.us , comme autrefois , dans la
vente dos produi ts laitiers , mais tien-
nent  dans Jcur magasin toute la gamme
des produits d'épicerie , jusqu 'aux paquets
de lessive et bouteilles de pétrole.

Une certaine réaction se fait sentir
actuellement de la part  des commerces
qui détenaient autrefois un certain mo-
nopol e clans la vente des produits  d'épi-
cerie , commerces qui , aujourd 'hui , se
voient refusés l' autorisation de vendre
du lait.

Ces conflits, on le sait , sont loin d'être
propres à notre ville et des cas bien
plus « épineux » ont été relevés der-
nièrement  dans la presse des grandes
villes de Suisse romande et plus encore
de Suisse alémanique. On en sait quel-
que chose â Genève et à Winterthour.

En Valais , comme ailleurs , il appar-
tient à une commission cantonale  de
se prononcer sur les autorisation s de-
mandées. Il convien t de préciser ici que
l' on t ient  compte non seulement des
conditions d 'hygiène , mai s qu 'on évite
de trop multi plier les débits de lait , a f in
que la vente reste rentable pour le laitier.
Si le débit n 'était point en suffisance ,
on risquerait d' assister à une augmen-
tation de ce produit de base, dont la
marge bénéficiaire n 'extiste en fai t  que
peur les produits vendus sous forme
pasteurisée. J. Bd.

penences , leurs méthodes et chercher des
moyens d' action plus adaptés à la si-
tuation économique actuelle. Voici le
programme de cette session :

— Première partie : la si tuation des
jeunes des différentes professions.

— Deuxième partie : le rôle du mou-
vement vis à vis de la formation et
de l'éducation professionnelle.

— Troisième partie:  comment le mou-
vement doit remplir son rôle !

Statistique paroissiale
de Martigny
B a p t ê m e s

Nicolas Chappot, de Noël et d'Yvette
Darbellay, Ville.. ;

Véronique,. • Marié-Noëlle Hugon, de
Gaston et de Laurence Rouiller, Combe.

Dorrls, Marie-Claude Sauthier, de
Frédéric et d'Yvette Conchâtre, Ville.

Christian, Charles Volluz, de Gilbert
et d'Ernestine-Mathilde Ebener, Charrat.

Stéphane, Jean-Claude Gallay, de
Bernard et de Rosine Morard , Ville.

Manuela, Françoise Viellieber, de
Franz et de Thérèse Bochatay, Ville.

Jean-Luc, Maurice, Léon Ottrich,
d'Hubert et d'Hélène Taton, Ville.

Patrick Mathey, de Simon et de
Zéla Giroud , Bourg.

Michèle, Marie-Noëlle Darbellay, de
Pierre et de Germaine Jacquérioz,
Combe.

Pascal, Georges Giezendanner, de Jo-
seph et de Sonia Moser, Bourg.

M a r i a g e s
Robert Franc, de la Ville, et Yvette

Francine Gay, de Sion.
Claude Lovey, de la Ville, et Jean-

nine Aeberli, du Bourg.
Patrick Vincent, de Neuilly-sur-Seine,

et Françoise Emonet, du Bourg.
Joseph Revaz, de Vernayaz, et Li-

liane Goumand, de La Verrerie.

D e c e s
Alexis, Olivier Dondainaz, 1887,

Charrat.
Régis, Alfred Chappot, 1908, Ville.
Delphine Saudan , 1887, Combe.
Osvvald Gay, 1907, Ville.
Jean-Eugène Fort, 1889, Isérables.
Marius, Joseph Turchi , 1920, Bourg.
Anne-Marie, Céline • Giroud. 1874,

Bourg.
Louis Rouiller, 1906. Ville.
Marc, Alfred Darbellay, 1888, Bourg.

Récapitulation 1962
BAPTÊMES :

175 : 85 pour la Ville, 53 pour le
Bourg, 20 pour Charrat , 17 pour La
Combe. — 10 enfants de la paroisse ont
été baptisés au dehors.
CONFIRMATIONS :

125 enfants ont reçu le sacrement de
Confirmation, le ler avril , des mains
de Mgr Adam.
COMMUNIONS :

152 petits ont fait leur Première
Communion le 6 mai. 140 adolescents
ont fait leur Communion solennelle le
29 avril;' On a distribué dans la pa-
roisse (église et chapelles) 104.600 com-
munions.
MARIAGES :

54 mariages se sont faits dans la
paroisse et 26 mariages, dont l'un des
conjoints au moins , est de Martigny,
se sont faits hors de la paroisse.

41 conjoints sont de la Ville. 22 du
Bourg, 13 de lu Combe, 13 de Charrat ,
71 étrangers.
SÉPULTURES :

80 : 39 pour la Ville, 16 pour le Bourg,
6 pour La Combe, 9 pour Charrat, 10
étrangers.
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L'achat d'un

tracteur ou chariot à moteur agricole
d'occasion

est particulièrement une chose de confiance I

SI vous attachez une grande valeur
— aux conseils sérieux, sans aucun engagement poui

vous
— a une machine d'occasion irréprochable , remise

proprement en bon état , pour un prix favorable
et avec une garantie par écrit

— au payement par acomptes échelonnés sur plusieurs
années à manière discrète

— au service soigné et prompt auss i après la vente
<crivez avec le bon ci-après à

Fabrique de tracteurs MEILI à Schaffhouse
Tél. (053) 5 76 41 ou

Atelier de service MEILI Chs. Kislig à Sion
Tél. (027) 2 36 08

I B 0 N 
Nom 

Prénom „ _

Adresse exacte „..„ 

Veuillez m'envoyer la liste des occasions
(plusieurs marques) pour :
— tracteurs (petit , moyen , grand)
— chariots a moteur (petit , moyen , grand)
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La pemme miracle vous recommande:

Reinette
du Canada
en sac en plastique de 5kg

miôstnent
p owr  Îk3l5

'i **" • m̂W£*iÊK *r" n(w * *S :  .¦ RS&

": «Siiijfeiîj^B*^*'*  ̂"

___¦_¦__ ¦ Ĥ ^̂ ^̂ t̂ j Lv:

Fruit-Union Suisse, Zoug

our tous vos imprimés

dressez-vous à «'IMPRIMERIE MODERNE S.A. Sion
1 • î —— l

ne condition essentielle pour une bonne santé est d'avoii

ae bonne circulation du sang et un cœur qui bat réguliè-

^̂ -t rement. De ces deux facteurs dépendent

*tVm(^̂tRi\ le bicn-Êlre - l'efficacité et la joie au

IS^Circulan
Après une cure, vous vous sentirez mieux

lirait de plantes. Chez votre pharmacien et droguiste,

r. 4,95, H IL Fr. 11 ,25, 1 lt. Fr. 20,55.

PRÊTS
sans caution jusqu'à
Fr. 7000.— accordés
Facilement depuis 30
ans, à fonctionnaire,
emp loyé, ouvrier ,
commerçant , agri-
culteur et à toute
personne aolvable
Réponse rapide. Pe-
tits remboursements
mensuels jusqu 'en
36 mensualités. Dis-
crétion absolue.

BANQUE EQLAY & Cil
Lausanne

C (02l]226533 (3ligms)

A vendre

bon mulet
prix à discuter.

Chs. KISLIG, Sion ,
(027) 2 36 08

P 238 Z

Terrains
plaine

On achète, plaine
du Rhône, terrains
non arborisés.
Toute nature et
grandeur.

Offres avec surface,
situation et prix
sous chiffre P 1805
S, à Publicitas, Sion.

A louer à FULLY,

deux
locaux

pour commerce, bu-
reaux ou ateliers ,
etc.

S'adresser tél. (026)
6 31 20.

Gesucht ia jedei
Ortschaft

Ablagehalter
ingenehmer Neben-
verdienst kein Ka-
pital notwendig.

Offerten an Chiffre
OFA 689 Zk Oiell
Fiissli-Annencen
AG, Zurich 22.

~ ~̂ FORD ANGLIA ŜSUTOUTFS • _r*_m f̂ iW^̂ mÊ w>CONTENANCES >», (-' ¦< 
 ̂-W-Z ~K ' __3pS? ^- :<^__T

et bonbonnes à mlmW mLJP <,l|S _§l|jl%_jK_fc ¦- . ~*'wS^^^

TRANSEA S. A., A c6VJf srĵ u qVAUT E ET VEXPEKIEXCB HOSDIALE BE Ff itt *. 1$XT ME CBLtqiE tOBO VXE YALEIR SIWS
18, rue de Mont-
brillant, Genève.
Tél.: (022) 33 82 73 Garage du Rawyl S. A., Sierre, Tél. (027) 5 03 08

Distributeurs locaux : BRIGUE : Franz Albrecht, Garage des Alpes — CHARRAT : René Bruttin , Garage de Charrat —
A VENDRE : Collombey : Gérard Richoz, Garage de Collombey — GRONE VS : Théoduloz Frères- — MONTANA : Pierre Bonvin, Garage
cause fin de bail (31 du Lac — MORGINS VS : Robert Dlserens, Garage — TURTMANN : P. Blatter, Garage — VÎÈGE : Edmond Albrecht,
mars) agencement Garage. P 3333 Z
Complet de mmmmm ¦̂~~ "™~~ mmmmmmmmmmmmmmmmmmmmmmmmmmmmmmmmmmmmmmmtmmmmmmmmmmmmmmm ^mmmmwmmmmmmmmmmmmmmmm mmmmmmmmmmmmmmmmm

SOlOn \ lo.uer en ville de Saint-Maurice 
____ __

__ ÊÊ H

Jl l°'
TL- ^9«in et arrière-magasin C II T F R Ĥ^̂^̂ HMeurs (4 pi.). PAR- situé sur la rue pri ncipale  à 5 minutes  W M I la 11 _É&_8fflSffl »!lP^^ ĵ33BB :

Lu™' iSSÏÏS de Ia  ̂
ct de la pos!e ' simple e; sûre ™ ™

t&Sï lS S adresser par écrit a Mme docteur . 1 Comptabilité | "̂̂ ̂
îSÏ '̂̂ S210 larg. hauteur : Raymond Zen Ruffinen-de Stockalper , à Comptabilité simple et claire, spe- OVOmiTOWlSe OireCiemeni 06

27, bas 37, 24 u- Loèche-Ville. ciale pour le commerce et artisanat. 10 tODrique (PAS DE MAGASIN)
roirs, 6 tirettes. ___________________________»___ Différentes méthodes s'adaptant à Particularités  techniques i
S'adresser ' chaque branche. Très facile à com- • Elineht 100 '/. • Mouvement ancra da pricliion
T FRMFR-Nirr) A VENDRE prendre, feuilles de bilan déjà im- ?1 ., rï bi' 9 Changement da data automatiq ue •J. fcB[NtK. -lNlUU- t*. VEI-<II;KE „„;„ ' ' i;,l, ui„„ ,!.„. 1— -....»:»„• Anlichoe (Incabloc) • Ant magnét qu* • Rassort
LAS, SION. , m m m 

primées. Valables dans les questions . i„ 0.„.bl. • Cadran 7.11*1 mod."™., point? luminau.
^̂ ^̂ ^̂ ^̂ _ _̂ P A T U R A G E S  " impots. • Bracelet cuir ou acier 

extensible 

0 Garanti* d*

A vendre t Demandez les feuilles-échantillons a r'que e un ""'
EN GRUYERE, avec marche à suivre à Suter-Verlag "

WilI VS-JeeD , , . . . . .  ,¦ Kûsnacht 25 (ZH). Tél. (051) 90 13 44 _«g =̂P^ 3̂&»ii i n if j  j \ . \ .p  chalet bon état , eau garantie. >^̂ (P^̂ \̂!_*WB_în_J

confortable.  pont Ecrire sous chiffre P 78-4 V Publ ic i tas  ____________»_«_______________»_» A » K \°*- JL '̂̂ Ê̂mmvÊl? §&

culant hydraulique - SCIE A RUBAN 
l̂ _^_K

:'<ÎV"'ï
^
'̂ V ^

">/f/ ^P**'

Ltcô
-? mard,?'1! D E M O L I T I O N  transportable ?f^R_*£. J WïÊr

prêt à l'expertise. p0ur BOIS , METAUX , ETOFFES __
£

___
!̂^é^̂ à*t^A vendre : PARQUETS , PORTES , FE NÊ- <j_Mp'œ&^̂ ĤEsr_- _% _Chs. KISLIG , TRES , faces d'armoires, barrières de bal- R î̂^N. 

â*»^S ***̂  C» M_l ¦>tracteurs Meili , con > charpente , poutraison , planches , lers ljl_C-4h_\ **~»
SION PN et DIN , tuyaux , chaudières de chaut-  \ll 'mmW$mK. N ° 77 ' 2I rubls ' 0a '• trà * vl = 'b '»- Nouveau boil ier
<027' 236 08

P ,,R 7  
fage, radiateurs , chaudières à lessive , etc. QPKK VZme1*££X. .cie F, M._•ivSO z, 

rt̂ ^sSr-^^̂ fe. Plaqué or 20 microns, fond acier . . , Fr 95 

/ S \ P. VONLANDEN, Lausanne, tél. 24 12 88 Lir̂ Wt ùSéS-S ^S-i.Tîe'SU '. '. '. '. Vr\ &Zi —_——.—î —B—^——""—•~"."̂ TBB 'W &  
laVv 

\ Enyol contre remboursement ou è choix. Droit
DfûtC SB* \v\ \ d'échange ou ergenl en retour.
•TI VIO ga _ m \_ \ \  * PRECISI 0N ET QUALITE DEPUIS 1871.

^̂  Il Vos armoiries S_3__H____|__1J r»"1..1" " " " 1
-̂-<?A N CUp —  ̂ Sffl ¦ * ••• — ^x^~OO^a____~B_~' I ¦ l'iiri i'in MM. Guy-Robert t

f miiï I de fam,,le WOLM i "rat,s x =2z.u i
^
^^g -̂̂  H Peintes sur parchemins, bois B 

^^^^^  ̂
¦ 

En,oy„-moi „lr. qr.nd c.i.logu. gr.tl. "*̂*̂ "̂  KM verre. Ĉ Ŝ *̂  Ŝ d̂ ¦ *«nl*n*nl 255 modèles. _
Banque H (Recherches) _ ^CU I ' I

_
v2. B \'oir vitrine-expos it ion Nom i ¦

II1 ruc 
^

eS RemParls Capacité 300 - SCO - 700 m/m ¦ ———— 
œs (Serv. tnd.) poulie fixe et folle, ou moteur élec- n Profe ssion i B5, av. Rousst.j . 
 ̂

Demandez prospectus trique accouplé, ou moteur à essence ' ¦

Téléphone : M . » "̂ «„«-»„ 
avec ou sans chariot. . „ , _
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une ligne
qui a des ailes
et du "muscle" *

€?BSt ÇM * ttt> !?!#••• tOUt CM m Etre l 'heureux possesseur d'ans
voiture "brillante ", robuste, qui séduit sans cesse plus d'automobilistes amoureux de sa
vigoureuse personnalité,.. Son nouveau inoteur super-carré de 1200 ce, mis en valeur
par une boite sportive à 4 vitesses toutes synchronisées, fait d'elle une remarquable
grimpeuse et une championne des démarrages en flèche - Parfait confort pour
4 personnes, nouveaux freins surdimensionnés, visibilité panoramique... sous tous ses
angles, vive l'Anglia ! *Une robustesse stupéfiante qu'apprécient chaque jour davantage
p lus de 500.000 heureux propriétaires d'Anglia : sous le contrôle officiel du Britain's
Automobile Club, 160.000 km "non stop " accomplis "sans pépins ", sur route,p ar
une Anglia strictement de série ! Et tout cela au nouveau prix "in- /_^Sç2*fi_^.croyable " de Fr. 6.190 (6153 ch). Version station-wagon : Fr. 7.150. (WPf ë *̂9
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Fondation d'un CINEDOC
(Cercle du film documentaire)

à Monthey
MONTHEY. — Le film culturel et do-

cumentaire s'est fait de nombreux amis en
Suisse ces dernières années , et ceci dans
toutes les classes de la société. Grâce à
l'initiative de l'Union suisse du film docu-
mentaire des cercles présentant régulière-
ment de très beaux films documentaires ont
été fondés en collaboration avec les ciné-
mas.

Les personnes qui n 'apprécient guère le
film à scénari o conviendront elles-mêmes
que le film documentaire est un moyen
Incomparable d'enrichir agréablement ses
connaissances dans les domaines les plus
divers. Coutumes de pays proches ou loin-
tains, secrets de popu lations ou de cultu-
res étrangères, merveilles de la nature ,
chefs-d'œuvre techniques ou artisti ques —
d'Innombrables sujets captés par le miracle
de la caméra nous sont rendus familiers par
le film documentaire. Le film documentai-
re est véritablement une porte ouverte sur
le monde.

Actuellement on compte passé 200 Ci-
nédoc dans toute la Suisse, groupant envi-
,ron -13Q.000 membres. II est heureux qu 'à
Monthey aussi on ait pri s l'initiative de
fonder un Cinédoc et il faut espérer que
ce projet sera soutenu par toute la popu-
lation.

Au cours d'une soirée de propagande en
faveur du fi lm documentaire qui se dérou-
lera le mardi 29 janvier 1963, à 20 h. 30,
au cinéma Plaza , M. Henri Maeder , de
l'Union suisse du film documentaire pré-
sentera dans le cadre d'une brève informa-
tion trois fi 'ms documentaires caractéristi-
ques qui intéresseront sans doute chacun.

L'entrée sera libre et nous espérons que
nombreux seront celles et ceux qui ma-
nifesteront par leur présence leur intérêt
pour le film documentaire.

Un beau concert
SAINT-MAURICE -*- Jeudi so:r avait lieu
à la grande saille l'Hôtel, des Alpes, le con-
cert organisé par les Jeunesses musicales .
Ce récital de piano à quatre mains , donné
par Mme P. Gouriou-Gianotti et M. Ed.
Muller-Moor, fu t  fort apprécié des audi-
teurs . Nous reviendrons sur ce concert lors
du passage de ces artistes à S'on . Signalons
cependant la très belle musicalité des inter-
prètes, renouvelant un genre malheureuse-
ment trop délaissé.

Grand gala de flamenco
et de danses espagnoles

avec José de la Vega

folkloriques anciennes à la musique contemporaine. Nous sommes certains que ce
spectacle attirera tous ceux qui sont déjà allés en Espagne, ou qui sont attirés
par cette race fière et bouillante ; et nous savons par expérience qu'ils en sortiront
ravis.

Il faut coordonner le programme
MONTHEY # C'est, disons-le, le désir ,
exprimé par les participants au forum
du parti conservateur chrétien-social,
en ce qui concerne le programme des
travaux extraordinaires prévus en 1963,
par la commune de Monthey. Les œuvres
les plus urgentes à réaliser sont bien
celles que chaque Montheysan attend
avec impatience : ies entrées sud et
nord de la ville, les égouts du quartier
des Dailles , la réailisatioin , si ce n 'est
d' un agrandissement, du moins de net-
tes améliorations techniques à la Mai-
son de Repos , lia création de la patinoire
artificiell e (à examiner sa construction
en plusieurs étapes, peut-être , l' essen-
tiel , 'n 'est-U pas que nos gosses puissent
patiner et si les hockeyeurs désirent
des vestiaires, qu 'ils les construisent,
comme les footballeurs ont dû le faire
pour le terrai n de football I) et la grande
salle, saus oublier l'école professionnelle
(celle-ci dépendant de l'Etat).

Toutes ces œuvres sont utiles , mais
il faut établir un ordre d'urgence, faire
des études 'très approfondies . D'autre
part , le marché du travail ne permettra

Un départ regrette
CHAMIPERY. — Il y a une semaine déjà ,

que notre cher et bon curé quittait  défi -
nitivement la paroisse pour rétablir une
santé bien compromise. Ce départ , vive-
ment regretté, a jeté la consternation dans
Champ éry.

Notre curé, jeune et dynami que , avait
su , en deux ans, par son zèle apostoli que,
sa piété sans artifice , sa bonté et sa simpli-
cité s'attirer toutes les sympathies. Il était
surtout aimé des hôtes de la station comme
des indi gènes et il était surtout , pour les
jeunes , un guide et un ami respecté.

Aussi, son départ laisse un vide que rien
ne pourra combler. Les innombrables té-
moi gnages d'affection qu 'il a reçus lors de
son départ lui ont rendu encore plus crue'l-
le la séparation et lui ont montré à quel
point la population lui était attachée.

Que l'exemple et les bons conseils du
curé Clivaz nous aident tout au long de la
vie et que sa santé se rétablisse pour que
d'autres puissent à leur tour bénéficier de
son apostolat et de ses enseignements.

Ses paroissiens attristés.

Les Jeunesse; musicales
présenteront, mercredi
soir, au Théâtre du Parc,
à Bex, à 20 h. 30, un
spectacle de flamenco et
danses d'Espagne donné
par la compagnie José
de la  Vega, avec ses six
danseurs et danseuses,
deux guitaristes, deux
chanteurs et un pianis-
te. II n'est peut-être pas
inutile de présenter en
q u e l q u e s  mots cette
troupe et son spectacle.

José de la Vega , jeune
danseur chorégraphe, a
déjà une importante car-
rière derrière lui; avant
de créer sa compagnie,
il travailla avec les maî-
tres les plus connus de
Séville et Madrid et fit
partie avec beaucoup de
succès des ballet s Pilar
Lopez.

Les critiques les plus
éminents le jugent com-
me l'un des meilleurs in-
terprètes de la danse es-
pagnole et le .comparent
k Vincente E s c u d e r o
car, ainsi que lui , outre
ses dons et extraordinai-
res facultés, la richesse
de ses chorégraphies, il
garde cette sobriété mas-
culine qu 'oublient beau-
coup de danseurs espa-
gnols.

Sa compagnie, il a su
la composer avec d'autres
danseurs et artistes de
valeur ; ils se sont déjà
produits avec un très
grand succès en dehors
de l'Espagne, en Belgi-
que, Suisse, Italie , Inde ,
Angleterre et Afrique du
Nord.

La qualité de ce spec-
tacle de « Flamenco el
danses espagnoles» et la
splendeur des costumes
reproduisent fidèlement le
caractère traditionnel de
l'Espagne vibrante et pas-
sionnée, de la Catalogne
à l'Andalousie, des danses

certainement pas la réalisation de toutes
ces œuvres , même leur commencement ,
en 1963, et de cela il faut  teni r  compte
dans la mesure du possible.

Il faut  aussi que la commune trouve
de toute urgence du terrain pour per-
mettre l ' implantat ion de l'école profes -
sionnelle. Elle devra s'intéresser à ce
qu 'on y crée des locaux pour occuper
les loisir6 de notre jeunesse , dans le
cadre de la fo rma t ion  professionnelle.

H est clair que diminuer  d' un tiers
les travaux prévus, cela en t ra îne  obli-
gatoiremen t du mécontentement, mais il
y a lieu de se rappeler que certains tra-
vaux prévus ne sont pas d' une  nécessité
immédiate.

Cette réunion a pernvs des échanges
de vues profitable s et intéressants.  On
peut affirmer que les par t ic i pants  à ce
forum sont conscients des besoins de
la communi e et de ses ressources . C'est
en fonction des beso ins et des ressour-
ces qu 'ils ont discuté et proposé. (Cg)

Une patinoire artificielle
montheysanne est-elie-snperflne ?

Notre journal , à plusieurs reprises , par
son rédacteur montheysan , a publié des
textes et des croquis concernant la créa-
tion d' une patinoire artificielle à Mon-
they, . en rappelant la nécessité d'une
telle œuvre.

Dans notre éditibn du 23 janvier , nous
revenions sur Qe. problème d' une très
grosse importance en souli gnant que le
Conseil général a renvoyé au Conseil
communal le budget extraordinaire 1963
pour y faire une « coupe » de deux
millions et que le projet de la patinoire
avait du plomb dans l' aile.

Cet entrefilet nous a valu une lettre
de M. Robert Balet , président du HC
Monthey, que nous publions intégrale-
ment ci-dessous.

Toutefois, nous tenons à préciser que
nous n 'avons jamais été contre une pa-
tinoire artificielle à Monthey. Aujour -
d'hui , nous estimons qu 'étant donné la
position du Conseil général sur la ré-
duction du budget, la patinoire artifi-
cielle devrait être construite en plusieurs
étapes, étant  bien entendu que le HC
peut construire^ , lui-même les installa-
tions qu 'il estimé util e, mais qui ne sont
pas nécessaires à l' exploitation de la
patinoire à utiliser par nos enfants. Nous
disons « nos enfants » parce que nous
sommes, certains^pue les gosses en 

bé-
néficieront avant»; les hockeyeurs.

Nous voudrions encore préciser qu 'il
s'agira, pour la commune, de construire
une patinoire.

Quant à dire , comme M. Balet l'écrit
ci-dessous, que nous emboîtons allègre-
ment le pas à deux détracteurs , c'est
faux , puisque dans la « .Feuille d' avis
de Monthey » du 25 janvier , plusieurs
correspondants ont pris position contre
la patinoire.

Ce qu 'il faut savoir aussi , c'est que la
lettre en question n 'émane pas unique-
ment de M. Balet. mais de personnes
touchant de très près le bureau du
Conseil général.

D'autre part , il ne faut pas oublier
qu 'un comité ad hoc a été constitué il y
a deux ans à la tête duquel on trouve
M. Jacques Nicolet.. .

M. Robert Balet et le Hockey-Club
sont intervenus maintes fois auprès de
ce comité pour connaî t re  le résultat de
ses travaux. Jusqu 'à ce jour , il ne semble
pas que ledit comité ait agi en quoi que
ce soit. Il serait temps qu 'il sorte de
son mutisme et renseigne la popula tion
montheysanne. Peut-être que ce sera
chose faite la sejnaine prochaine si les
bruits qui circulent sont exacts.

Cq.

Une patinoire artificielle
montheysanne

est-elle superflue ?
Monsieur le Rédacteur en c h e f .

Dans un article publié le 23 et par
votre journal et intitulé « Forum p our
ou contre une patino ire » un de vos
correspondant ( je  suppose qu 'il s'agit
de votre rédacteur montheysan) emboî-
te allègrement le pas à deux détrac-
teurs du projet  de patinoire ar t i f i c ie l l e
dont les points de vue ont été publ iés
dans la « Feuille d'Avis de Monthey  » du
22 janvier. ¦

Faisant siennes les conclusions de ces
deux personnes , votre correspondant
prétend , en parlant de la patinoire arti-
f i c ie l l e , que (je  cite) « ... nos édiles , com-
me la très fo r t e  majorité de la popula-
tion estiment que ce serait Investir de
très gros capitaux pour fa i r e  plaisir à
une très petite minorité de la popula-
tion... »

Nous ne savons pas où votre collabo-
rateur a été chercher ces assertions pour
le moins fantaisistes mais nous nout
permettons de vous signaler qu'une
somme relativement importante f igure
au budget de la commune de Monthey
comme amortissement pour la patinoire
art i f iciel le  et que ce poste n'a pas sou-
levé d' opposition sérieuse de la part
des conseillers montheysans. En outre ,
la patinoire artificielle ne f igure  pas

Quand flrolec bat Simplon
Un aimable lecteur nous cent :
« Jeudi soir , en écoutant le reportage

sur la famille Arnold vivant six' à sept mois
l'année au col du Simplon , prisonnière de-
là nei ge, beaucoup d'auditeurs auront pensé
que c'est un record que de rester ainsi
plus de la moitié de l'année enfermé, à re-
garder les fleurs de glace aux fenêtres, écou-
ter descendre les avalanches ou enregistrer
la mélodie de la bise soufflant à plus de
100 km./h.

» Non , ce n'est pas un record , car j 'en
connais un autre : celui de Mlle Edith
Schmucki, sexag énaire, originaire de Saint-
Gall , professeur , qui , ayant quitté l'ensei-
gnement , s'est retirée dans un mayen d'Aro-
lec, il y a une dizaine d'années. Ce mayen
est situé au nord-est de Zinal, à 2.000 m.,
sous l'al pe de Lirec. Seul un petit sentier
y conduit — en été seulement — car il y a
en moyenne 3 mètres de neige. Elle ne
descend jamais dans la vallée. Sa princi pale
occupation est d'écrire et, en été, de cul-
tiver quel ques mai gres légumes, si la visite
du blaireau — ou du gel — n'a pas eu lieu
avant la maturité complète. Elle élève deux
moutons , trois chats, un chien estropié,

dans les travaux que le Conseil gênerai
a proposé de reporter à l'année prochai-
ne et ceci non parce que les capitaux
manquent mais bien pour lutter contre
la surchau f f e  économique.

Voilà pour ce qui concerne l'opposi-
tion de nos édiles.

Quant à celle de la population , elle
existe sans doute , mais il ne fau t  pas
non plus en exagérer l'importance. Nous
avons , pour notre part , parlé de pati-
noire artificielle avec de nombreux
Montheysans et prétendons que la ma-
jorité de ces derniers sont pour la réa-
lisation d' une telle installation. Le fa i t
qu 'un journal local ait publié deux let-
tres d'opposo7its anonymes, n'est tout de
même pas la preuve que « la très for te
majorité de la population » est contre
la patinoire artificielle.

Nous vous rappelons (ou vous appre-
nons) en outre qu 'il y a en Suisse 48 pa-
tinoires artificielles dont la moitié ou
presque sont situées dans des commu-
nes de moins de 10.000 habitants. Si
toutes ces communes ont consenti à
prendre en charge le déf ici t  de leur
patinoire, c'est bien parce que ces ins-
tallations sont reconnues comme étant
d' utilité publique et la commune de
Monthey,  dont les ressources fiscales
sont très su f f i san tes , devrait pouvoir
en, fa i re  autant sans pour cela renvoyer
aux calandes grecques l'édification d'un
réseau d'égoûts ou les réparations de la
Maison de Repos.

Le déficit  de la patinoire artif icielle ne
sera dans doute pas plus important que
celui occasionné par l 'édification d'un
terrain de footbal l , ou que celui de la
grande salle qui n'abritera, en moyen-
ne, guère plus d'une manifestation par
mois.

La patinoire, elle, sera ouverte quatre
à cinq mois par année à des enfants  qui
n'ont pas tous la possibilité de faire  du
ski et nous ne voyons pas pourquoi on
ne pourrait pas réaliser à Monthey ce
qui a été fa i t  dans cinq communes va-
laisannes.

La période de haute conjoncture que
nous utuons est extrêmement propice à
la réalisation d' un tel projet , social
avant tout. D'ici quelques années, on
se repentira peut-être de n'avoir pas
mené à chef la construction de la pati-
noire arti f iciel le alors que les circons-
tances étaient favorables.  Il sera alors
trop tard...

R. Balet

On n a jamais rien fait !
MONTHEY 3̂  Lors de sa dernière
séance , le Conseil général , comme nous
l avons déj à souligné à plusieurs re-
prises, a exi gé la diminution! des dé-
penses extraordinaires en 1963. Dans le
cours de la discussion , le conseiller com-
munal Clovis Vionnet , défendant les
projets de la grande salle et de la
patinoire , a fai'. remarquer que, « depuis
de nombreuses années , jamai s rien n 'a
été fa i t  ! », Evidemment , cela n 'a pas été
du goût de plusieurs conseillers et no-
tamment  de M. le président Delacoste
(à voir le changement de sa ph ysiono-
mie !)...

HOCKEY
Samedi soir, à Champéry :

Derby des Stations
Zermatt HC se déplacera à Champé-

ry le 26 janvier pour y rencontrer en
nocturne l'équipe locale.

Les représentants des deux stations
amies disputeront à cette occasion leur
dernier match de championnat. Lutte
de prestige, puisque la deuxième place
du groupe (détenue actuellement par
Champéry) sera en jeu.

On sait rue les Champérolains
avaient remporté la première manche
au pied du Cervin. par le score de
5 à 2, mais l'on sait aussi que les
Zermattois ont la dent dure, et qu 'ils
tiennent à une revanche.

La rencontre promet donc d'être des
plus disputées.

des lap ins, des poules que Me Goupil n'i
pas réussi à déloger de leur poulailler p,>
tégé par un pauvre treillis.

» Elle se nourrit de concentrés en boîtt,
poudre de lait , biscuits secs et de piii
qu 'elle fabrique elle-même et fait cuite
dans un fourneau de pierre olaire ou sota
la cendre. Il y a quatre ou cinq mois,
Mlle Haldy, de regrettée mémoire, et moi-
même, organisions, grâce à des bonnes vo-
lontés, le transport de la marchandise né-
cessaire pour l'aider à passer l'hiver. Quel-
quefois , c'était le mulet à Bonjon de Collier
de Lérec ou celui de M. Genoud ou encore
de braves paysans de la vallée qu 'elle r«e-'
vait avec de touchants remerciements et
auxquels elle offrait généreusement du in:
de serpolet cueilli en j uillet.

» Grâce au bon coeur des Anniviard s (et
au bon dos de leurs mulets), le record
d'Arolec sera maintenu longtemps. »

D. Barmai.

L'Octoduria a tenu ses assises
MARTIGN Y îj< Hier soir , en présenc e
de 37 membres , réunis à l'Hôtel du
Grand-Saint-Bernard , la grande famille
des gymnastes de l'Octoduria a tenu
sa réunion annuelle .

De nombreuses décisions furent  prise*
et de très intéressants rapports entendus,
Le comité fut  renouvelé et M. Charles
Perret , démissionnaire , fut  remp lacé par
M. Claude Magnin , pour présider aux
destinées de cette active société.

Nous le félicitons pour sa brillante
élection et nous lui souhaiton s I plein
succès. Nous reviendrons sur cette im-
portante réunion.

DEBUT D'INCENDIE
SIERRE M- Hier matin , a 5 heures, un de-
but d'incendie s'est produit dans l'apparte-
ment de M. Cavalo Dende, habitant Glarey.

La rapide intervention du poste de pre-
mier secours commandé par le capitaine
Muller permit de circonscrire le sinistre
avant qu 'il n'attei gne de désastreuses pro-
portions. Les dégâts sont insi gnifiants.

Championnats
suisses de bob

MONTANA-CRANS # Ouf ! Quel
froid , mes aïeux ! Un seul bout de
glace recouvre la piste du Clairmont,
une de ces glaces bleues verticales,
hautes de plus de six mètres ! La vi-
tesse de 100 km. à l'heure sera facile-
ment détrônée, car avec le nombre
d'équipes au départ , le vainqueur doit
obligatoirement prendre le maximum
de risques. Tout est prêt pour cette
première dans les annales du sport va-
laisan; et, depuis mardi dernier, toutes
les équipes s'entraînent sur les lieux
des concours. La « cuvette » est le seul
endroit exposé au soleil , de tout le par-
cours, aussi des toiles de protection ont
été tendues sur les arbres voisins. Les
concours débuteron t cet après-midi , à
13 h. 30, avec le championnat suisse
de bobs à deux, suivis immédiatement
d'une manche de bobs à quatre comp-
tant pour la Coupe du Casino. Le di-
manche, matin et après-midi, est ré-
servé aux championnats suisses de bobs
à quatre, plus rapides certainement et
plus spectaculaires.

Comme on peut le constater, la liste
des départs est impressionnante et très
longue. Le favori numéro 1, Roland
Cordonier, de Montana , ne pourra mal-
heureusement pas courir sur son nou-
vel engin Poddard , son poids trop con-
sidérable risquerait d'endommager la
piste ; il disputera ces championnats
sur son ancien bob, plus léger et plus
souple, conçu spécialement pour une
piste naturelle comme celle de Mon-
tana-Crans. Que les spectateurs soient
bien prudents et se conforment stric-
tement aux directives des organisateurs.

ZAMY.

FOOTBALL
LA COUPE ROMANDE

Vevey - Sion
Dimanche après-midi déjà, les foot-

balleurs romands auront retrouvé leurs
souliers à crampons pour disputer les
premiers matches d'entraînement sous
forme de la Coupe romande.

Pour la première journée consacrée
à cette compétition, le FC Sion se dé-
placera sur la Riviéra vaudoise, mal-
heureusement guère épargnée par 1»
neige et la bise glaciale, pour y ren-
contrer le Vevey-Sport qui , à la fin
du premier tour , occupait le cinquièmi
rang du classement général de ligue
nationale B.



Une lunette augmente votre charme
enrichit votre personnalité
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— Tu n 'es pas le premier qui me le dit ,
mai» l'eisentiel est qu'aujourd'hui je vois
parfai tement.

Il y a longtemps que j 'hésitais, j 'avais
peine à lire, certains soirs j'avai s même
des maux de tête. J'ai consulté l'oculiste
et me suis rend u chez un bon opticien

RSENTRE

O. - 'TÏ-TZÉ •*•' rue de Lausanne - S I O N

que je te conseille vivement.

¦ P 220-5 S

C H A L E T  lit d'enfant
a démonter en bon état. I avec literie complè

te. Etat de neuf.
Faire offres avec plans, situation et con- Tel (025) 2 10 03

dirions sous chiffre P? 19?f S> à Publici- s Schupbach
tas, Sion. XlGLE

P 1991 S

A vendre
A vendre

Peugeot 404
dépanneuse

20 000 km. Tél. heu-
équipée avec grue-treuil, montée sur ca- res des repas (026)
mion Thames-V 8, 20 chevaux. 6 22 76.
, Véhicule et accessoires en bon état.

Faire offres au garage RED STAR S. A.,
2, avenue du Léman, Lausanne. Qn cherche à ache-

Téléphone : (021) 2J 72 22. ter
P 298-2 L - 137 L ' . . * "°- A ^ •"_~ tracteur

d'occasion 12 à 20
CV. Moteur DseseJ.

„ , , MARTIGNY Ecr;re sous clli ff re
On demande pour le 15 mars, p 20153 s j  publici-

appartement tas sion
4 pièces mi-confort avec garage ou dépôt. P 20153 S

Téléphone : (037) 5 24 80. • h il ,
Pierre Comte, électro-mécano, Romont.

Prix d'occasion, à
P 1 0 - 7 0 0 F - 9 F  vendre————————— violon

A louer, centre ville, situation tran- bonne sonorité,
quille, dans bâtiment récent.

Tél. (026) 6 59 16
superbe appartement P 1972 s.

6 chambres dont une de 7 m. sur 7 m. 45 ; «̂ mmmmm

deu x salles de bain ; trois balcons. _: . . . ,
Libre dès le ler février 1963. ÏST^JÎ?S'adresser à Me Henri Dallcves, avocat duit' * vewlre

à sion 
P 1998 s manteaux

„

_̂____ 
d'hiver, pour mes-
sieurs en bon état,__

__ _ _ _ _ _
-̂  grandeur moyenne.

f ey l s ¥ t l »J Ecrire sous ch i f f r e
"*• " *¦¦»" p 1973 S à Publici-

Ttlleul s, ormen'i'v poiriers , cerisiers sont taS( gion
achetés par P 1973 S.

E. & M. GIRARDET, Molaqe, Aigle 0ccasion bas priX/
Tel (025) 2 20 59. pour café, à vendre

billard
A vendre tracteurs russe

I tracteur BUCHER D 1800, relevage BV- Ecrire sous chiffre

drauli que, avec garantie. u, "ion
1 tracteur BUCHER KT 10, avec remor- p 1974 s

que. 
^^^^^^^^^^^^^1 tracteur ENERGIC, moteur et pneus

neufs. Vous trouverez de
1 motofaucheuse BUCHER K 3  Rekord , bons

moteur neuf. DGtî tS
1 monoaxe RAPID, en parfait état. 

ffOmaOeS
1 REMORQUE pour tracteur, état de neuf. 

 ̂
j e 2 à 5

Max R O H , kg., à Fr. 2.50 le
Tracteurs et machines agricoles , kilo , chez :
CONTHEY, ¦ FROMAGERIE

Téléphone : (027) 4 15 01. REINHARD
K P 1962 S BELP

^̂ 83 * • v- ' HrvwSkT v̂t '- " ¦. ̂ ^̂
^̂ ^B- iBmC^^-vC-TRSL' ffljp1̂ ^

Nous cherchons pour nos bureaux de Vevey, Entre-
Deux-V»11es une

sténodactylo
ayant  terminé apprentissage ou école de commerce, une

mécanographe
connaissant le système des cartes perforées (si possible
machines IBM),
ain si nu 'une

aide de bureau
pour effectuer divers travaux (classement, contrôle, etc.).

Les candidate» âgées de 18 à 30 ans et de langue
maternelle française son: priées d'adresser leurs offres
de service avec curriculum vita e, photo et copie de
certificats à :

Société des produits Nestlé S.A. - Département du
personnel (Réf. NR) VEVEY.

P 269-54 V

_ r̂f̂ SF 2̂ ĵ?3 _̂ _̂.

Fabrique d'horl ogerie genevoise cherche pour son dépar-
tement de correspondance (enlrée à convenir) :

une sténo-dactylo
français-anglais

une sténo-dactylo
français-italien

Prière de faire offres détaillées, avec indication des
prétentions, sous chiffre G 250 075 X à Puiblioitas Genève.

P 95878 X

>pl

n-i ic
Fabrique ' d' articles en métal de' 'la'"'Suisse orientale

cherche un s

correspondancier
qualifié et d'initiative, de Langue maternelle française.
Activité variée dans département de vente. Place d'ave-
nir , avantages sociaux, semaine de 5 jours , ambiance
de travail agréable.

Mettez-vous en rapport avec M. E. Graf , 4, ch. Pierre-
val , Lausanne, tél . (021) 26 92 82.

OFA 11795 10 Z

aii-Bigi_Q_giB_o_iiBii_oa-E-Bii¦ ¦
¦ ¦
¦ ¦
g Commerce d'eaux minérales et liqueurs cherche ¦

ciiauiur- linr
I Place à l'année. g
¦ ¦¦ ¦
JJ Faire offres écrites avec prétentions de salaire sous ¦

I chiffre P 1995 S à Publicitas , Sion. a
¦ ¦

(¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦ Bi -l-l-iB

Tout pour les ItlOyGilS

Pour un prix modeste - Livrable de suite du stock :

% Superbes salles à manger sapin brûlé

% Ensemble pour chambre, frêne massif. Lits

superposés, divans et literies des meil-

leures marques.

M A R I N  R O D U I T  - R I D D E S
Mobiliers complets - Téléphone (027) 4 73 56

P 178-6 S

S E C U R A
cherche pour son Déparlement des sinistres à Zurich, a Lau-
sanne et à Genève

correspondants - régleurs de sinistre
de langue maternelle française , ayan t  plusieurs années de
pratique dans les branches responsabilité civile , accidents et,
si possible , choses, et capables de travailler de manière
indépendante.
A qualités égales, préférence sera donnée à candidats disposant
de bonnes notions de la langue allemande.
Ainsi que pour son Département véhicules à moteur à Zurich

correspondant
de langue française ,  avec une bonne formation cc-iimieiciale.
Aux personnes répond a n-; à nos désirs , nous offrons : une
place stable et d'aven i r , bien rétribuée su ivan t  aptitudes ,
caisse de re t ra i te , semaine de 5 jours Discrétion absolue.
Faire offres manuscri te s et prétention s de salaire avec curri-
culum vi-tae , copies de cert i f icats  et photographie à

m SECURA
Compagnie d assurances de la responsabil i té civile , contre ies
accidents et les risque s d ivers . Service du personnel , Seiden-
gasse 12, Zurich.

Sténo-
dactylo-

graphe
très habile pour la correspondance fran-
çaise et au courant de tous les travaux
de bureau.
De préférence avec bonnes connaissan-
ces de la langue allemande ;

un jeune
mécanicien

îvec diplôme d'apprentissage, dé-
sireux de se spécialiser sur nos
machines circulaires pour la fabri-
cation de chaussettes.

un jeune
hoitiirie
de 15 à 16 ans, comme aide-magasinier
et commissionnaire,
sont demandés -pour tout de suite ou
époque à convendr.
Manufacture de Bonneterie
A. FALBRIARD - SAINT-MAURICE.

P. 2000 S

chauffeur
de car

désirant situation stable, cherché par

Auderset & Dubois
pour son service aviation. Bon salaire.
Envoyer offres manuscrites avec pho-
to : 16, place Cornavin, Genève

P 95278 X — 141 X

On demande

aide de ménage qualifiée
20 ans au minimum, de langue française
ou connaissant un peu le français. Mé-
nage avec deux enfants, 2 et 4 ans.

Villa avec tout le confort ; région Vevey^
Bon salai re. Entrée pour le 15 février.

Offres à Mme Curchod, tél. (021) 51 34 65.
P 14-4 V — 114 L

Exploitation viticole de Lavaux cherche
pour entrée kranédiate, ou à convenir,
un bon

ouvrier vigneron
travailleur, de confiance, et con naissant
le métier. Déten teur si possible d'un per-
mis de conduire.

Adresser offres écrites à J.-P. Chaudet,
vins, Rivaz (VD) , avec prétentions de
salaire.

P 30985 L — 123 L

Fils d'agriculteur marié, aimant le bé-
tail, et sachant traire à la machine,
pourrait se créer bonn*. situation comme

P E I N T R E
On cherche pour tout de suite ou épo-

que à convenir, bon ouvrier peintre.

Possibilité de reprendre Je commerce
après quelque temps, à des condi-
tions avantageuses.

S'annoncer par écrit à :
Paul Ammann , entreprise de peinture,

Courrcndlin (Jura bernois).
Téléphone : (066V 3 51 72.

P 15283 D
5 D

PREMIER BERGER
dans grande ferme moderne, fabulation
libre, salle de traite, été à là montagne
sur pâturage bien aménagé, construc-
tion 1959, apparteniénr moderne, bons
gages, congés réguliers.

Faire offre» avec références à M. Pierre
de Charrière, ferme du Château, Sévery-
sur-Morges.

La S.A. l'ENERGIE DE L'OUEST-SUISSE
à Lausanne cherche bon

dessinateur
pour son département de génie civil. p 310/55 L 125 L

Place stable et bien rétribuée. Semaine
de 5 jours. Caisse de pension ou carnet
d'épargne. mOteUfS
Faire offres manuscrites à Direction EOS,
12, p lace de la Gare , Lausanne.  . (f% g f>  ̂$ y g j f*?  I I j*"-O

Pensez aux petits oiseaux
A liquider un lot important de moteurs
électriques BBC MFO de 2 hp à 620 hp.

Modèles récents.

Ecrire sous chiffre P 1948 S i  Publi-
citas. Sion. ¦

Commerce de quincaillerie fers et mé-
taux, cherche pour tou t de suite ou
à convenir,

vendeurs
Belles possibilités de développer ses

connaissances professionnelles en rai-
son d'un stock de plus de 25.000
articles.

Place stable et conditions intéressantes
à personnes capables.

Faire offres avec curriculum vitae à
A. et W. KAUFMANN et Fils

... arche 8-10, La Chaux-de-Fonds.
Téléphone : (039) 3 10 56.

P 411-1 N

Garage de la plaine du Rhône cherche

ouvrier-
mécanicien

sur automobiles, de préférence con-
naissance des voitures frainçaUe*.
Entrée de suite ou à convenir.

Faire offres sous chiffre OFA 5198 L
à Orell Fussli-An "'>n'-"S, Lausanne.

OFA 14 L



Fédération du
Jeudi soir s'est tenu à l'Auberge du

Pas-de-Cheville l'assemblée annuelle de
la Fédération de gymnastique du Va-
lais central, qui groupe les sections
des districts de Conthey-Hérens-Sion et
Sierre.

En ouvrant cette séance, le président
se. plut à relever la présence nombreuse
des délégués et salue tout spéciale-
ment la présence de Landry Jules, mo-
niteur cantonal.

Après l'appel des sections, le secré-
taire-caissier M. Perruchoud J. passe
à la lecture du protocole et des comp-
tes, qui sont sont approuvés, après que
la section de Conthey, par son prési-
dent M. Germanier J., vérificatrice des
comptes, eut remercié le caissier pour
la bonne tenue des livres.

Dans les nominations statutaires, le
comité fut réélu par acclamations pour
une nouvelle période de deux ans, et
se constitue comme suit :

Président : Rudaz Edmond, Chalais.
Chef technique : Bovier Arthur,

Uvrier.
Secrétaire-caissier : Perruchoud Josy,

Chalais.
La fête régionale 1963 fut attribuée

à la section d'Uvrier et se déroulera le
dirrianche 26 mai et coïncidera avec
l'inauguration du nouveau terrain de
jeux de la SFG.

Le chef technique Bovier exposa le
programme de la fête, soit : le matin,
travail des individuels, et l'après-midi

Dorénaz : rétrospectives et perspectives
Le voyageur de la ligne du Simplon

qui, après avoir quitté la station de Ver-
nayaz, jette ses regards sur le versant
oppose de la vallée, aperçoit à la fa-
veur d'une trouée dans les peupliers et
les vernes bordant la voie, un clocher
entouré de quelques maisons : vision
fugace suivie de la réflexion que l'on
devine : « C'est un petit hameau per-
du. » Détrompez-vous voyageur in-
connu.

Nos ancêtres qui ont jeté les fonde-
ments de ce village — loin du bruit et
loin des routes — ont eu la sagesse de
choisir, pour s'y établir, l'endroit le
plus ensoleillé de la région. Avantage
qui en vaut bien d'autres, n'est-il pas
vrai ? Ce n'est pas le soleil du Midi ,
bien sûr, mais c'est du soleil quand
même, du soleil qui vous réchauffe et
vous réjouit. Les derniers assauts de
l'hiver passés, alors qu 'à l'ouest la val-
lée s'emplit d'ombre dès les premières
heures de la matinée déjà , que les pa-
rois rocheuses de la cascade sont encore

Le pont sur le Rhône

Vue aérienne de Dorénaz

Valais central
travail de sections ; finale estafette et
préliminaires généraux.

Le moniteur cantonal Landry causa
de la prochaine fête fédérale de Lu-
cerne et invita les sections à se mettre
sérieusement au travail.

La section de Conthey se fit un plai-
sir d'offrir le verre de l'amitié, ce qui
permit au président de féliciter la sec-
tion de Conthey pour la belle réus-
site de la régionale 62.

Le Conservatoire cantonal
ouvre un cours spécial

de flûte

SION. — Pour répondre à de fréquentes
demandes, le Conservatoire cantonal a dé-
cidé de créer une classe spécialement réser-
vée à la flûte.

11 a confié cet enseignement à M. Jean-
Louis Senn, premier prix de virtuosité du
Conservatoire de Genève, qui est titulaire
de plusieurs prix et médailles, et collabore
avec l'orchestre de la Suisse romande..

Ces cours commenceront au deuxième
semestre, dès samedi 16 février.

Pour inscription et rensei gnements, s'a-
dresser au secrétariat du Conservatoire tan-
tonal , rue de la Dixence, de 14 à 17 heu-
res. Téléphone : 2 25 82.

festonnées de glaçons, sur la rive droite ,
les prairies reverdissent, les colchiques
réapparaissent, et dans les bosquets, le
soleil fait éclore hépatiques, violettes
et primevères.

N'en déplaise à l'étranger, « ce petit
hameau » abrite une population de 500
habitants.

Population généreuse, laborieuse, op-
timiste.

Généreuse : elle devait l'être pour ac-
cepter les énormes dépenses qu'on lui
a proposées : maison d'école 1921 ; pont
sur le Rhône 1933; église 1948; cimetière
1955; téléphérique 1958 ! Ces lourds sa-
crifices qui ont mis à rude épreuve nos
finances communales, étaient (la plu-
part du moins), nécessaires, sinon ur-
gents : personne maintenant ne les re-
grette.

L'école primaire terminée, nos jeunes
gens se mettent courageusement à l'œu-
vre. A l'âge de 20 ans, la plupart d'en-
tre eux ont un métier. Chaque matin,

Le nouveau comité
de la Croix-d'Or

MON. — Au cours de notre dernière
semblée générale , tenue le 19 janvier au
Foyer pour Tous, le comité de la Croix
d'Or a été renouvel é comme suit : M. Hu-
bert Andereggen reste à la présidence ; M.
René Schwitrer devient caissier et M. Mi-
chel Tissonnier, secrétaire. Membres ad-
joints : MM. Félix Mouthon, Camille Ros-
set, Sy lvain Salamin et M. Alphonse Lou-
tan , par ailleurs président pie l'Union ca-
tholi que romande d'abstinence. .

Après la partie administrative, la plus
heureuse ambiance régna au cours de la
partie récréative. Il était clair que tous
les membres sentaient la section en bon-
nes mains. D'autre part , des retours et des
adhésions avaient réjoui tou t le monde.

Nous disons : à qui le tour ? Toi, qui
« exag ères » un peu ? Tu seras le bienvenu
et tu ne regretteras pas d'avoir osé. Adres-
se-toi à l'un des membres du comité nom-
mé ci-dessus ou à l'abbé Lugon, qui reste
aussi des nôtres.

Les bons patrons
NENDAZ. — Les employés et ou-

vriers de la maison Fournier et Siggen,
entreprise de maçonnerie, bâtiment et
génie civi l à Nendaz, remercient très
sincèrement leurs patrons pour la ma-
gnifi que soirée et l'excellent souper qui
leur furent offerts.

Que l'ambiance qui régna pendant
cette fête familiale se maintienne tou t
au long de l'année. Un employé.

électriciens, mécaniciens, menuisiers,
charpentiers, appareilleurs, carreleurs
se rendent aux ateliers ou sur les chan-
tiers des environs. Les administrations
cantonales et fédérales en ont intéressé
quelques-uns, et plus d'un , gravissant
les degrés de la hiérarchie, s'est acquis
une situation fort honorable. D'autres
enfin, et c'est la petite minorité, sont
restés fidèles à la terre : terre fertile
où l'on cultive les céréales, la fraise,
l'asperge, le tabac, les arbres fruitiers;
les « bonnes années », nos mirabelles,
nos reinesclaudes et nos pruneaux don-
nent de sérieux soucis aux responsa-
bles de nos syndicats agricoles. C'est
que l'écoulement de quelque 200.000 kg.
de fruits n 'est pas une sinécure. Le
cheptel bovin est en;- nette régression;
cette diminution - e$i conmpensée par
l'élevage des moutons';1 Les manuels géo-
graphiques parlent de mines d'anthra-
cite et de carrière d'ardoise. Elles ne
sont plus aujourd'hui qu'un souvenir et
n'ont été remplacées par aucune in-
dustrie.

Q'à cela ne tienne. Malgré le manque
de travail « sur place », malgré l'absen-
ce de ressources hydrauliques ou in-
dustrielles, nos gens gardent toute leur
sérénité et leur confiance en l'avenir.
En quelques années, une vingtaine de
bâtiments se sont construits. Un quar-
tier nouveau s'est élevé sur la route de
Vernayaz. Maisons coquettes au style
varié et moderne, aux abords élégam-
ment entretenus. Au nord, le village de
« Vers l'Etot » qui semblait bouder à
l'écart, ne forme bientôt plus qu'une
agglomération avec le village principal.

Si la plaine a « bougé », la montagne
n'est pas restée inactive non plus. De-
puis la construction du téléphérique, le
mayen de la « Giétaz » s'est littérale-
ment couvert de chalets. Le plateau de
Champex qui offre aux villégiateurs
son air vivifiant, sa tranquillité et son
panorama grandiose, suit le mouvement,
mais à un rythme plus lent. Des famil-
les de la Suisse romande, de France,
d'Allemagne même, viennent régulière-
ment passer les vacances d'été et les
week-end d'entre-saisons. Voilà qui est
de bon augure et donnera un regain
d'espoir aux pessimistes.

Charmant pays ! On y vit heureux et
l'on aurait tort de se plaindre. Nos fa-
milles jouissent d'un bien-être, d'une
aisance très confortable et, Dieu merci,
la misère est inconnue.

L'IMPRIMERIE MODERNE S. A. cherche pour son

expédition du journal , quelques

E X P E D I T R I C E S
Entrée tout de suite.

S'adresser ou téléphoner au 2 31 51.

- ... -. J 

Téléphone : 6 11 54
Jusqu 'à lundi 28 - 16 ans révolus

(Dimanche 27 : matinée à 14 h. 30)
imanche à 17 h. : ENFANTS dès 7 ans

Un fil m merveilleux
qui honore le cinéma mondial

François d'Assise
La vie d'une des plus belles

figures de la chrétienté

LES MEFAITS DE L'ALCOOL
SAXON ^c Dans la nuit de j eudi à
vendredi, vers 1 h. du matin, la police
cantonale de Saxon était avisée qu 'un
individu tentait de s'emparer d'une voi-
ture en stationnement dains cette lo-
calité.

Se rendant immédiatement sur place,
les gendarmes trouvèren t effectivement
R. V., de Martigny, âgé de 21 ans, dans
un état d'ébriété poussé à l'extrême. Us
l'emmenèrent donc et lui firent passer
le reste de la nuit au cachot.

Le matin , la gendarmerie de Martigny
signalant le vol de la voiture de M.
Robert Keim , R. V. fut interrogé à ce
sujet, car on entrevoyait une relation
entre lui et le vol de cette voiture.

Après un interrogatoire minutieux R.V.
se souvint avoir voilé une  voiture, mais
sans pouvoir préciser l' endroit où il
l'avait laissée. Ce n 'es't qu 'après de lon-
gues heures de recherches qu'on la dé-
couvrit dans un fossé au bord d'un
chemin de campagne, mais dain s un pi-
teux état.

R. V., qui est déjà connu de la police,
a été mis en prison préventive sur l'or-
dre du juge instructeur du district de
Martigny. — P i c

Derby de Bagnes
Le Châble : le Ski-Club « Bagnes »

nous prie de communiquer que, lors de
son derby qui se déroulera le dimanche
27 janvier (voir journal du mercredi
23 janvier) :

1. Le chronométrage sera assuré par
la maison Longines ;

2. Le port du casque est obligatoire
pour le slalom géant.

Manifestation théâtrale
CHARRAT 34e Le groupe des coopératri-
ces de Charrat organise, pour le diman-
che 27 janvier 1963, à la halle de gym-
nasti que, une grande soirée théâtrale,
Afin de satisfaire les plus exigeants,
nos dames ont fa it appel aux « Amis de
l'Art », troupe qui s'est déjà produite
avec succès l'année dernière dans notre
commune. Ces artiste^ amateurs de la
J.R. interpréteront un drame intitulé :
« Cet homme sort de prison ». Que voilà
une beMe soirée en perspective. Qu 'on
se le dise !

Sut ies êcals du Jj aent
Un beau geste du S. C. Salvan
SALVAN 3fc Pour ne pas concurrencer
une manifestation similaire organisée
par une société sœur, le S.C. Salvan a
décidé de renvoyer le concours régio-
nal de la vallée du Trient au 10 février
1963.

L'apéritif des gens prudents

Jusqu'à dimanche 27 • Dès 16 ans rév,
(Dimanche 27 : matinée à 14 h. 30)

Un drame de la vengeance

Les frères corses
Avec Gérard Barray et Valérie Lagrangi

Dimanche à 17 heures
Lundi 28 et mardi 29

Un film de guerre inhabituel

L'enfer est pour les héros

Téléphone : 6 22 18

Jusqu 'à'dimanche 27 - 16 ans rév
Des aventures 'tragi-comiques

Le caporal épingle
avec J.-P. Cassel et C. Brasseur

Téléphone ) 6 31 66

Jusqu'à dimanche 27 - 16 ans révolus
(Dimanche 27 : matinée à 14 h. 30)

FERNANDEL
éblouissant de fantaisie dans

L'assassin est dans l'annuaire
P71-219S

Tél. (025) 3 64 17

Vendredi, samedi, dimanche à 20 h. 30
— Dès 16 ans révolus —

Dimanche à 14 h. 30
1 seule matinée vu la longueur du film
Le spectacle tant attendu. La plus belle,
la plus exaltante et la plus pathétique

aventure de notre époque

Exodus
Le plus grand succès mondial du roman
et le plus grand fi lm de l'année en

Super-Pan avision et technicolor.
Prix imposé des places 2.50 3, 3.50 et 4.

P I  19-34 S

Tél. 4 22 60
Jusqu 'à dimanche (14 h. 30 et 20 h. 30)

— Dès 18 ans révolus —
Burt Lancaster - Shelley Winters

Diana Merrill

Le temps du châtiment
Un policier à poigne d'acier contre le

gang des blousons noirs.

Dimanche à 17 heures
Lundi , mardi à 20 h. 30 - 16 ans rév.

Alberto Sordi - Serge Reggiani
Eduardo de FMipo

La grande pagaille

Tél. 4 22 90
Jusqu 'à dimanche (14 h. 30 et 20 h. 30)

— Dès 16 ans révolus —
Deux fois plus dynamique ,

deux fois plus courageux, voici

Arsène Lupin
contre Arsène Lupin

avec Jean-Claude Brialy et Jean-Pierre
Cassel — Un film bourré d'humour I

Samedi , dimanche à 17 heures
Un film parlato italian o

Marcello Mastroianni , Belinda Lee
Sandra Milo

Fantasmi a Roma
Una salira spreg iudicata  délia Roma

d'oggi

Tél. 5 21 77
Du jeudi 24 au mercredi 30 à 20 heures

Dimanche matinée à 14 h. 30
Le plus grand fi lm de toute l'histoire
du cinéma 1 Un récit des temps évan-

géiiques :

Ben Hur
4 heures de projection en scope-couleurs

Prix imposés : Fr. 3.— 4. — et 5.—
Réservez vos places 1

Tél. î 4 15 32
Samedi , d imanche  à 20 h. 30
— Dès 16 ans révolus —

Une fanta is ie  explosive

Quelle joie de vivre
Fnlevée avec un brio méridional

irrésistible



UN THEATRE QUI JOINT L'UTILE A L'AGREABLE

Sourires après un beau travail I
SIERRE >f: Les fiffleg de l'école primaire 

^^— _ .. . .  __ _ . _ = H L-.__
de Sierre ont donne plusieurs séances ^^K -
de 'théâtre au bénéfice des œuvres de HL
l' abbé Romain Zufferey, missionnaire au B[ ¦ :
Brésil. A chaque foi s, un public nom- ; -v-JBit " " -' * - ¦ ¦ ' - -:
brcux ii applaudi les comédiennes en SBMPU- ~l
herbe, qu 'il faul féliciter. Mais felici- ffitty- :  .;". " r " - jÉ-fc ' "¦ ' ¦'¦¦- 'ĵ È Ê

également les sœurs et tous ceux ^L--JB3fc-^ lui* ¥r
cru i ont œuvré pour la réussite tic ces ^^ "H^  ̂ --.-- , ¦¦H^ta, ïj g
rruekrues heu r e ,  de détente. ^^-JL-Ê - " gpttfifla te?1

Dormez en paix
sans tousser

Prenez une ou deux cuillerées de Sirop
des Vosges. Aussitôt les quintes ces-

' sent , l'oppression disparaît , les bronches
sont dégagées et vous dormez bien.

Sirop J/osgeç Cazé
" Chez vous : Sirop des Vosges ; >

Au dehors : Pâte des Vosges

INSTITUT HELVETIA
LUCERNE (041) 2 16 03

Cours d'allemand
Diplôme de commerce - langues modernes

- emplois fédéraux -

Internat pour les jeunes gens - études sé-
rieuses - ambiance familiale.

Cours de vacances : JUILLET - AOUT

ofa 4 Lz.

Classe 1920
Les contemporains de Marti gny
et environs sont invités à se réunir

le dimanche 27 janvier 1963
dès 11 heures

au Casino-Etoile
pour communications importantes.

P 90121 S

p ? Pour une consultation gratuite

PJ ou pour l'envoi sans frais de
notro portefeuille de prospectus.

Nom: 

Rue: 

Lieu: -

Tél.: 
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Je m'intéresse a — ¦

Coopérative du Meuble Lausanne
76 , rue de Genève

TOILETTE DE PRINTEMPS...

SIERRE M- Eh oui ! même si 1 hiver assaille notre pays de rigueurs extrêmes , on
songe dé jà  au printe mps. C' est comme pour la mode. Sur l 'avenue du Général-
Guisan , les marronniers ont grise mine. Depuis hier, ils se prêtent cependant sans
acrimonie à la tondeuse du c o if f e u r  qui , pour l 'occasion , a f orme de scie. « On f a i t
leur toilette maintenant , car après ils deviennent trop hauts... » Evidemment ! On
ne sera pas lâché de les revoir verts et touilus au premiers chants du rossignol ,
même si leurs bras envahissants el généreux ont été quelque peu coupés dans

leur élan.

LE COMITE DE LA FANFARE MUNI-
CIPALE EDELWEISS DE MARTIGNY-
BOURG a le pénible devoir d'annoncer
à ses membres et connaissances le dé-
cès de

Monsieur
Joseph VAIROLI

son ancien président et membre hono-
raire , décédé le 25 janvier 1963.
Les membres sont inv i tés à assister en
uniforme à l' enterrement qui aura lieu
à Martigny, le lundi  28 janvier , à 10 h. 30
Départ de Martigny-Bourg à 10 h. 15.

Madame Joseph VAIROLI-AUBERT ;
Monsieur Georges VAIROLI ;
Monsieur et Madame Aloys GILLIOZ-

VAIROLI , leurs enfants et petits-
enfants ;

Monsieur et Madam e Vincent VAIROLI-
DARIOLI , leurs enfants et petits-en-
fants ;

Monsieur Edouard VOLLUZ, ses enfants
et petits-enfanits ;

Les familles VAIROLI, TORRIONE , COU-
CHEMIN, ARLETTAZ, VOLLUZ, ME-
TRAL ;
Les famiilles parente6 et alliées,
ont la profonde douleur de faire part
du décès de

Monsieur
Joseph VAIROLI

COMMERÇANT

leur très cher époux , père , frère, beau-
frère ,oncle , neveu , cousin et parent,
enlevé après une courte maladie, le 25
janvie r, muni des saints sacrements de
l'Eglise, dans sa septante-troisième an-
née.

L'enseveli ssement aura lieu en l'église
de Martigny, le lundi 28 janvier 1963,
à 10 h. 30.

Départ du domicile mortuaire , à 10 h. 15.

Priez pour lui.

On est prié de ne pas faire de visite.

Cet avis tient lieu de lettre de faire part.

Madame Anne GERMANIER-GOYAT, à
Madame Veuve Damien UDRY-GERMA-

NIER, tes enfants et petits-enfants à
Sensine ;
Madame et Monsieur Camille UDRY-GER-

MANIER, leurs enfants et petlits-enfants,
à Sensine ;

Monsieur et Madame Dionys GERMA-
NŒR-MARET, leurs enfants et petits-
enfants, à Vens ;

Monsieu r et Madame Paul GERMANIER-
GERMANIER, leurs enfants et petits-
enfants , à Saint-Séverin ;

Madame Jeanne AUTRET, ses enfants et
petits-enfants, en France ;

Monsieur Guillaume GOYAT, ses enfants
et petlits-enfants, en France,

ainsi que les famiilles parentes et alliées ,
ont la grande douleur de faire part de la
perte cruelle qu 'ils viennent d'éprouver en
la personne de

Monsieur
Alexis GERMANIER

mort accidentellement le 24 janvier 1963,
à l'âge de 67 ans, muni des sacrements de
l'Eglise.

L'ensevelissement aura lieu a Saint-Séve-
rin , le dimanche 27 janvier 1963, à 11 heu-
res.

Départ du convoi mortuaire à Sensine.

P. P. L.

II
. ' ..

¦ 
. ' i

Très touchée et réconfortée par les p&ibreuses marques d'estime
et de sympathie témoignées à l'o<7«ion de son grand deuil , h
famille de /

Madame CéciMBOSSET-GLASSEY
remercie toutes les pe«onnes qui ont pris part à sa douloureus.
épreuve par leurs pjrêres, leur présence, leurs messages et leurs
envois de fleurs ej^6 couronnes.
Salins , janvier 1/83

/ . .
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LA CAISSE DE MALADIE

DE TROISTORRENTS
a le pénible devoir de faire part du
décès de

Monsieur
Joseph PREMAND

membre du comité.

Poux les obsèques, prière de consulter
l' avis de la famille.

Madame An gèle PREMAND-ROU1LLER
et ses enfants Micheline, Gaby, Gi-
nette , Henri , Marcel et Jean-Marcelin ;

Madame veuve Angeline ROUILLER ;
Famille Noémie PREMAND-RABOUD, à

Choëx j
Famille Nestor DONNET-MONAY-PRE-

MAND, à Troistorrents ;
Famille Aloys BERRUT-PREMAND, à'

Troistorrents ;
Famille Rémy PREMAND-LANGE, ai

Troistorrents- ;
Monsi eur Pierre ROUILLER, à Troiistar-

rents -,
Madame et Monsieur Ulysse MOTTIEZ-

ROUILLER, à Daviaz ;
Monsieur et Madame Mich el ROUILLER-

FRIEDRICH , à Troistorrents t
Famille Gilbert MORISOD-ROUILLER, â

Choëx ;
ainsi que les familles PREMAND, ROUIL-

LER, MASSON, FORNAGE, DONNET,
TAGAN, CLARET et LANGE, ont- la
profond e douleur de faire part du décès

de .' *

Monsieur
Joseph PREMAND

survenu le 25 janvier , dans sa 50e an-
née, muni  des sacrements de l'Eglise.
L'ensevelissement aura lieu à Troistor-
rents , le dimanche 27 janvier 1963, à
10 h. 45.

Priez pour lui.
Cet avis tient lieu de faire-p art.

LA FANFARE UNION INSTRUMENTALE
DE TROISTORRENTS

a le douloureux devoir de faire pari
du décès de

Monsieur
Joseph PREMAND

père de son membre dévoué Gaby .
Les sociétaires sont priés d'assister . S.
l' ensevelissement qui aura lieu diman-
che 27 janvier 1963, à 10 h. 45.
A la famille endeuillée, elUe présente ses
condoléances émues.

L'AUTO-MOTO-CLUB .'...
DE TROISTORRENTS ¦' ¦ ] >

a le douloureux devoir de faire part
du décès de

Monsieur
Joseph PREMAND

père de son dévoué membre Gaby /
f

A la famille endeuillée, il adresse f
condoléances émues. . i>'

• ¦ -ât àLes sociétaires sont priés d'assfc .
l'ensevelissement qui aura lieu Z uSî
¦torr ents , le dimanche 27 jr 'ler '
10 h. 45.



L nllemagne veut recoller les morceaux !
BONN, 25 jan . * Le projet que la
déîégaïk.n aille mande présentera,
le 28 janvier, à Bruxelles, pour fa-
voriser (a poursuite des négocia-
tions sur l'entrée de la Grande-
Bretagne dans le Marché commun
ira au-delà d'un simple inventaire
des difficultés qui serait confié à
la commission Hallstein.

PEKIN ET LE REGLEMENT

D accord sons coud t ois
PEKIN , 25 jon. * Une lettre adres-
sée par M. Chou En Lai, président
du Conseil de la Chine populaire,
le 19 janvier dernier, à Mme Ban-
daronoike, premier ministre ango-
lais, pour accepter les propositions
de la conférence de Colombo, en
vue du règlement du litige fronta-
lier sino-indien, a été publiée par
l'agence Chine nouvelle.

« Le Gouvernement chinois », écrit M.
Chou En Lai, « accepte en principe les
propositions de la conférence de Co-
lombo en tant que base préliminaire à
ides réunions «ino-indiennes au cours
desquelles devront être examinés les
moyens de stabiliser le cessez-le-feu et
le désengagement. Le Gouvernement
chinois accepte ces propositions pour
promouvoir des négociations sur le pro-
blème frontalier entre la Chine et l'Inde.
Toutefois, le Gouvernement chinois s'en
tient à l'interprétation suivante de .deux
points contenu6 dans les propositions de
la conférence de Colombo. Dans l'inté-
rêt de la stabilisation du cessez-le-feu
et du désengagement, les gardes-fron-
tières chinois reculeront de 20 kilomè-
tres île -long de la frontière sino-indienne.
Les propositions de la conférence de
Colombo, suggérant que les troupes in-
diennes demeurent sur leurs positions
militaires actuelles, devront être appli-

Discours Luebke à Berlin
BERLIN, 25 — A l'occasion de l'inaugu-
ration de la « Semaine verte » interna-
tionale, à Berlin-Ouest, M. Luebke, pré-
sident de la République fédérale d'Alle-
magne, a déclaré Que les communistes
s'étaient rendu compte qu'ils ne pour-
ront jamais prendre Berlin-Ouest par la
force. Toutefois, l'Occident doit s'effor-
cer de sauvegarder la viabilité de Ber-
lin, Berlin qui n'est pas une ville so-
viétique, mais une ville allemande. M.
Luebke a déclaré par ailleurs qu'une
aide économique éventuelle de l'Alle-
magne fédérale à la République démo-
cratique allemande ne sera pas un ca-
deau pour les tenants du pouvoir. Pa-
reille aide devra plutôt permettre une
amélioration de la situation matérielle
de la population de l'Allemagne de
l'Est. L'optimisme manifesté au congrès
communiste de Berlin-Est n'a pas réus-

La fanfare revenir fait le point
C*AMPLAN yf c Comme chaque année,
au ^ois de janvier, la fanfare l'Avenir
a tem, orL assemblée générale annuelle.
Cette icj ^ pour rompre avec la tra-
dition, c«te ré_ .nj .on a été fixée um soir
de semaini.

Ainsi, hit sojr| jeg mem,bres actifs
et passifs, fo* nombreux, se sont re-
trouves au loca même des répétitions
pour délibérer , Ure le point .L'ordre du jour „hargé a été liquidé
en deux tours dTWrW ffr âce à la dili-
gence du dévoué prètden t A. Vuignier.
Après l'appel règlement,;

 ̂M, Vuignier
a brossé un tableau complet des prin-
cipaux événements de la ornière saison
musicale. Ce rapport présent avec hu-
mour , délicatesse, a fait ressortir les
grandes satisfactions enregistras tout
au long de l'année , ainsi que quelques
petites ombres inhérentes à la vie -nêmed'une société et plus précisément 'Cune
fanfare.

La situation financière est réjouissant.
Il faut relever que le comité et des mem-
bres infatigables se sont ingéniés pour
mettre s-ur pied lotos, fêtes, kermesses,
afin d'amener de la finance au moulin.
Les sorties officielles pour la présente
saison ont été fixées . D'autre part , les
cotisations ne seront pa s modifiées. Sui-
vant les dispositions des statuts , le man-
dat des membres du comité arrivait à
échéance. A l'unanimité , et par accla-
mations, le président a été réélu , ainsi
que les membres de ce comité qui , pour
une nouvelle période de deux ans se
présentera ainsi :

Président : Antoine Vuignier ; vice
présidant : Marius Grand ; secrétaire

APRES LA MISE A L'ECART DE LA GRANDE-BRETAGNE PAR LA FRANCE

C'est du moins ce que le6 observateurs
déduisent des déclarations faites ven-
dred i matin, au cours de sa conférence
de presse, par le secrétaire d'Etat à
l'Information, M. Kari-Guenther von
Hase. Celui-ci a, en effet , indiqué que
« pour garder la porte ouverte et réta-
blir l'unité entre les six, il faut plus
qu'un inventaire. »

Sans vouloir préciser le contenu du
projet allemand, M. von Hase a souli-

DU CONFLIT SINO-INDIEN

cables également à l'ensemble de la fron-
tière sino-indienne et non seulement au
secteur occidentall. Le Gouvernement
chinois entend que dans le secteur orien-
tal de la frontière l'Inde continue à
s'abstenir de renvoyer ses troupes dans
les régions situées au su_ de la ligne
actuelle de contrôle et qu 'elle n 'y envoi e
que du personnel civil. »

Le froid va-f-ïl lâcher prise ?
LONDRES, 25 ¦#• Le froid a un peu re-
lâché son emprise en Europe occiden-
tale, mais reste extrême dans les Bal-
kans. Au Danemark, on a noté par en-
droits plus 5 degrés. En Italie, la météo
prévoit une amélioration, après des se-
maines de froid polaire. Il en va de
même en Angleterre où les spécialistes
annoncent un courant d' air chaud se
dirigeant de l'Ecosse vers le Sud. En
Hollande, les températures oscillent au-
tour de zéro. On s'efforce de libérer les
navires pris dans une gangue de glace
qui risque de les briser . En AMemiagne
de l'Est , les enfants ne vont plus à
l'école à cause de la neige. De nom-
breux fonctionnaires sont obligés de
travailler dans les mines de charbon.

si à camoufler la crise aiguë du ravi-
taillement en Allemagne de l'Est, dont
n'est responsable que le système en vi-
gueur et non le peuple qui souffre mal-
gré le dur labeur qu'il doit accomplir.

Le président Luebke a d'autre part
exprimé l'espoir qu'une entente inter-
viendra malgré tout à Bruxelles entre
le Marché commun et la Grande-Breta-
gne. Les réserves de l'agriculture alle-
mande à l'égard de cette adhésion ne
sont que trop compréhensibles.

ENFIN AU BUT !
L'équipe d'alpinistes allemands qui

tentait l'ascension de la grosse Zinne,
dans les Dolomites, est arrivée au som-
met dans la soirée de vendredi, à 2.999
mètres, après plus d'une semaine d'as-
cension.

Luc Mabillard ; caissier : Paul Hug -,
membre : Paul Vuignier.

A cette assemblée — fait à relever —
toutes les décisions ont été prises à
l'unanimité.

La fanfare l'Avenir compte déjà cinq
ans d'existence. Que le temps passe !
Après les tâtonnements inévitables des
premiers pas-, l'Avenir veut « foncer »
et présenter de la belle musique. Pour
l'instant , tous les efforts convergent vers
la préparation du concert annuel de la
mi-mars. D'ioi-1'à, il est exigé de chaque
musicien une particiipatran régulière
aux répétitions et un travail soigné, pré-
cis. Pour sa cinquième année, l'Avenir
veut épater , se faire remarquer. — gé

TERRASSE
PAR UNE CRISE

CARDIAQUE
SENSINE-CONTHEY -* C'est avec
une profond e stupéfaction que la
¦population a appris le décès subit de
ÎA, Alexis Germanier, de Sensine-
Conf.hey, survenu à l'âge de 67 ans.
C'esr\ians la rue, jeudi soir, à 20 h.
30, qu» M. Germanier fut terrassé
par une' -rise cardiaque.

Le « Nbivelliste du Rhône » com-
patit à la tt»uleur de son épouse, si
brusquement'jlongée dan s un deuil
cruel , et lui présente, ainsi qu 'à toute
sa famille, ses coidoléanccs émues.

gne que les Allemands s étaient mis
d'accord avec les Français « sur la ma-
nière dont on procéderait , le 28 janvier ,
quand le projet allemand sera déposé».
Il a ajouté que les Français « examine-
raient » ce texte , mais que, de l'avis du
Gouvernement allemand , la Grande-Bre-
tagne devait entrer dans le March é com-
mun « à de bonnes conditions, mais
sans que soit affecté le contenu du
Traité de Rome ».

M. von Hase a ajouté que l'unité de
vues entre ies six figurerait au premier
plan des efforts allemands à Bruxelles,
ainsi que la volonté d'apaiser une si-
tuation « qui avait pris une forme quel-
que peu dramatique ». « Il s'agit », a-t-il
dit , que les -négociations en vue de
l'entrée de la Grande-Bretagn e soient
menées « à un rythme optimal », « sans
retard, mais sans précipitation , aussi
vite que possible, mais avec le maxi-
mum de chances de succès ».

M. von Hase a souligné l'importance
que Bonn attachait à la réunion de
lundi, en rappelant que la délégation
allemande sera conduite par le vice-
ohancelier et ministre de l'Economie,
M. Ludwiq Erhard et par le ministre des
Affaires étrangères , M. Gerhard Schrce-

Comme la pénurie de combustibles s'ac-
croît , les autorités de la RDA ont fer-
mé les cinémas, les musées et même
certaines usines.

Deux trains internationaux, l'Orient-
Expresis et le Simplon-Express, ont dû
s'arrêter à Djevdjeliya (Yougoslavie, à
la frontière grecque) . Les passagers ont
été transportés par cars à Salonique.

EN SUISSE
Le froid était moins rigoureux ven-

dredi matin sur le plateau suisse et sur
les hauteurs du Jura . Le thermomètre
marquait moins 14 dans les quartiers
extérieurs de Berne et moins 12 dans
le centre de la ville. A la Brévine, il
indiquait moins 10, alors que jeudi
après-midi, sous un soleil éclatant, on
notait trois degrés au-dessus de zéro,
tandis que sur le plateau les tempéra-
tures étaient partout inférieures à zéro.
Mais le froid était plus vif dans les
vallées jurassiennes que sur les hau-
teurs. C'est ainâr que la colonne de
mercure indiquait moins 18 à Fleurier.

Dans les Alpes, les plus basses tem-
pératures ont été enregistrées à Saint-
Moritz (moins 25), La Lenk (moins 24),
Pontresina (moins 22) et Andermatt
(moins 20). Le thermomètre ne mar-
quait que moins 17 au Jungfraujoch,
à 3.460 mètres d'altitude.

HABILE VOLEUR OU...

abondance de bien nuit !
LAUSANNE, 25 — Une Lausannoise a
été victime d'un voleur ne manquant
pas d'audace. Elle se trouvait, accom-
pagnée, dans un établissement public,
et avait laissé son porte-feuille sur la
table après avoir montré à son entou-
rage qu'il contenait des coupures de
mille francs. Un consommateur incon-
nu, qui se trouvait à proximité, prit le
porte-feuille, ainsi qu'un stylo en or.
En plaisantant, il les mit dans sa poche.
Chacun croyait qu'il s'amusait, mais ce
personnage prétexta devoir se rendre au
téléphone et quitta prestement les lieux.
La lésée n 'eut d'autre ressource que d'a-
lerter la police et de déposer plainte
pour vol de plus de 3000 francs.

Comme le signalement du voleur était
précis, il put être appréhendé peu après
dans un autre café de Lausanne. Il con-
testa énergiquement les faits qui étaient
reprochés bien qu'il ait été trouvé en
possession du stylo. Après une nuit en
cellule, toutefois il avoua. Il s'était em-
pressé de confier les 3000 francs à un
ami et de détruire le porte-feuille avec
les papiers qu'il contenait.

Demande de M. Tschombé
à U Thant

NEW-YORK, 25 — Le secrétaire géné-
ral U Thant a reçu vendredi une com-
munication du président Tschombé lui
demandant d'envoyer un représentant
spécial à Elisabethville pour aider la
mise en vigueur du plan de réconcilia-
tion nationale soumis par U Thant.

Le secrétaire général est en train
d'examiner la requête de M. Tschombé
et n'a pas encore décidé quelle suite
il lui donnera, a indiqué le secrétariat.

Le conseiller fédéral Bonvin
prononcera le discours
du 1er Août à Genève

On ne saurait reprocher aux organisa-
teurs genevois de la fête du ler Août de
s'y prendre tardivement pour la prépara-
tion de cette manifestation ! Grâce à l'in-
tervention décisive de M. André Guinaud,
président du Conseil national, :1s ont pu,
d'ores et déjà , s'assurer la partici pation de
M Roger Bonvin , conseiller fédéral , en qua-
lité d'orateu r officiel.

On espère que la popularité dont jouit
ce magistrat sera de nature à attirer la
foule sur la plaine de Plainpalais.

der. Il a indiqué que le Gouvernement
fédéral prendrait , d'ici au 28, les con-
tacts nécessaires avec les autres pays
du Marché commun, afin de faciliter
l'adoption de ses propositions.

M. von Hase a fait remarquer, enfin ,
le caractère « positif » du •traité de co-
opération franco-allemand dont la signa-
ture a donné aux Français et aux Alle-
mands l'occasion d'un échange de vues
« confi ant » sur le problème de l'adhésion
de la Grande-Bretagne à la Communauté
européenne.

C'est tout ou rien!
PARIS, 25 jan. sf; La commission
des Affaires étrangères et de la
Défense du Sénat français a en-
tendu, vendredi matin, M. Pierre
Messmer, ministre de la Défense,
et M. Couve de Murville, ministre
des Affaires étrangères.

Dans les stations des Alpes et Pré-
alpes occidentales, les plus basses tem-
pératures ont été constatées aux Dia-
blerets (moins 18), à Château-d'Oex
(moins 16), à La Berra et au lac Noir
(moins 15), et à Zermatt (moins 14).

LE HOLD-UP
DE L'HOTEL PRESIDENT

Nous avons relaté en page 2 le hold-
up gui a permis à d'audacieux gangsters
de f aire main basse sur de magnif iques
bijoux exposés en vitrine à l 'hôtel Pré-
sident. Notre photo : , une vitrine f rac-

turée... et vide l

Condamné pour homicide
par négligence

LAUSANNE, 25 -K- Le 2 novembre 1961,
une explosion qui se produisit à 6 h. 25,
dans les ateliers Soucar, propriété de
M. Conrad Carrard, à l'avenue de Mor-
ges, brûla vif un ouvrier, Pasquale Bran-
di, italien, marié et père de deux en-
fants, qui mourut le même soir à l'hô-
pital cantonal. Carrard dirigeait un ate-
lier de constructions mécaniques pour
appareils à souder et avait dans cet
atelier une citerne contenant 3.000 li-
tres d'huil e de vidange mélangés à du
« thyner », essence extrêmement vola-
tile. La citerne n'était pas isolée, selon
les prescriptions réglementaires, et son
trou d'homme n'était fermé que par une
plaque de tôle. L'installation n'étai t pas
étanche et laissait échapper les gaz.

L'établissement d'assurance contre
l'incendie , qui visita l'installation en
1957 et en 1959, demanda des amélio-
rations qui ne furen t pas apportées et
il ne contrôla pas si les instructions fu-
ren t suivies. La formation technique de
Carrard, en physique et en chimie, est
insuffisante. Il devait , cependant , savoir
que ses installations étaient rudimen-
taires et ne corr espondaient pas aux
exigences de la loi sur la police des
constructions. Il a donc fait preuve
d'imprévoyance coupable.

Le tribunal de police correctionnell e
de Lausanne, présidé par M. J. Favez ,
avec MM. Keller et Pasche en qualité
de juges , a condamné Carrard , vendredi
matin, pour homicide par négligence, à

wwmmm
... Les Allemands voudraient bien
arranger l'affaire entre Français et
Anglais pour ne pas avoir à faire un
jour de choix... difficile !

. . . M .  Couve- de Murville , ministre
f ra nçais des A f f a i r e s  étrangères a
a f f i r m é  que rien ne ferai t  changer la
politique gouvernementale à l'égard
de la Grande-Bretagne : le Traité de
Rome est à prendre ou à laisser !

... Pékin fait toujours la fine bouche
pour le règlement du différend de
frontière avec l'Inde.

M. Couve de MurvLHe a rappelé que
la Grande-Bretagne avait demand é non
pas son adhésion au Marché commun
mais une négociation sur les conditions
dans lesquelles elle pourrai t  poser sa
candidature. Or, le Traité de Rome
n 'avait pas prévu une pareille procé-
dure.

Le ministre a ajouté qu 'il était apparu
dès le début que sur trois questions es-
sentielles (Comimonweal'th , «Petite Zonei
et agriculture britannique , la Grande-
Bretagne demandait moins une  adapta-
¦tion ou des dispositions transitoires,
qu 'une réforme du Traité.

En réponse à une question , M. Couve
de Murville a clairement indiqué que si
la Grande-Bretagne acceptait un joui
ce qu'il y avait de fondamental dans
le Traité de Rome, son adhésion irait
de soi et que personne ne s'y oppose-
rait.

Le ministre a ensuite parlé du Traité
de coopération franco-allemand. Il a ex-
primé l'espoir que cette première ten-
tative à deux, d'organiser l'Europ e, dé-
boucherait sur une organisation à sij
et même à sept si la Grande-Bretagne
adhérait.

Auparavant, M. Messmer, ministre de
la Défense, avait exposé les problèmes
posés par la création de la force nuc-
léaire française et notamment sur le
choix du « vecteur » qui doit porter les
engins nucléaires. Actuellement, a dé-
claré le ministre, cette force nucléaire
est constituée par la bombe A, trans-
portée par « Mirage IV », mais des étu-
des en cours doivent déterminer le choix
définitif et du type de bombe et de
l'engin qui doit le transporter.

Le chah d'Iran donne l'exemple
TEHEBAN, 25 — Le chah a promul-
gué aujourd'hui un firman impérial (dé-
cret) par lequel il remet au Gouverne-
ment iranien la totalité des forêts qui
lui appartenaient à titre privé, soit un
million quatre cent mille hectares.

D'autre part , 500 villages propriétés
de la couronne seront distribués dans
le cadre de la réforme agraire, par le
ministère de l'Agriculture.

On rappelle que parmi les projets de
loi qui feront demain l'objet du référen-
dum figurent deux textes nationalisant
toutes les forêts privées et étendant la
réforme agraire à tout le territoire ira-
nien et à toutes les propriétés non di-
rectement exploitées.

un mois de prison, avec sursis pendant
deux ans, mille francs d' amende et aux
fr ais. L'accusé était défendu par Me
Claude Sandoz. Acte de ses réserves a
été donné à la partie civile, représentée
par M. R. Courvoisier, qui recevra mille
francs pour fra is d'intervention pénale.
M. Heim, substitut , avait requis deux
mois de prison avec sursis et mille
francs d'amende.

UNE CONTAGION
DONT PERSONNE NE SE PLAINT

EN FRANCE :

la quatrième semaine
de congés payés

PARIS, 25 — Suivant l'exemple des
usines Renault la direction des établis-
sements Brissoneau et Lotz, à La Ro-
chelle, spécialisés dans la construction
des locomotives, vient d'accorder à son
personnel (1500 ouvriers) une quatrième
semaine de congés payés.

UNE RAFFINERIE DE PETROLE
FRANCO-ALLEMANDE

BONN, 25 — Une raffinerie de pétrole
va être construite au sud de Téhéran
par un groupe de sociétés allemandes
et françaises. Elle traitera le naphte ex-
trait d'un gisement pétrolier découvert
à 140 km. au sud de la capitale.


